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CONSEILS ET
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Pas de bon ouvrier sang bons 
outils el pas de bons outils sans 
don artisan
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EN SAVOIR PLUS SUR

DIWOTE PAR SATELLITE
Pour les besoins ttes téléctm- 
mqnica irons lyiiisaiion des 
uietHt« m' d#ia entree Jars 
i iasione

EN SAVOIR PLUS SUR 
LE SECTEUR 
A TRAVERS LE 
MONDE
50 HM 60 H; 110 V ou 
22Û V’
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INFORMATIQUE
Inlurraçnga d'un écran 
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ET L'AMATEUR 
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Un apparei facile â Cûn^Uize 
et d une grande uiilité puisqu I 
dè ivre Trois formes de signaux 
de ’UH/ a 50kHz
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MICROKIT 09
Cette maquette peut servir 
d une oart â apprendre l? 'onc­
tion nemeni du o-us puis sam 
des microprocesseurs abris, 
d'autre pari à gérer des appll 
cations mises au point per 
vous-même
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NUMERIQUE
La pièci fi ton au service de 
1 amaieur

KIT : ANTIVOL 
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entrées anatoqiques dtneren- 
les on mcIriB de iQD micro­
secondes
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( ENFIN! UN EXCELLENT 
DÉTECTEUR AVEC 
DISCRIMINATEURET COMPENSATEUR D’EFFET DE SOL

à 1290 f ttc
(FRANCO DE PORT ET D'EMBALLAGE) 

GARANTI 1 AN PIÈCES ET MAIN DOEUVRE

Caractéristiques

Boîtier : ABS injecté très résistant 
Couteur : bleu.

Electronique : Compacte 8 composants intégrés.

Signaux ; Haut-parleur f prise casque 
+ galvanomètre (cadran)

Alimentation: 6 piles 1k5v. Autonomie: 50 heures.

Disque : Éianche . antichoc, 
circulaire de 15 cm

Axes : Démontables à hauteur réglable.

Contrôles : Discriminât ion variable.
Tonalité variable

_ _ maison de 
(■SW la détection
99, rue Balard 75015 Paris 

Tél: 554.18.90

Pour recevoir une documentation gratuite sur notre gamme 
de dêtectwSi retourne; ce Dòn a la Maison de la détection 

| 99 , rue B^E^rd 75015 Paris.

INOM:
I ADRESSE:

Code Postai: Tel:



( EDITORIAL )

UN ANNIVERSAIRE
UN BILAN

UN RENDEZ-VOUS
Un anniversaire
Un an déjà .. Led entame sa deuxième année. Que celle ci lui soit bénéfique 
comme la première !
Je veux profiler de cette occasion pour remercier rédacteurs^ lecteurs 
et annonceurs pour leur dévouement, leur fidélité etjeur souhen

Un bilan
C'est près de 650 pages (hors la publicité) que votre revue aura publiées 
en dix nu méros (soi t une moyen ne de 6 5 pa g es de tex te pa r nu m é r o) 
61 .^tS-Onl été décrits, dont 21 pour la B.F., W pour la mesure et 30 divers, 
A noter parmi ces 61 kils, une vingtaine de kits d'un certain niveau 
et dont l'importance rédactionnelle de ja_description est en moyenne de 10 pages 
Ajpor 1er également à ce bilan les pages couleurs de nos magazines^ traitant 
des grands sujets d açluahtê tels que : [a médecine, les transports 
âj heure de l'électronique, les fibres optiques, Lisa el sa souris géniale 
le Laser Vision : vidéodisque de l'avenir, ces magazines ayant eu le mérite 
et le privilège de recueillir une très large approbation de notre leçtoral 
Nous ne pouvons pas dans ce bilan ne pas mentionner la création du hors-série 
Led-Micro qui, dès le numéro 2, devenait mensuel en recueillant avant la sortie 
du numéro 2,2 000 abonnés !
E.Lenfin, pour rester dans la micro-informatique, la publication du premier kit 
« Microkit 09» dont les prolongations sont d'ores et déjà prévues et dont 
le description doit se perpétuer sur l'année qui vient.

Un rendez-vous
Très bientôtdu 14 au l_8 novernbrl'occasion nous sera donnée 
de nous rencontre^ de visu, En gffgt es Editions Fréquences seront pfésgmes 
au Saton des Composants Electroniques (hall 1, nù 127, allée B), un stand qui se veut 
un rendez vous de tous les amateurs d'électronique et de B.F. Outre les kits de Led, 
seront présentés les réalisations de t'Audiophile ainsi que les composants 
les constituant, composants de haut niveau la plupart développés pour 
des applications spécifiques à L audio
P a r ailleurs, une surprise vous est réservée, mais n'anticipons pas... 
A bientôt donc, amis lecteurs.

Edouard Pastor
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Le nouveau système modulaire

Développé st fabriqué 
en FRANCE

Multimètres

Compteurs

Alimentations I

Toute une gamme de modulas enfichables et 
interchangeables dans un coffret d'alimentation.

Poste de mesure idéal compact et souple, en 
association avec les nouveaux oscilloscopes 
HM203 4, HM204 ou HM605.

Pour tfe plus amptos informa lions.

HHMEBsal
5-9r üVFüiMÿ dé la RApubliqua ■ 34800 VILLEJUIF

SALON 0E3 COMPOSANTS 
Hél? t afide 13 stand 26

■s 678 0938 • 270705F

MINI CONTROLEURTUBE OSCILLO

SIGNAL TRACER TS 35
fRIX

i- ■ mu a recoil Drsru-inibii

Expedition : FRANCO DE PORT METROPOLE 
pour laute commande supérieure a 200 F
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!J Uui'd mscuFifiIaìmr -MMun
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TH 81B
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*■> 198

35-37. ru« d'Alura 
7 5010 PARIS
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tiré Gjr« du Nord fHER |^n< 

fl dllfti
OUVERT 

4t 9 * a llh unt miffiuptlOfa 
Fermi it <f 1 manche

ELECTRONIQUE 
DIVISIONS 

MESURE el COMPOSANTS

REPRISE ÜE VOTRE CONTROLEUR 
AJSÛU A 50 F

Mu> I fcAK d u<l 
MULTIMETRE NEUF 

DE 2M F 

üuelqus Mil votre problème. 
Consul tei-neus 1

VOUS FEREZ DES ECONOMIES 
IHANSACTIUNS A EFFECTUER 
AU MAGASIN UNIQUEMENT
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PRIX en kit.......... 365:

REPRISE DE VOTRE OSCILLOSCOPE 
A PARTIR DE 300 F 
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i«lTv s utot n 
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CHEZ VOTRE LIBRAIRE
Pdur Suivre le fantastique 
développement de la vidée el 
da la micro'iríormatiq je, 250 
papetiers-libraires ont décidé 
de prendre un tournant qui 
passe par une dynamisation 
de leurs points de vente. Une 
grande partie de ces 
papetiers-libraires est regrou- 
pdfl dans ¡a première chaîne 
vûlûnlaire de papeterie : 
Club A! promue par Cûodte 
Coopérative de Distribution. 
Coodls a décidé pour cette 
orientation ae s'associer â 
deux grands de l'informatique 
familiale . Cbs Electronics et 
Texas Inairumenis.
L.a point du futur ;
C'est un module de présenta­
tion, de démonstration et de 
manipulation qui comprend 
téiéviSeur, Fnagnétûscûpa, 
produlls vidéo et informati*  
quss. Réalisé par G Dodi a, an 
association avec Cbs Electro­
nics pour les |eux vidéo, et 
Texas Instruments pour 153 
miero-ord-naleurs, le nPolnl 
du Futuri- permettra en effet é 
la clientèle do tester elle 
même el de se faire démon 
trer le tonctionnemenl des 
divers matériels présentés, 
avant d'acheter. Ainsi sur te 
il Point du Fulurn, Cbs Electro­
nics présentera sa console de 
jeux vidéo, accompagnée 
d'une importante librairie de 
cassei tes et de modules addh 
donnei?. et Texas Instru­
ments son microordrnateur

familial Tl 99I4A avec de très 
nombreux programmes. Ces 
appareils fonchonneroni "en 
réel*  sur le téléviseur oui. par 
ailleurs, pourra présenter des 
programmes de démonstra­
tion pré-enregistrés. Celte 
réalisation oes adhérents du 
Club A a fait des émules puis­
que 50 spécialistes de la 
microiniormaticiue ont égale’ 
ment pris la décision d'instak 
1er le iPoint du Futur» dans 
leurs locaux. Sa capacité à 
être à la lois point de jeux et 
de démonstration an fera 
dans les magasina un vérila- 
ble 1 eu de rencontres.

A L'OUEST, DU NOUVEAU
Créé II y a quatre ans pour distribuer dos composants âtectronL 
ques, des kils et de la mesure dans l'ouest de la France, Sili­
cone Vallée vient de décider dn diffuser des micro-ordinal sure 
domestique« dans tes irais points de venta. C asi sous le pous­
sée de sa clientèle que Silicone Vallée 8 pris cette nouvelle 
orientation. Ctepuls plusieurs mol», lea vendeurs faisaient étal 
de demandes répétées pour des ZXBl, Commodore, Oflc, etc,.. 
Début mai, le Gérant décidai! de faire un essai avec Oric. Le per 
sonnai de Silicone Vallée constitué de techniciens et ingé­
nieurs électroniciens n'eut aucun mal à s'initier à la machine et 
à conseiller la clientèle Le succès fut Immédiat et un mois plus 
lard un accord de distribution était conclu pour tes produits 
Commodore, Vie 20. Cbm 64, sic... Puis vinrent des accessoires 
pour le Sinclair : extensions mémoire, cette couleur, clavier«,., 
et bien sûr. 1e 7x 81 en espérant le Spectrum très prochaine­
ment Les autres marquas considérées sont la Laser, la Dragon, 
peul être Thomson si une nouvelle machine remplace le TO 7, 
Jugé ici en dehors du marché. Lé philosophie da Silicone Vallée 
661 d'offrir une gamme très complète pour permettra su client 
de choisir. L’accent sera aussi mis sur les logiciels, et pour la 
mt’septembre Silicone Vallès attend une cinquantaine de cas­
settes originales : jeux, aides à la programmation, etc,,. $il| 
cône Variée : Ô7 quai de la Fosse i Nantes, 7 rue Bdsnet à 
Angers.

EXTENSIONS________
Distribuös par Innelec, les 
produifs Mash sont destines 
£ am^irorer ou compiler les 
□rdinateurs personnels, tels 
ZX-S1, Sped rum, O.ric, VIC 20. 
CBM 64. II 5 agrt pour la plu­
part d'exten&ions mömo res 
(l6et 32 K RAM pOurZX-01 16 
KRAM pour ViC 20. clavier 
pour ZX-8U Mais on a remar- 
qu^ un produrt inl^ressant 
parmi tous les autres: un 
crayon lumineux permotlanl 
de de&sinef et de cdorisr

directement sur écran moni­
teur, compatible avec le VIC
20.

OBSOLESCENCE
M'croiariter est un clavier d'un 
gerue nouveau (révolution­
naire dtt-onj appelé â rempli 
cor les traditionnels claviers 
Azerty el Qwerty, d'ans toutes 
les applications de 1 rarement 
de texte. Six touches suffi­
sent, par combinaison, pour 
obtenir lettres et chîfhes à 
tous rnûmants et en tous 
lieux. L’appreniissage de ce 
mode nouveau d écriture 
requiert une heure. Sur le plan 
pratique, le Microwfiter se 
présente sous la forme d'un 
boîtier beige, avec mini écran

de v sualisation et 6 touches 
bûmes. Si correspondent aux 
dpigls de la main et une sed 
de touche de fonction. Ses 
dlmensrcms permettent uns 
utilisation facile puisque sa 
longueur est de 23 cm sur une 
largeur de 11,7 cm e! 5 cm 
d'êpàiéseur. Sa mémoire ce 
travail est de « K, équivalant â 
environ 5 pages de texte 
imprimé. Il fonctionne sur 
plies rechargeables avec uns 
auicmomie de Rente heures. 
De nombreuses connexions 

sont possibles, en particulier 
avec un moniteur une télévi­
sion, toutes sortes d1imprï- 
manteset d'ordinateurs, ainsi 
qu'avec des mémoires A cas­
settes. L'appareil a été 
inventé vers 1970 en Angle­
terre par un passionné d'élec­
tronique. un metteur en scène 
bien connu, aussi, puisqu'il 
s'agit de Cy Endheld En 
France, le Mlcrowriler sera 
dlslnbué par Sonotec, 41 rue 
Galilée. 75116 Paris. Tél . 
745. 27. 69.



Led vous informe

LE CASSE
On ne vûudraii pas entretenu 
la phobie galopante, mais 
lorsque l’on découvre un pro- 
du-1 metîani s^n utilisateur â 
l'abri d'accidents corporels 

I Ou de voïs per elfMcfion, on 
peut en parler. Scolnh vient 
de sortir un nouveau Film de 
sécurité, la V 2733
En effet, chaque année Il y a 
environ 45 000 personnes, 
dont 2Ü.Q00 en l an te blessés 
par bris de verre, boni Cétat 
nécessite des soins hospita­
liers Au-dete des blessures 
r.orbijrelies les morecaux et 
particules de verre peuvent 
endommager des machines el 
des pièces électroniques al 
le® mellre trois service uen- 
dant de longues périodes. Le 
Mm Y 2433 asl utilisé pour la 
protection de lieux publics. 
hOprtaux banqüBs écoles.

aéroports, industrie s a hwur 
risqua, magasins, etc Le 
tiJm de sécurité Scoichtmt 
appliqué sur Ja su'faca 
mterne d un verre existant 
assure deux fonci ons 
— absorption de lénergte 
créée par l'impact ou par 
l'onde de choc, grâce â un 
adhésif spécialement étudié. 
— formation d'une peau mvb 
stek al résistante .qui relient 
les morceaux de verre brisé 
La Transparence et la visibilité 
ne sont pas affectées par te 
film de sécurité 3M. même 
après des années deuposi- 
non aux rayong solaires. Son 
action drrtr-dHrâc11ûn est 
assurée pleinement dès lors 
que l'épaisseur du verre nsi 
dft 6 mm eî plus. Distribué par 
Scotch. 3M France, 131 
031 75 13

t

POUR ADULTES L’AVIDE DU RAIL
L'afpa. association pour la Form allen protessi orma Ite des adul­
tes communiqua te catendrtef de® stages qui auront iteu an 
1984 à P ont-de Ciaix. pour tes disciplines suivantes : automati 
que, électronique, iteci roi »chique micro-informatique. pro­
grammation, iste Infor mai (que Vingt et un ttaga® sont prévus 
entra te 9 janvier et te 30 novembre da (année piochatee. d une 
duree de quatra Jours chacun, d'un prix s'échelonnant enlre 
2 500 et 4 800 banca Tous les niveaux «ont représentés, des 
simples tels de l'électricité Jusque te micro programmation det 
derniers microprocesseurs 16 bite. Renseignements complé- 
menlaires É l'afpa, 3B av. Victor Hugo. 38800 PûntdeCial*.  Tel : 
(76) 98.00 M

ASN ARME ORIC 1
AShi Diffus ton m non ce de 
nouveaux: logictete de feux sur 
son Ordinateur far ni (tel One 1 
parmi lesquels 
n Le poker sur Que »
Le jeu se passe entra l'Oric et 
te |üueur, aulf'mrjnt dit 
nomme ccni^ la machine, 
cinq cartes retour nées s'affL 
çhenl a l écran. il faul tout 
0 abord miser (au départ le 
Crédit du joueur «bt de 20) 
puis donner Les cinq cartes 
visuafiséos â t'éi refi se dévon 
lent. Y a-t-d une paire habillée 
1 point, une suite 5 points ou 
nen du tdul Uno deuxième 
distribution Fui T0 points

Oui Quille ou douce 
- L'Onc Mmfl -
L urüi njieuf a caché 5 boutes 
colorées et vous devez exac 
rement décrier les couleurs et 
leur position il partirdes Infor 
marrons données par l'ordma 
t&ur Vous avez droit è dix 
esses et pouJ chacun l'Obc 
vous disV-buer*  : un p'On ntHr 
pour chaque boule de ta 
bonne couiner et a la Donne 
position, un pjon blanc pour 
chaque pcul# de ¡a donne 
couleur maie mal positionnée 
Les cinq cartes admlans 
(bleu btem , rouge, violet, 
venf peuvent être utilisées 
plusieurs lais dans un même 
jeu

Pantac a réLummsnt étendu 
sa qamma de trans formai sure 
de courant avec la série 
Taü2,,Tad3 spécialement 
conçus pour un montage 
rapide- dans tes insta Hâtions 
é'ecttiques A cólo du classi, 
que support pour fixation par 
vis constitué par deux pattes 
amovrtiles, ce^ tran Sforma' 
leurs som équipés pour reco, 
voir un raii Din sur te boîtier. 
Ces appareil i eoi t coni prmq» 
au» normes de la C E i el de 
te EC cl sopì conçus avec 
un boîtier JP «0 so te en iner- 
mopiasEique inGbmbusttbte 
Les cosmee de sortie du 
secondò th (Standard 6 Aï 
sont réalisées avec des co3' 
seâ «Fasi Oh« pour Facilitai le 
monlagu rapide des connec­
tions, La sérié Tad ? est com- 
pallbte avéi des câbles de

22 mm de diamètre et tins 
brirrns-bus de 20 x 5 mm maxi­
mum La gamme de Düuranl 
nominal au primaire va de 
40 a a 250 A La sé^e Tad3 
est compatible avec des 
Câbles de 22 mm de dameire 
el des barr&3'bus aH*ni  
psqu û 30 x 10 mm de taille, 
puLr^ une gamme de oouranl 
primaire dè 100 A â BOQ A Lia 
transformateurs de courant 
pouvant accepter l'isotahon 
de 600 V et supportent une 
tension de Test de 3 KV pan 
dant i minute à 50 h; La 
puissance nominale pour un 
appareil de classe ) varie de 
L5 WA à 15 WA «fûn la 
gamme de courant. Distribué 
par Carlo Qavazül 27/2fl rue 
Pa|ç! 75018 Paris toi: 
202 77 06

ic



SANS BAVURE
3M associé â des construc­
teurs de niachines a mis au 
point un système rapide al 
économique pour i ébavurage 
de pièces planes. Ce système 

La machete standard ocnstfila en un convoyeur automatique 
en phase humide (transport par rouleaux)

1 Ì A Ifru ■ D l!l> i.h-'np

automatique permet d'élimi­
ner les bavures générées par 
des opérai ions de poinçon­
nage, perçage, cisaillage, 
détour agi, abrasion ai 
découpe au laser H assure 
l'Dblentldn d'une très bonne 
quai lé d'ébavurage : peu 
d'enlèvement de métal, pas 
de bavures sec0nclaires (Sré- 
tes ébavurées et rayonnées). 
Les pièces obtenues sont pro 
près, sèches et prêles à rece­
voir un revêtement. Les forces 
do compression générées à la 
surlace du métal confèrent 
une meilleure résistance à la 
fatigue et à le corrosion Ce 
procédé automatique com­
prend un produit Scotch'Brde

LES BIEN BRANCHES
3M Franca vient de signer 
avec sa société française 
T.E.E.E. un accord pour la cris- 
(ribution par 3M de la tonalité 
de la gamme des connecteurs 
T.E E.E (Techniques tiecko- 
niquss, Élaclriques, Equipe­
ments), société française spé­
cialisée dans la conceplion et 
la production de connecteurs 

Industriel (texture nylon 
imprégnée d'abrasii) adapte à 
l'opération d ébavurage. Les 
piécas supportées par des 
rouleau« d'entraînement sont

acheminées a Centrée de la 
machmn, positionnées entre 
le contra-rouleau et la roue 
Scolch Brita industriel et éba- 
vurêes par cette dernière. Une 
lubrification par eau est diri­
gée de part et d'autre du poim 
de travail de la roue et du 
point support. Ensuite, la 
pièce nasse dans des sla- 
lions do rinçage et de 
séchage, el sort de la 
machine complélemanl 
sèche Le système 3M d’éba­
vurage oes pièces planes esi 
destiné à toutes les industries 
ce pointe ; industrie aéronau­
tique, automobile, électrique 
et électronique, etc... 3M 
France, (3J 031 75.13.

subminiatures de Iype HE 5.
Püur 3M Franco leader de la 
connexion aulo-dénudanie 
pour câbles an nappe avec 
son système Scotchtlex, cei 
accord lui permet de disposer 
d'une ngns compléta de con­
necteurs Delta subminiatu­
res Les connecteurs T E.E.E 
viennent en effet compléter la 
gamme de conneclsurs Delta 
sutimimalurfjs à sertir sur 
càoie plat, dont 3M commet 
clalise ainsi une gamme sans 
équivalent de connecteurs et 
de câbles plats cumpiètée par 
une hgne de substrats hyper? 
fréquence ci las supports dé 
tests Textool, tel le chip Car­
rier. 3M, {J) 03175.49

^!RLÇHOSL_____
Tous les augures sont 
d'accord. le mlcrcMirdlnateur 
sera demain dans tous les 
loyers Céltre prédiction main­
tes lois répétée ne se réali 
sera que si le micro­
ordinateur sürl du domaine 
dans lequel H sembla 
aujourd'hui cantonné : te jeux 
et ics programmes de gestion 
lambiate, souvent sans inté­
rêt
L évolution du matériel est 
très rapide, et H ne serait pas 
judicieux do bloquer une 
application particulière sur un 
type de micro-ordinateur 
demain obsolète
- De plus, 'a mise en œuvre 
doit être très simple et ne pas 
requérir de c cm pél erte es par­
ticulières en électronique ou 
informatique.
-- Auire critère, et non des 
moindres, le coût doit rester 
raisonnable.
Ces réflexions ont amené une 
jeune société française, Croa­
tie, à repenser le problème de 
l'intégration des mero 
ordinateurs dans noire vie 
quotidienne et à développer, 
malgré les difficultés de ce 
cahier des charges, une iüu- 
velle gamme da produits 
répondant à catta nouvelle 
approche, Lu système Créa lie 
se compose .
— d un boitier racçacdable 
sur différants modèles de 
micro-ordmaieura par simple 
échange d'uno carta dinter- 
face,
— de modulas d'entrées el de 
sorties permettent, par l'inter­
médiaire de capteurs, de pren­

dre connaissance de lenvl- 
fijnnemenl : température, 
humidité, vitesse du vont, 
lumière, bruit, etc... el d'agir 
directement sur le monde 
extérieur : chauffage, éclai­
rage, moteurs, pompes, etc... 
Tous les éléments do ca 
■■Meccanoîû sont équipés d un 
domino à trois fils, et un sim­
ple tournevis permet dotons 
truite n'importé quelle appli­
cation en quelques minutes. 
La programmalion se lait par 
de simples ordres en ■■Basiez 
décrits dans les notices 
d'accompagnarneni. Que 
faire avec le sytémg 
CM 1000 7 ià, seule l'imagi­
nation fixe les limites. Exem­
ples : régulation du chaub 
lage, simulation de présence, 
centrale d alarme polyva­
lente, cenlrale météorologi­
que. programmation el opti­
misai tan des éclairages an 
loncton du lieu et de l'heure, 
cnnirôlri du laboratoire photo, 
du réseau de ira In électrique, 
de । aqüsrium ou de ia serre. 
Optimisation de l'arrosage du 
jardin en fonction des para­
mètres météorologiques, 
aie... De l'application nhome« 
a plus classique a l'utilisa- 
lion par le «hobbylste*  le plus 
i^olnluH, en passant par ton­
ies les activités didactiques 
du d'animation, le micro­
ordinateur peui maintenant 
montrer qu'il est autre chose 
qu'une super machine à cal­
culer Matériel fabriqué et dis­
tribué par Croatie, 7 rue du 
Cnant des Oiseaux ¿8300 
Moniesson tel : 976.51 23
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n La £haîne haute fidélité, quelle que soit sa qualité, doit essayer de s'adapter aux 

conditions d'écoute du local, le résultat d'écoute final pouvant varier dans de très 
fortes proportions pour des questions d'adaptationt de disposition ou d'acoustique.

■

Les mêmes maillons peuvent 
proçurar dss réaultats auditifs 
nettement différents d'un 
endroit à un autre. Souvent, il 
ssi possible d'améliorer les 
conditions d'ècouta, sans pour 
amant avoir à investir dans 
l'acha! de maillons onéreux.

LACOUSTIQUE
Foui lu chaîne haute fidélité, il 
est relativement rare que l'utlii- 
sataur, saut s'il s'agit d'un 
mélomane maniaque, d'un 
punsta de la reproduction 
sonore. engage des frais impor­
tants pour améliorer eu trans­
formar acousliquemeni son 
local d'écoute, n s'agit souvent 
du salon, du séjour, fait de 
rnurg, de portes, de fenêtres, de 
mobilier (meubles, bibliothè­
que, tablns, fauteuils, canapés, 
etc.]. Sur le plan esthétique, sur 
te plan fonctionnel, la disposi­
tion des éléments de ia chaîne,

des enceintes, ne sera pas for­
cément celle qui sera optimum 
Sur le plan acoustique ou aub- 
j&clll. Fenêtres, portes, portes- 
UnMres donnant accès sur un 
balcon, et modifier vont être dis­
posés de telle façon qu'il ne 
restera guère de choix pour 
l'emplacement des en ceint as. Il 
est rare que Ton se rapproche 
d'une bonne cünqiiloo acousti­
que, comme celle indiqués sur 
la figure 1, Un triangle d'écoute 
favorable, une certaine polari­
sation acoustique da la pièce 
d'écouie, ['absence d'échos 
entra des murs parallèles son! 
des points essentiels.
La triangle d'écoute doit être 
symétrique, déterminant donc 
le point d'écoute, remplace­
ment des enceintes. Alors que 
la disposition A sur la figure 2 
est courante, la disposition B 
est préférable, mais moins 
fonctionnelle 1 perte de surface, 
passages plus étroits, disposi­

tion moins esthétique. On ns 
peut non plus, sous prétexte 
-qu'on ne peut pas taire autre­
ment», adopter ües triangles 
d'écoute trop larges ou trop 
étroits, comme on le constate 
sur la figure 3. L'image stéréo­
phonique en sou F fri fart beau­
coup. Placées en encoignure, 
près ds mure lisses el sur du 
parquet, le niveau grava des 
enceintes pourrait s'en trouver 
fortement augmenté ( + 13 dB 
max.), prooulsanl un son lourd, 
confus, une impression de uaL 
nage dans le bas du specire 
sonoreifigure 4}. Faute ae 
mieux, il faudra afors surélever 
les enceintes (pieds tubulaires, 
socles ajourés elc.) et le« décol­
ler du mur,
Pour le polarisation accuslL 
que, on doit se rapprocher au 
mieux ds cette condition, en 
rendant l'acoustique claire, 
réfléchissante derrière et près 
des enceintes, mars plus absor-

dît da xyiraln» 
M Kl D.ii*

I d- d'j mfl , br} 1 H] 
dll *U-1- 1

IdOublE viFmÿ«l

MûMk'. 
i p^L■ or"■ liar«' 

u diiFL-iiOrt lariifrl
Irions a fftautt' 
" nrmflriqi « —-

'■ ■ H VE ■ n?r mmI'H*  ii. mmm vr) 
Piwr tv’C l«s MK1M UfrtidfrtairH

Su rjçidi- 
i^iut u, pd qu<r --- .

Mn ru^ipafl iii J 
dr n (ni 1. i.h ■ ¡4

kèfeS5iilF.PJ_3ÎSUïUl|il*  relnüwinfir ffH i

■>■ JâlQtm I

ÇsafiltRfiïii
IWÏ MÆuVlflJ*)

Fip. t : Exemple de condllton 
d'écoute favorable.
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adaptation de la chaîne au local d’écoute

bante près fl| derrière l auai- 
teur. Dans Cétte condition, 1« 
son se propagera mieux des 
encainres vers l'audileur, d'où 
¡e nom de polarisation acousli-; 
que La dispostion des encein­
tes, l'allure du triangle 
aécOutB, l'acoustique de la 
pièce vont déterminer la 
balance tonale l'équilibre spec­
tral, la qualité Subjûûlive glo­
bale. Des murs Fisses et paradâ­
tes vonl produire des échos 
Indésirables, un sûr Irûp cla-r, 
dur, avec la mise en avant de 
l'aigu, du méd^um-aigu. Défauts 
pour lesquels des corrections 
paramétriques, des égaliseurs 
Ha seront pas toujours d une 
efficacité absolue, les défauts 
par eux-mêmes n’étant pas sup­
primés. Une Importante réso­
nance grave, elle aussi, même 
traitée par insertion d’un filtre 
coupe-bande, peut réapparaître 
de nouveau, par effet de glisse­
ment des fréquences voisines 
ou harmûnlqi.iüs. Los résonan­
ces BoUplafond, générant des 
échos (flattsrôchOS) se Suppri­
ment facilement à l'aidé d’un 
tapis de sol sur lequel le mobi­
lier (table basse, fauteuil), per­
met uneditFusiun plus aléatoire 
des sons dans la pièce. Cer­
tains appariements aux pièces 
séparées par ods cloisons rala- 
tframont fines peuvent entrer 
en résonance â certaines fré­
quences, à cause justement de 
ces cloisons. C'est ce que l'on 
entend justement de ta pièce 
située de r autre cûtè de la cloi­
son. Ce cas est. malheureuse­
ment, assez courant, el beau­
coup plus difficile à traiter, sauf 
si tes hais engagés, si la trana- 
tormatron ne poseni pas de pro­
blèmes. S’il s’agit dune vibra­
tion des vil ras à certaines Fré­
quences, du mastic mou doit 
permettre une meilleure adhé­
rence sur le pourtour de chaque 
vitre présentant en défaut Lob 
faux plafonds montés sur châs­
sis métallique ont parfois tes 
mêmes problèmes et il y a lieu 
dans ce cas d’employer des tas­
seaux du mastic mou, ries 
joints en isnts doubla tacs (s'il 
s'agit de plaques entrant an 
vibration.

A
-»n wìcìifgnurr

pori*

ponagr

l»rh

B 

Fhc rinite

patsagr 
I pcrFlrli^rfWft -il: lira |>nr 

I**. giucchi es I

P» l-.-ir. 
il'rcoulr

rrsmciii lîfinrHil

|H?1 1i JH 

:■ .-■ i "*

SI les maillons composant la 
chains sont connus en termes 
de qualité subjective, de Iméa- 
rilé subjective el si l’on connaît 
bien leurs limites et défauts, on 
pourra déjà évaluer sommairp- 
ment tes défauts éventuels dus 
â l'acoustique du focal.
□ne trop grande brillance, 
izone 1-5 kHz) produit un son 
dur, plat, qui provient souvent 
du flatler-écho. dû à des parois 
parallèles et réfléchissantes.

Fig. 2 : En A, disposition
fonctinnnalfe des
enceintes. En 8. bonne 
rhspositinn acoustique 
gênant le passage.

iiuru hl irt

pot lu

— em>nlr<

wriuto

Fig. 3 : Cas de mimais triangles d écante î à gauche, trian­
gle d écoute trop étroit, d'nù perte de l'effet stéréo ; é droite 
triangle d'écoute trop terge. rf'üû délurmulinn de l'eflel slè- 
rùo. trou cerfttbL

On doit alors soit irauer une 
des parois, son déplacer le 
mobilier, une bbiiotnèque, un 
rideau amenuisant pat effet dfi 
murs parallèles, produisant 
ainsi une dispersion des ondes 
jusqu'alors stationnaires. Cet 
e^fet de son dip, plalP fatiguant 
est parfois juxtaposé au défaut 
d'un grave i rop ample, lourd, dû 
â un emplacement en encoi­
gnure des enceintes. Alors que 
te Iraitement de cc problème

ponlir.r, 
ri «imle

n'est pas trop difficile, une 
résonance grave gênants, 
siiuée par exempte entre BD et 
200 Hz due celte fois à un mau­
vais rapport des dimensions de 
la pièce, aura plus de difficultés 
à être Irai fée. On pourra tenter 
l'essai d'un meilleur amortisse­
ment acoustique du fond de la 
pièce (mur situé derrière l'audi­
teur) tentures, rideaux épais, 
mur revêtu d'un absorbant 
acoustique- miabvernent épais.
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Dans les cas graves, seuls une 
mesure el un traitement appro- 
pr.és, effectués par une maison 
spécialisée pourraient permet­
tre de ver lr è bout du défaut En 
général, D'effet de masque dû à 
l'amplitude de la résonance 
produit un lioffet de masque“ 
sur les fréquences Inférieures, 
lesquelles en disparaissant, 
vont produire un son grava tou- 
|Ours identique quel que soit te 
genre de musique reproduit 
(effel de son ^boum-boum*).  
Bien entendu, ce défaul peut 
être amenuisé par réduction du 
niveau grave (correcteurs de 
tonalité). Mais on supprime du 
même coup les Informations 
sonores graves, ce qui rend le 
son léger, . montent.^ dur, désé­
quilibré vers te haut du speelre 
sonore. H n'est toutefois pas 
fait état de défauts pouvant 
provenir des enceintes, de la 
celîufe, de l'amplificateur de 
puissance, l'ensemble, acoustl- 

que comprise, pouvant soit 
s'auto-corn penser en défauts 
(défauts complémentaires}, soit 
encore cumuler les mêmes 
déteuts. D'où l'importance de 
savoir exactement ce que sonl 
déjà 1rs qualités, les défauts, la 
personnalité sonore de chaque 
maillon, Dans certains cas, un 
léger manque de grave peut 
s'améliorer par une meilleure 
disposition des enceintes, par 
le remplacement de la cellule 
ou de l'amplificateur. Des dis­
ques tests permettent, par ail­
leurs, de mieux localiser les 
défauts de linéarité, les réso­
nances éventuelles. Pour envi­
ron 350 F on peut se procurer 
un ensemble disque tes! + 
sonomètre (version simplifiée). 
Un superflu d aigu peut s'atté­
nuer soit par une action sur Fes 
contrôles de tonalité, soit par 
d'autres moyens tels que ; aug­
mentation da la valeur de la 
charge capacitive de >a cellule 

(â aimant mob te), insertion 
d'un atténuateur dans l’aigu, 
insertion d'une self supplémen­
taire (amortie ou non par une 
résistance! dans l'aigu, utilisa 
tion d'une autre cellule, d’un 
autre iweotcr {cas eïtrèmesn 
concernant cette fois dés 
défauts propres à la chaîne). 
L'acoustique de la pièce est à 
incriminer largement si des 
résonances gêna ri os sort res­
senties entre 5D et 250 Hz (mau­
vais rapport des dimensions de 
la piècA}, si d’autres sont res­
senties entre 1000 el 5000 Hz 
(ondes stationne ires, échos, 
flattertecho), S'il sagil de réta­
blir un déséquilibre spectral, 
trop de grave, trop d'aigu peut 
signifier, en fait, qu il manque 
du médium. :i faut par contre 
éviter de tenter de rétablir un 
équilibre sonore basé sur un 
niveau grave ou médium faussé 
et amplifié par des résonances 
ou des échos parasites. Par 

expérience, cm ne peut arriver à 
rien de bon : les résonances 
graves, les échos et ondes sta­
tionnaires dans te médium vont 
continuer de perturber l'écOute 
On ne fait pas état Ici non plus 
d’une résonance grave due à 
l'enceinte elle-même. C'est un 
autre problème concernant 
l'accord, le caFcul. l'optimisa­
tion subjective, voire la rlgidlll- 
cation des parois entrant en 
résonance. Sur le plan du cou­
plage aûOLsloméûanique. on 
ne doit pas oublier les éven 
luels accrochages Ou déduis 
d'accrochage dus à un cou­
plage acousto-mécanique entre 
la table de lecture et les once.ri­
tes. H concerne plusieurs 
points rigidité du planchnr. 
distance ûnceinles.table de lec­
ture, rigidité do l'ensemble sup­
portant te table de lecture, te 
socle el la suspension de celle- 
ci.

Jean Hirega
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Faites-vous rembourser 
votre boîtier 

et votre transformateur h itoto
L

TPL

RAC

APL

h

1 AL 37 72 28
2 AL 57 72 28
3 AL 102 72 28
4 AL 140 72 28

1 BL 3? 72 44
2 81 57 72 44
3 81 102 n 44
4 BL 140 72 44

i a 57 105 72
2 a 72 105 72
3 a 140 105 72
4 a 170 105 72
sa 270 105 72

01 1 110 70 110
a 2 150 70 110
01 3 1» X 120
01 4 IX 120 120
01 5 220 n IX
01 6 250 IX IX
01 7 300 120 2Æ

AKL 1 150 60 IX
AKL 2 200 60 IX
AKL 3 253 80 195
AKL 4 300 80 195

AML 10 173.5 110.5 184
AML 20 188 5 121.5 198
AMI X 188 5 85.5 147
AML 40 2X.5 110,5 184

ACL

AKL

AMI

l. 1 h

ACL 10 215 114 179
ACL 20 215 114 229
ACL 30 265 114 179
ACl »0 265 114 7Æ
ACL 50 315 114 179
ACl 60 315 114 229

EL 1 240 108 160
EL 2 2/0 128 180
EL 3 270 218 180
El 4 3?D 128 195
El 5 370 128 220
EL 6 420 128 220

APL 10 133 58.35 138
APL 20 198 58.35 138
APL X 188 85.52 195
APL 40 243 8552 195
APL 50 333 8552 195

TPI 100 246 126.47 245
TPI 200 336 16357 325
TPI 300 488 16357 325

RAC 1 150 87 180
RAC 2 200 B7 180
RAC 3 250 87 180
RAC 4 3CC 120 220
RAC 5 350 120 220
RAC 6 400 120 220

BL 
CL

* L'auteur d'un montage publié dans cette revue sera remboursé du coffret ATOMELEC et du 
KITATO utilisés, sur justificatif par :

* — V

transformateur

Krtato
FRANCE / LES OLLAGNIERES / 43110 AUREC SUR LOIRE ! TEL. (77) 50.06.95



LA RADIODIFFUSION DIRECTE

Dans la première partie de notre dossier, parue dans Led du mois de juin, consacrée à 
la radiodiffusion directe par aatelljte en Europe, ou « Télévision Directe par Satellite », 
nous avions présenté les différents aspects de cette future TV qui nous parviendra 
du cier ignorant les berbères des nommas, nous pr<mettant je ça£iteLjde 
nombreux programmes au moyen d'une paraboloïde visant une grappe de satellites.

D
ans cette seconde partie, 
nous nous intéressons 
plus particulièrement à 
des développements 
techniques ainsi qu'à 
Certains aspects réglemeniaires ou 
juridiques.

Pour les besoins des tèlècommunlca- 
lions, l'utilisation des satellites est 
dé [à entrée dans l'histoire.
Les satellites de liaison dits * point à 
point * sont utilisés couramment et 
disposent d'une puissance HF 
réduite du tari qu'ils transmettent des 
signaux entre aes stations terrestres 
équipées d’antennes à gain très 
élevé Ces Signaux sont ensuite trai 
lés et distribués aux intéressés Un
exemple nous est fourni par le 
système international < INTELSAT *.  
Les satellites de télécommunications 
oisposeni d'une puissance HF supé­
rieure captée par des stations terres 
très, équipées d'antennes moins per­
formantes (tailles Inférieures) travail’ 

lant généralement au-dessus du GHz. 
C'est le cas d'OTS qui retransmet 
notamment r Antenne 2 • sut 
l’Europe et l'Afrique du Nord dans 
une fréquence centrale comprise 
entre 11 620 et 11 6B0 GHz.
Important Pour recevoir le pro­
gramme Antenne 2 il faut obligatoire 
ment disposer d'un décodeur.
Quant aux satellites de radiodiffusion 
directe (TV directe par satellite), lis 
transmettent des signaux compris 
entre 11,7 et 12.5 GHz soit une lon­
gueur d'onde de 2,5 cm Ces signaux 
sont destinés directement au grand 
public selon la définition qui à été 
adopiéu par l'Un ion Internationale 
des Télécommunications (UITL 
La notion de réception directe inclue

la réception individuelle par l’installa­
tion de para Pc loi des ayant un dtamè- 
ire minimum de 0,60 m procurant un 
gam d environ 36 d0r la réception 
collective nécessite une parabotoide 
pouvant atteindre et parfois dépasser 
le diamètre de 2 m qui apporte un 
gain de l'ordre de 45 dBr
Comme nous le précisions dans la 
première partie de notre dossier, 
force est de constater que l’utilisa­
tion de fa TVDS en Europe était iné­
luctable en raison de ia saturation du 
spectre de fréquence alloué à la TV 
dans les bandes VHF ei UHF Dans 
les pays du tiers monde ou en voie de 
développement, la TVDS permet 
d une façon immédiate d arroser de 
vastes territoires, sans qu'il soit 
nécessaire de créer un réseau ter 
restre qui, on le sait, présente de 
nombreux inconvénients,

« IMMOBILE » A 36 000 KM
P1 ALTITUDE_______________
Lancés au moyen de la fusée euro­
péenne Ariane, les satellites de TVDS 
décriront une orbite dont on connaît 
d'avance les caractéristiques. On 
sait ainsi que la durée de révolution 
complète autour de noire planète 
selon une toi de la mécanique 
céleste, augmente en même temps 
que sa distance quelle que soit sa 
masse.
Pour une distance de 35 766 km. la 
période de révolution de l'engin spa­
tial placé sur une orbite géostation­
naire longue de 246 000 km. est exac 
■errent la marne que la durée d une 
rotation de la terre sur elle-même, à 
savoir 23 h 56 mn et 4 s (voir fig. n*  t, 
parmière partie du dossier),
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a. CoGTdonnéea horizoïttim* dns sataritiBi oèMfati unitaire* shuès 4 19“ w da Graanwch. ——.—— Ito-fljumiil*------------ijo-inu, Malgré 
i asslmil Bilan das courbas à dos droites el le prujeCUun de la Carie. Korreur angulaire eel Inférieure * 2Q\ |ôac. Sadllak-Tanna Reims).
b, Zom> éclairée« par différent*  aelellltee Buragdant, demie bande de*  12 ûttï. Champ jusqu'à — 103 dBW/m'. reçu avec de« para bore ides ayant 
un dlemèl re d'environ 0J0 m. On ram arque an Al»ca un maxImiNn de réceptions, alors qu'é Nantes h faudra disposer de paraboloTdas plus parier- 
manlaa (amrlrün 2 m) peur atteindre le champ de — 111 daw/m". (Dec. Sadlte^Tonna Reims).

On constate ainsi qu un satellite 
placé sur une orbite géosynchrone à 
la distance mentionnée ci-dessus 
dans l'axe de léquateur, poursuivant 
sa route à la vitesse de 3 075 M/s qui 
correspond au rapport distance/ 
temps nécessaire pour que l’engin 
orbital apparaisse immobile, depuis 
un observateur placé à n'importe 
que! endroit de la terre.
Pour ie maintien à poste, cette même 
vitesse angulaire ne nécessite que 
des équipements fixes contrairement 
à l'utilisation d'autres orbites (de défi*  
fament) où les antennes placées au 
sol sont obligées de pointer et de 
poursuivre les différents satellites

LES TRAVAUX DE LA CAMR
La planification de la TVDS :
C'est â Genève en 1977 (et 79), sous 
l'égide de l'UïTqui est une institution 
spécialisée de l'ONU, que s'est 
déroulée la * CAMR-RS * : Con­
férence Administrative Mondiale des 
Radiocommunications des Radlodif*  
luseurs par Satellites (slgle officiel en 
langue française qui est une des lan­
gues de travail avec l'anglais). Celte 
réunion en assemblée générale a 
regroupé 200 délégués représentant 
154 nations.
LUIT légifère, planifie, coordonne et 
normalise les communications hert- 

zrennes de tout genre. La réunion de 
la CAMR 77 a été très Importante 
puisque les décisions prises concer­
nant la TVDS font force de règlement
Aspect juridique :
Une ressource naturelle ; l'orbite 
géostationnaire.
Comme l'a déclaré un responsable 
de l’UEn (Union Européenne des 
Radiocommunications au cours d'un 
symposium sur te TVDS ; « l'orbite 
géostutionnalre se présente comme 
une ressource naturelle puisque limi­
tée. qurü importe d'utiliser efficace­
ment, c'est-à-dire dans des condi­
tions telles que l'on puisse y placer 
un nombre de satellites aussi élevé
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que possible pour la radiodiffusion, 
les télécommunications ou autres 
applrcaiions ••
Des pays du tiers monde ou en voie 
de développement qui sont srlués sur 
Técuateur sont conscients de cette 
ressource naturelle. Lors d une 
déciaration laite à Bogota en 1976, la 
Colombie, le Brésil. l'Indonésie, le 
Kenya, le Congo, l'Ouganda, l'Equa­
teur et le Zaïre ont fait requête de 
leurs droits de souveraineté sur les 
segments de l'orbite gèostahonnaire 
utilisée notamment par res satellites 
de radiodiffusion directe
Si cette revendication formulée par 
ces pays équatoriaux étau acceptée, 

■ cela signifierait que 'e stationnement 
des satellites TVDS devrait être négo

। cié avec ces mêmes nations
. Il semble que cette revendication est 
contradictoire avec le « Traité de 
l'Espace» conclu en 1967 qui traite 
sur le principe régissant jes activités 

des Etais en malière d’exploration el 
d utiBsation de l'espace extra­
atmosphérique y compris la lune et 
les autres corps célestes, qui stipule 
que : « l'espace extra-atmosphérique 
ne peut faire l'objei d'appropriation 
nationale par proclamation de souve­
raineté j».
Outre ces aspects juridiques, les tra­
vaux de la CÀMR ont porté sur f attri­

bution des fréquences et des posk 
tiens orbitales, de déterminer les 
zones de Déception et les caractéristi- 
eues d'émission.

BANDE DE FREQUENCE
UTILISEE ’ _______________
La bande de fréquence large de 
800 MHz allouée à la TVDS est com­
prise entre 11,7 et 12,5 GHz. A titre 
|de comparaison, notre réseau terres 

Ire utilise des fréquences comprises 
entre 0,0042 et 0,0650 GHz. En 
TVDS. il s'agit d'ondes ctassi'iées 
SHF (Supra Haute Frequence), qui 
sont très sensibles aux obstacles tels 
que la neige, la pluie, le brouillard

Les atténuations apportées par des 
mauvaises conditions météorologi­
ques peuvent atteindre plusieurs dS 
Notons qu'à cette fréquence, les 
ondes ne traversent m un rideau de 
feuilles ou de branchages m épais­
seur d'une Toiture

NOMBRE DE CANAUX
Les 800 MHz ¿-illoués à la TVDS ont 
permis la création de 40 canaux 
appelés « canaux CAMR «, qui ont 
une largeur de 2? MHz
Atm d'utiliser au mieux cette bande 
assez restreinte, la CAMA a décidé 
que les canaux seront olacés au pas 
de 19.18 MHz en se chevauchant 
C'est ainsi qua l'espacement des 
canaux est Plus oebi que fa largeur
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POLARISATION DES SIGNAUX
Etant donné le chevauchement entre 
deux canaux adjacents et afin de leur 
assurer une protection mutuefie, la 
CAMR a eu recours à l'utilisation de 
deux polarisations dittérentes.
Lune, polarisation circulaire droite 
dite aussi dextrogyre allouée aux 
canaux impairs et l'autre polarisation 
circulaire gauche, indirecte dite 
levogyre pour les canaux pairs.
Une contre-polarisation permet 
d'obtenir entre deux canaux adja­
cents une protection de l’ordre de 25 
â 30 dS

LA MODULATION
Le procédé de modulation de fré­
quence FM a été retenu pour 
l'ensemble des transmissions des 
signaux, porteuse Image et porteuse 
son,
Ce procédé de modulation procure 
une meilleure sauvegarde de la qua­
lité des signaux faibles contre les 
bruits, par rapport à la modulation 
d'amplitude AM

POSITION ORBITALE
DES SATELLITES __________
Les satellites de TVDS sont position­
nés obligatoirement dans le plan 
équatorial de fa terre, sur une orbite 
circulaire située à environ 3& 000 km 
de l’équateur. et avancent comme 
nous i expliquions auparavant à la 
même vitesse angulaire de la Terre. 
Le CAMR dans ses travaux a défini la 
position orbitale de chaque satellite 
national sur cette circonférence de 
246 000 km déjà encombrée par près 
de 300 engins spatiaux civils ou mili­
taires.
Pour placer ces satellites de TVDS il 
a fallu a saucissonner » cette circon­
férence en trois zones.
Dans la zone 1 ont été regroupés les 
satellites européens et africains, 
dans la zone 2 oni été Installés les 
pays d'Amérique du nord, du centre 

et du sud eî enfin dans la zone 3 se 
retrouvent les satellites d'Asie, 
d'Australie et d’Océanie.

Nous nous attarderons uniquement 
sur la zone 1 qu*  a été accordée aux 
radiodiffuseurs européens (et afri­
cains).

La zone 1 s’étend du - 37’ (ex : 
Monaco) longitude ouest au + 
{ + 23° URSS) longitude est.

Une dizaine de grappes orbitales 
espacées de 6, 12 ou 1S° pour les 
satellites européens a été regroupée 
sur ce segment, avec une précision 
de ± 0, idans chaque direction.

LE ROLE DE L1 ENSOLEILLEMENT
Les satellites TDF 1 (France) et TV 
SAT (RFA) sont alimentés par des 
panneaux solaires photo voltaïques 
d'une envergure de 19,2 m et une lar­
geur de 3,6 m. qui permettent de déli-

■ rl-IMiM •

La TVDS en Europa. Pusttion orbitate de dirrô- 
ronis sMeltlt&i ouropéans - D'apré« dgçu- 
mont FUBA-Fraflca 67450 Mondate helm *

vrer une puissance électrique de 
3 kW en solstice d'été. Ces panneaux 
sont orientés vers le soleil au moyen 
d'un mécanisme d'entraînement 
automatique. Pour que le satellite 
puisse émettre, il faut impérative­
ment que l'engin orbital soit éclairé, 
ce qui n'est pas toujours le cas.

LES ECLIPSES '
Pendant les périodes de l'année pro­
ches des équinoxes (mars, avril, sep­
tembre, octobre) des éclipses de 
soleil ont Heu lorsque la terre passe 
entre le satellite et l'astre lumineux, 
ce qui se traduit par fa projection 
d'un cône d'ombre sur la position 
orbitale.

L'engin spatial qui entre dans ce 
n faisceau noir« pour une durée 
moyenne par jour évaluée à environ 
30 minutes ne reçoit aucune énergie 
solaire et ne peut donc assurer ses 
fonctions à l'émission Le service est 
Interrompu. Seules les fonctions de 
base sont assurées grâce à des bat­
teries délivrant la puissance néces­
saire à la a survie * du satellite

UN DECALAGE DE 19° OUEST
Logiquement 11 semblerait normal de 
placer les satellites sur des positions 
orbitales proches de la longitude du 
pays qu'ils arrosent afin de réduire la 
distance séparant le point d'émission 
au point de réception, donc en fait de 
réduira las pertes hertziennes.

Mais afin de retarder le plus possible 
au cours de la nuit le phénomène 
d'éclipse les satellites français, alle­
mand, luxembourgeois, etc,, de 
TVDS ont été décalés de 19° car 
l'ouest, ce qui retarde l'apparition de 
la zone d'ombre sur l’engin spatial de 
plus d'une heure, qui se produit alors 
vers 1 ou 2 heures du matin.

Sources : TDF - SADITEL ■ FUBA

Serge Hueffer
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LE SECTEUR A TRAVERS LE MO

Lors de voyages à l'étranger, l'homme d'affaires comme le touriste connaissent les pré*  
cauïions à prendre avant le départ, en ce qui concerne les appareillages électriques et 
électroniques : tension du secteur, fréquence du secteur, norme des prises secteur Les 
grands hôtels ont résolu en grande partie re problème en mettant à la portée de l'utili­
sateur des secteurs et prises secteur dits rrmft ¡standards. Dans les autres cas, il faut se 
munir d'une panoplie de prisas adaptatrices, de transformateurs adaptateurs, de conver­
tisseurs secteurs dont il faut impérativement connaître les possibilités et les limites d'emptoi.

S
i, lors d un court séjour, ces 

précautions ne pourraient 
guère concerner que le 
rasoir électrique, le radio­
casserie. le sèche-cheveux 
Ou le fer à repasser, un long voyage, 
un déplacement â l'étranger concer­

neront celle fois tous les appareils 
électro-ménagers, ious les appareils 
électriques et électroniques Dans 
I électroménager, Hs se comptent 
par dizames pour le reste des appa­
reils domestiqués aussi On peut 
même tomber sur des cas insolubles, 
liés par exemple aux standards en 
télévision, à la fréquence secteur, 
aux gammes de fréquence radio AM 
ou FM Au Japon, le secteur, qui est 
de 1 000 v (ce qui est pratique pour 
les calculs) possède néanmoins deux 
fréquences. 50 eî 60 Hz (suivant la 
situation géographique), cr qui pose 
déjà des problèmes à i intérieur du 
pays même- (magnétophones. tables 
de lecture, moteurs, pendules) En 
modulation de fréquence, la bande 
utilisée se situe enire 76 et 90 MHz 
alors qu en France elle se place 
entre 87 e! 108 MH? Ainsi, un tuner 
japonais non prévu pour être 
employé en France doit être annexe 
d'un tuner convertisseur (si les régla­
ges d'adaptation en gamme utile ne 
sont pas possibles) et d'un adapta 
teur de tension sec leur.

TENSION_________________
ET FREQUENCE SECTEUR
D’un oays à un autre, la tension sec- 
leur varie dans des oropodions nota­
bles. comprises entre 100 et 240 V, â 

quelques rares excépiions près La 
iréquence secteur est soit de 50 Hz, 
soit oe 60 Hz Plusieurs pays possè­
dent deux tensions secteur : t 10/220 
V. 127/220 V 127/230 V. 210/240 V. 
120/240 V Ce qui esl encore le cas 
de la France (le 110 V ou le 127 V 
existant toujours dans certaines 
régions), cas que l'on rencontre aussi 
en Allemagne de FEsî. en Belgique, 
en Italie au Luxembourg, à Monaco, 
en Espagne ou dans certaines îles 
¡Majorque par exemple) Pour ce qui 
concerne les pays bi-standards en 
termes de fréquence secteur, les cas 
sont, toir heur+iusement, plus rares 
On ne rencontre guère que le Japon 
(60 Hz dans ta partie sud, 50 Hz dans 
la partie nord) et l'état de Barhe-n qui 
se trouvenl dans cette situation peu 
pratique

Pour le voyageur, il est parfois impor­
tant de bien connaître Ses tensions et 
fréquences utilisées dans les pays 
étrangers Sur la ligure 1, le lecteur 
trouvera un tableau descripiif très 
complet subdivisé par continents On 
remarquera qu'en Afrique, en Europe 
et dans ia plus grande partie de lrAsie 
te 50 Hz est généralisé tandis qu en 
Amérique du Nord, on ne trouve que 
du 60 Hz. En Amérique Centrale et en 
Amérique du Sud. les fréquences de 
50 et 60 Hz sont employées.

L'ADAPTATION SECTEUR
Lorsque ion a besoin d'une tension 
supérieure à celle du Secteur, seul le 
transformateur peut convenir Ses 
inconvénients sont son volume, son 
prix de revient et surtout son po?ds.
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AMÉRIQUE CENTRALE 
AMÉRIQUE OU SUD

AMERIQUE DU NORD AFRIQUE

Pays
Fréquence 

(Hz)
Tension 

ÎV) Pays Fréduence 
(Ha)

Tension 
(V)

Pays Fréquence 
(Hz)

Tension
M

Canada 
Alabama 
Alaska 
Afiiûhâ 
Can/drrVi 
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idao 
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Kenlucky 
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120 
130/240 
! 20/277 
120/277 
120/277

130 
120/277 
115/120

120 
T20
120

11:5/120
120
120 

120/277
120
120
120
120
120
120
120
120
120 
12D 
120
120

Algérie 
Angola 
Azûres 
BuliJ^dl 
Cameroun 
Canaries 
Afrique Centrale 
Congo 
Datiomey 
Etnyop'S
Gabon 
Ghana 
Guinée
Cóle d ivosre 
Kenya
Libéria 
Madagascar 
Maiaom 
Mali
Maut tante 
Maurice 
Maroc 
Mozambique 
Niger
Nigeria 
Ouganda 
RhWéÈ n 
Rouanda 
Senegai 
SiprraL@one
Soma ha 
Sud Alrlque 
Soudan 
TaiiZanu
TCgO 
Tunisie 
Tchad 
Zaïre 
Zambie

50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
50
60
50
50
50
50
56
50
50
50
50
50
60
50
50
50
50
50
50
50
60
50
50
50
50

*27/22D 
220

' 10/220
220
220

127/220
220
220
220
220
230
250
220
220
240
120 

127/220
230
220
220
230 

130/220
220
220
230
2^0
225
220
127
230 

110/22G 
320/250

240
230
220
22Ü
220
220
230

Argentine 
Eanames 
Bermuda 
Bolivie 
Brésil 
Chin 
Calnmbie 
cowa-Rica 
Cuba
Rép Dom ime 
lié Dominic 
Ecuador 
E1 Sarvadér 
Guinda Fianç 
Guadeloupe 
Haïti 
Honduras 
J a ma que 
Mexico 
Nicaragua 
Pi nu ma 
Paraguay 
Pérou 
PuerlQ Rico 
Surinam 
T nn dad 
Uruguay 
Veneiueia 
Virgen :sl

50
60
60
50
60
50
60
60
60
60
50
60
60
50
50

50/00
60
50
60
60
60
50
60
60
60
60
60
60
60

220 
120 
120

113T230 
13?^?Q 

220
110/150 

120
I TO 
T10 
230 

11Q/127 
’15 
220 
230 

115/220
11D 
110 
125 
120 

110/120 
220 
22C 
120

110/127 
11&33G

220 
120 
120

Europe MOYEN ORIENT

Au 1 fiche 
Rép Féd

Allemande 
A lamagne

de r Esi 
Belgique 
Bulgarie 
Danemark
Espagne 
Finlande
France 
Gœ Breiagne 
Gjdi alim 
Grèce
Hongrie 
Hollande 
Irlande
Italie
LU Hambourg 
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en
LE SECTEUR A TRAVERS LE MONDE

Pour quelques 300 à 500 VA. juste ce 
qu'il laul pour un sèche cheveux un 
fer â repasser de voyage, le iransfor 
rnateur pèse plusieurs kilos Par con­
tre. pour des puissances inférieures 
à 20 VA il existe des versions parti­
culiérement compactes, dont certai­
nes spécialement destinées à cel 
usage (prises mare, femelle el trans­
formateur contenus dans un même 
boîtier)
Beaucoup plus souvent on a besoin 
de faire chuter la tension secleur 
pour l'adapter à ■ appareil, le cas le 
plus courant étant le 220 V à faire 
Chuter pour obtenir du 117 V, du 
110 V ou du 100 V (adaptation sur 
appareils américains, japonais), Pour 
des appareils de consommation 
égala ou supérieure â 20ü ou 30Q VA 
les circuits â triac sont pratiques, 
légers oeu onéreux. Les modèles ae 
voyage, parfois capables de suppor­
ter 2 GO0 VA, tienneni dans lâ main et 
sont le plus souvent munis de prises 
mâle et femelle au standard adapté â 
la transformation souhaitée Ils con­

viennent bien aux appareils de chaut- 
fage, fers a repasser, bouilloires 
électriques, grills électriques de 
petite puissance Malheureusement, 
ils ne conviennent pas pour certains 
moteurs, pour tes appareils hdi, pour 
des appareils courants comme les 
téléviseurs, les magnétoscopes, cer 
tains rasoirs électriques ou machines 
à écrire La création de parasites. 
□ une tension alternative de Fûrme 
trop accidentée due au principe 
même du tnac. limite sévèrement 
remploi de ces adaotateurs Dans 
certains cas. même des appareils 
d’éclairage ou de chauffage (formant 
une charge légèrement selfiquej sup­
portent très mal des adaptations de 
secteur à partir de circuits à triacs 
vibrations mécaniques audibles, 
tonctionnement anormal des ther- 
mcstats ou des réglages de tempéra­
ture. la seule solution étant le trans 
formateur. Mais il devient enorme 
dès qu'il nécessite plus de t 0O0 VA 
(cuisinières électriques, appareils 
de chauffage â soufflerie, fours à 

micro-ondes) Même $ H S agrl nver- 
semenl de faibles consommations, 
les montages abaisseu^ de tension à 
triac ne peuvent être utilisés pour les 
ordinateurs, calculateurs de poche, 
appareils contenant dés petits 
moteurs. On pourra constater par ail­
leurs qu'un voltmètre alternatif à gal­
vanomètre pourra aflichei une ten­
sion avec un pourcentage d'erreur 
non négligeable changeant notable­
ment selon le type de charge

PRSSES SECTEUR
ET ADAPTATEURS
Il existe dans le monde une bonne 
quinzaine de standards avec ou sans 
prise de lerre. La figure 2 montre 
l'aspect de ces différents standards 
groupés en quatre catégoi ies prises 
européennes (CEE), prises américai­
nes, prises anglaises, prises d Océa­
nie S'il s'agil d'adapter un aoparel 
américain ou japonais sur une prise 
au siandaro anglais ou européen, les 
bouchons d'adaptation sont assez 
tacitement trouvables la plupart lais-

• i jutidlc piw- ii1* avt. i- n,iu( -ir mr-rn:*
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sant toutefois la connexion de terre 
non reliée La figure 2 présente aussi 
quelques bouchons adaptateurs cou­
rants. Noter que pour les appareils de 
<orto consommation. ces doutons 
adaptateurs présentant une certaine 
résistance de contact peuvent 
s'échauffer «normalement au bout 
de quelques heures d'usage. S‘il le 
faut, un remplacement de la prise 
d'ong ne devient une solution rad> 
cale et sûre.
Dans tous les cas, il esl indispensa­
ble de connaître ta tension du secteur 
avant deffectuer tout branchement, 
les fusibles n’étant pas toujours 
d'une efficacité absolue contre les 
surcharges.

Jean Hiraga

coffret MMP amplifie l’electromque!
Esthétique et robuste, il met en valeur vos réalisations 
Isolant, il évite court-circuit et risque électrique.
Pratique, tout est prévu pour fixer les CJ. et loger les piles 
Se perce et se découpe sans problème... COFFRET M.M.P.
SERIE « PP.PM -
110 PP ou PM . ............... 115 x 70 x 64
115 ............ ..................... 115 x 140 x 64
116 ............. 1 *5 x 140 x R4
117 ............. 115 y 140 x 1 10
220 ............ ................... 220 x 140 x

1 1 u
64

211 .............. 220 v 140 x B4
222 .......... .................................. 220 X 140 X

y*#
114

. coffrai 220 avec poignées orientables
(Par.-Hun i .-1n4p-.fi poâj fiOfi
220 P.M.P.G.

SERIE « PUPICOFFRE « 
10 A, ou M, ou P..................
20 A, wM(oü P.................... ..
3Q A, ou M, ou P......................
A fahil M tméfiMnA) P ipia&riqL*/

.. 65 x
110 x
160 X

60 X
75 x

100 x

40
55
6B

« Gamme standard de

BOUTONS DE REGLAGE

SERIE - l »
173 LPA avec logemenl plie face alu ... 110
173 LPP avec logement pile face plas, ., i W 
173 LSA sans logement face alu 110
173 LSP sans logement face plast...........i iû

x 
x
X

70
70
70
70

X
X
X
X

32
32
32
32

4MP
10 rue Jean-Pigeon 
94220 CHARENTON 
Tél. : 376.65.07

France Sud L D E M . 4d. quar Pierre-Seize, 690Û9 LYON - Téi. (7) 339.42.4?
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article comment intertacer un

termes, comment transformer

GENERATEUR
DE CARACTERE

relatif

retour i t,jç-p

Après avoir décrit les diffé 
rents modes de Maison (parai

F I«. 1 : Balayage écran

lé le et série) d'un microproces 
seur avec son environnement
nous allons commencer au

microprocesseur avec un écran 
de télévision ou, en dhautres

Un caractère sur un écran est repré­
senté par une matrice de points. Le 
format généralement utilisé fait appel 
à une matrice 5 x 7, ce qui corres­
pond à sept lignes de cinq points, 
chaque point pouvant être allumé ou 
éteint. La figure 6 donne deux exem 
pies de caractères. Chaque balayage 
d'une ligne TV présentera à l'écran 
les cinq points corresponds ni â tous 
les caractères de la ligne. Une ran­
gée de caractères correspondra 
donc à huit lignes (7 lignes + 1 ligne 
blanche) La fonction générateur de 
caractères est allouée à un circuit 
spécialisé. Sa fonction est de tra­
duire les caractères issus du micro­
processeur (code ASCII) en un 
ensemble de sept lignes de points 
blancs ou noirs. Ce décodage est 
généralement effectué à l aide d une 
ROM (Read Only Memory). Sur le bus

— le générateur de caractère qui tra­
duit les informations reçues du bus 
de données du microprocesseur en 
un signal vidéo ;
— la mémoire d'écran qui permet le 
rafraîchissement de l'image 5Û fois 
par seconde.
— la base de temps qui génère les 
tops de synchronisation ligne et 
image.
Dans la figure 4, la structure décrite 
est celle d'un système compact du 
type APPLE ou TRS 80. DanG ce 
système l'interface vidéo est directe­
ment relié aux bus du microproces 
seur et les liaisons sont parallèles. 
Dans le cas d'un système *décentra- 
Jrsè* il peut se produire que l'écran 
vidéo et son clavier (on parle alors de 
terminal vidéo) soient éloignés du 
microprocesseur. La liaison entre te 
microprocesseur et l'interface est 
alors du type série (standard RS232) 
et comprend un UART (Led nùW) qui 
permet les conversions parallèle 
série et réciproquement, (figure 5).

blés constituant un Interface vidéo. 
La Figure 4 présente un synoptique 
d un mini-ordinateur classique avec 
son moniteur vidéo.
L interface comprend trois sous- 
ensemofes :

les signaux logiques issus 
d'un bus en un signal vidéo 
compatible avec un poste TV.

A
vani de rentrer dans les 
détails des différents 
circuits électroniques, 
nous allons rappeler 
brièvement Je principe 
de base d'un écran cathodique à 
balayage. Celui-ci repose sur ta géné­
ration séquentielle de lignes sur toute 

la surface de l'écran (625 lignes pour 
la norme française). Une image est 
donc explorée suivant des lignes 
horizontales successives, chaque 
ligne pouvant elle-même être divisée 
en points élémentaires. A chaque 
bout de ligne, le spoi passe à la ligne 
suivante par un retour de la gauche 
vers la droite, le retour se taisant le 
plus rapidement possible et étant 
invisible pour le spectateur. De la 
même façon (figure 1) lorsqu'une 
image a été décrite entièrement le 
soot revient â sa position initiale en 
haut à gauche de récran. Pour pou­
voir générer une image, un poste de 
TV nécessite donc le signal vidéo pro­
prement dit, contenant l'information 
de luminosité tet les signaux de 
synchronisation ligne et image qu= 
permettent le balayage de l'écran. La 
somme des signaux de vidéo et de 
synchronisation formera ta signai 
vidéo composite.

La figure 2 présente un signal vidéo 
composite typique. Les tops de 
synchronisation sont à un niveau 
inférieur au niveau du noir, permet­
tant de rendre les retours lignes et 
images invisibles. LJinfûrmatmn 
vidéo est constituée d'une succes­
sion de niveaux 1 ou 0 correspondant 
à un point allumé ou éteint. Sur la 
figure 3 sont indiquées les différentes 
valeurs dans l'échelle des temps de 
ces différents signaux. La différentia­
tion entre les tops lignes et images se 
tait au niveau de leur durée (4 /¿s con­
tre 380 /*s). enfin la fréquence ligne 
est égale à 15 625 Hertz.

De ta description simplifiée que l'on 
vient de faire d un poste de télévision 
on peut déduire les différents ensem-

jourd hui une série cf articles 
concernant Tinterfaçage micro­
processeur-périphériques. Le 
premier périphérique à être 
pris en compte est l'écran de 
visualrsatjon4Jnstrument privi­
légié du dialogue micropro­
cesseur. .. programmeur Nous 
allons donc y□ir dès ce premier

LA MICRO-INFORMATIQUE
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Fig 2 Signal vittep ccmpoid*
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DIFFERENTS GUS

RAM 
Écrun

i*n< ro 
piac ùsnur

d’adresse de Fa ROM on retrouve 
beu* groupes de signaux (figure 7). 
L'adresse caractère correspond au 
Code ASCII délivré par le micropro­
cesseur Cette adresse permet de 
pointer dans ia mémoire le début de 
la zone de huit mois consécutifs où 
sont mémorisées tes huit lignes dun 
caractère La figure 6 présente les 
huit mots de cinq bits attribués aux 
caractères N et O ; un «i » corres­
pondra à un point allumé alors qu'un 
zéro correspondra â un point éteint.
Un compteur 3 bits relié aux trois bils 
Al, A2. A3, permet de balayer toute 
la zone des huit mots attribuée à un 
caractère.
Des décodeurs sont disponibles chez 
plusieurs constructeurs, citons par 
exemple les ROM. MM 5240 de chez 
National Semiconductor el RO-3­
2513 de chez Générai Instruments. IF 
est bien sûr tout è fait possible de 
réaliser son propre décodeur â l'aide 
d'une EPROM 2716. Outre un déco 
deurt un générateur de caractères 
nécessite un registre à décalage qui 
permet de convertir les données 
parallèles issues du décodeur en 
Signal vidéo série Le registre à déc a- 
lage généralement utilisé esl un 
registre huit bits 74LS166. Cinq bits 
(B,C,D,EhF,) sont réservés à ia géné 
ration d'un caractère alors que les 
trois bils (A,G.H) reHés à ia masse

tnnlrci^uf 
vrtm

LA MICRO-INFORMATIQUE
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Exemple de ciracttmi vírico

Hg. 7 } G^niietetif di cariente*

l'écran suppose que les informations

Di vi tau 
par A

Ctwnn,qn¿r 
d.

Chqrqjtnaril

BOM M dJcedtrgt 

4SC tí * Corot Itrt 4 zec

leurs bidirectionnels Qe faible taiffe 
(i koctet) une mémoire d écran 
alphanumérique peut être conçue à 
partir de RAM statiques, par exemple 
deux boîtiers 2114.

SAMA
0 0 Û 0 0 
Q 1 I 1Ó 
i 0 0 0 1 
1 OÛO 1 
I 0 O O 1 
1 0 0 0 1 
t 0 0 0 f 
D 1 I 1 €

OOO 
Q Q i 
0 1 0 
Q 1 1 
1 0 0 
1 ü 1

MAM.

O 0 0 Q 0 
1 ÛOQ 1 
10 0 0 1 
110 0 1 
10 10 1 
10 0 11 
1 C O Q 1 
1 OÛD1

OOO 
O Ü 1 
0 1 0
O 1 1 
1 O 0 
1 O 1
i I 0

tenant que Ton désire un terminal 
graphique de définition 512 x 512 
points, la Capacité mémoire devra 
être alors de 32 koctels. ce qui esl 
considérable Nous verrons le mois 
prochain que pour éviter ce conflit 
entre mémoire utilisateur et mémoire 
d'écran, des processeurs graphiques 
spécialisés ont été réalisés avec leur 
propre zone mémoire différente de 
celle du microprocesseur. Revenons 
à noire terminal alphanumérique 16 x 
64 caracteres ia figure 8 donne le 
synoptique générai d une mémoire 
d’écran et de ses différentes liaisons. 
Cette mémoire doit présenter deux 
lypes de fonctionriemeni :
— une fonction rafraîchissement Où 
à l'aide d'un compteur 10 bits on 
vient â intervalles réguliers vider la 
mémoire vers l'écran TV ;
— une fonction écriture oui permet 
au microprocesseur de transférer un 
nouveau caractère vers récran
La commutation emre ces deux fonc­
tions peut être réalisée sur le bus 
d'adresses â l'aide de circuits multi­
plexeurs du type 74LS257 at sur le 
bus de données à i aide d'amolifica-

quence image du poste TV, c est é- 
dire 50Hz Plus simplement une page 
d'écran doit être stockée dans une 
zone mémoire du microprocesseur el 
vidée 50 fois par seconde vers l imer- 
face
La taille de cette mémoire est fonc­
tion de la définition que for désire 
afficher sur l'écran Dans le cas d'un 
terminal alphanumérique. 16 lignes 
64 caractères, la capacité mémoire, 
devra être de 16 x 64 = 1024 mots 
mémoire, ce qui est peu devant les 
64 koctets adressables par un micro­
processeur s bits. Supposons main-

MELANGEUR VIDEO__________
Le signal vidéo composite (mal est 
constitué â partir du mélange du 
Signal vidéo issu du générateur de 
caractères et des tops de synchroni- 
saîfon lignes et images
La figure 9 donne un exemple de 
montage permettant de réaliser cette 
ronchon Les résistances en entrée

SIGNAUX____________________
DE SYNCHRONISATION
Comme on a pu le vou de nombreux 
signaux sont nécessaires à ia 
synchronisation des différents 
ensembles. Ces signaux sont généra­
lement réalisés à partir de compteurs 
qm divisent :a fréquence horloge du 
microprocesseur en fréquences dési­
rées Rappelons que les tops lignes 
sont à f= 15 625 Hz et les tops ima­
ges a f = 50 Hz.

permettent de réaliser l'espacement 
entre caractères La commande d'un 
tei registre est très simple ehe est 
réalisée à partir d'une horloge géné­
rant la fréquence point et ainsi le 
rythme de séria libation Tous les huit 
coups d'horloge un ordre de charge­
ment est envoyé au registre pour le 
transfert du caractère suivant.

MEMÔÎRË ECRAN
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Bus

1W4J

| IH I1W

Vedici >

iAfi

cerne

Signât vidéo
CCHTpVSlt*

Mû 
VkW

la plus simple est de rentrer directe­
ment sur rentrée vidéo de la télévi­
sion à l'aide d'un câble coaxial ou, si 
la liaison est assez courte, à Laide 
d'une paire de fils torsadés. Malheu­
reusement, de nombreux postes TV 
ne possédant pas cette entrée et il 
peut être difficile à un amateur non 
équipé de trouver à rintérieur de son 
poste l endroit où se connecter La 
solution alors adoptée est d inclure 
entre la some du mini-ordinateur et 
l'écran TV un modulateur UH F per-

permettent d ajuster les n-veaux des 
deux signaux additionnés La sortie 
s'effectue sous basse impédance 
(transistor monté en collecteur com­
mun) permettant d alîaquer un câble 
coaxial 75 Q.

liaison entre

mettant d'entrer directement sur ta 
prise antenne du poste Cette solu­
tion, outre le fan qu elle nécessite un 
modulateur, présente l'inconvénient 
de dégrader légèrement l'image.
Il faut noter qu'à l'heure actuelle il 
existe des moniteurs TV spéciale­
ment conçus pour la micro­
informatique (écran vert, entrée 
Vidéo, faible encombrement) pouf 
morns de WW F
Les schémas présentés dans col art 
cle sont tous inspirés des circuits uti­
lisés dans les principaux mini­
ordinateurs (PET TRSâO, APPLE}. Ils 
ont été volontairement simplifiés (les 
circuits de comptage lignes ou carac­
tères ont été ommls par exemple) 
afin de comprendre les principes de 
base d'un interface vidéo. Le mois 
prochain nous rentrerons dans le 
domaine des processeurs graphi­
ques et des circuits haute définition 
permettant entre autres la couleur. 
Nous verrons en particulier un circuit 
très puissant, le EF 9355 de chez 
EFC1S.

LIAISON MINI-ORDINATEUR
ECRAN TV________________
Le dernier maillon de i interface con

LA MICRO-INFORMATIQUE
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Composants Electroniques 
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HI-FI DIFFUSION
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LA MICRO-INFORMATIQUE

C
e programme nous a èlé 
proposé par M Range 
han*  du Kremlin BicêUe 
L’auteur de cet article a 
toutefois apporte quel 
ques modifications pouf en augmen­
ter encore plus l'intérêt auprès des 
lecteurs, et surtout faire ressortir 

quelques aspects nouveaux
C est toui dabord un programme 
-utilitaire" Au cours de «a phase de 
mise au point d un programme, quel 
ques commentaires au début d un lis 
îing permettent de le personnaliser et 
d identifier aisément les différentes 
parties De même, el à plus forte rai 
son, avant l'édition d'un programme, 
si celui-ci comporte un «lire suivi d'un 
court résumé de ses fondions, il sera 
plus facilement utilisable ultérieure­
ment ainsi vous constituerez v^us 
votre propre bibliothèque de pro­
grammes
Le second aspect est essentielle­
ment pédagogique Nous suggérons 
quelques améliorations à la fin de ce! 
article pour en augmenter les perfor 
mances. mais c est surtout parce 
que nous présentons un concept pra- 
tique pas assez usité, et cependant 
très utile «Les programmes translata 
oies»

PROGRAMMES 
TRANSLATABLES
Dans la plupart des cas les program­
mes que nous écrivons ne sont pas 
«translatables»
A i aide dun exempte, nous allons 
présenter cet aspect, et en indiquer 
les avantages
Considérons le programme (Fig i ) qui 
consiste à faire apparaître le mes­
sage "Hello*  sur les alfithéurS II 
débute â l’adresse 1800 H et se ter­
mine à 10ÜCH introduit ainsi à partir 
de l’adresse 1800 H dans ia RAM. n 
fonctionne
Débranchez votre MPF-1 pour efla­
cer le contenu de la RAM et mirodui-

Le programme proposé Jrans 
lorme votre MPF-i en «jour 
nal lumineux » et, si vous dis­
posez de ropiion imprimante, 
en « machine à écrire », le 
texte est introduit au moyen 
du clavier, transformé pour la 
circonstance en clavier alpha­
bétique, en utilisant la face 
verso du cache MPF-Basic.

sez les memes codes hexadécimaux, 
non plus à partir de 1000 H mais à 
partii d'une autre adresse, par exem­
ple 1900 H Ceci étant fait, relancez 
i exécution en panant ae 1900 H 
Surprise 1 la visualisation fait appa- 
raïtre des caractères pour le moins 
étranges, qui ne ressemblent en rien 
au message initial
A l'aide de la touche «MOVE», rame­
nez le programme à partir de 
l'adresse 1800 H (MOVE 1900 
début . 190 C : fin ; 1800

eF ÜÛfwMME

zc;£. -ze:tmhu:

1804 DD El 07 18
le 04 CD -E 05 00
Itioe i ? 8b £5 SF
1 90C 37

code: ntJET

i-"- ; i' li ¡?: * 1807
lêÙ4 CI ChLL 05FE

ME 2ìmGE

1807 00 BD 85 35
13uÊ 8F 37

Fig. 1 

destination) Exécutez te programme 
en partant de 1800 H te message 
«HellO» réapparaît
Expliquons Le programme comporte 
une table de données (cases mêmoi 
tes 1607 H â 180 CH) contenant les 
codes du message à afficher Pour 
accéder aux données du tableau 
nous avons utilisé I adressage immé­
diat étendu en chargeant le registre 
index IX avec la première adresse du 
tableau, qui est 1007 h (première ins­
truction DD 21 07 18. ou charger IX 
avec 1807 H)
En prenant comme origine l'adresse 
1900 H, la table débitait à t’adresse 
1907 H. tandis que le registre IX était 
touiourg Chargé avec 1807 H Lors de 
rexécution, IX pointe donc sur le con­
tenu de la case 1807 H et non 1907 
H, de sorte que les données trouvées 
sont aléatoires.
Conclusion le programme n*  1 n es! 
pas «translatable» Pour le faire fonc­
tionner à partir d une adresse don 
gme différente de 1800 H. il laul au 
préalable recalculer la plupart des 
adresses exprimées en valeur abso­
lue
Introduisez te programme n*2  (Fig 2) 
à oartir d'une adresse quelconque de 
ta zone mémoire vive (1800 H à 
iFFF) sans toutefois chevaucher la 
zone réservée à la pile Essayez plu 
sreurs adresses oor^girejen débran 
chani à chaque fois le MPF-1 pour 
effacer la mémoire vtve). et vous 
constaterez que lé programme s’exé 
cute â partir de n importe quelle 
adresse
Ayant introduit le programme n®2 et 
noté l'adresse d origine, placez un 
pomi d airêi iSBR) è ¡ adresse de 
départ Lancez le programme 
qui s'exécute jusqu au chargement 
du registre DE Examinez son con­
tenu vous devez y trouver radresse 
de l'«origine + 3». C’est celle valeur 
que nous utiliserons comme réfé­
rence*  dans la suite de notre pro­
gramme
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EVOLUTION DL POI N r Hl J H DE PI l.k (SP)

xxXK

JS3D

A. Pkt h S HH

000CDD
DU

HIIT.HKNiT

WI.1
ME..mÜE

J intir'ierminé

i e è è
13C'4
13Û3

DEC
POP

APUKS €AH 
AVA H t HKI

ieoc 
t©l 0 
iet*

1 S ù 0 
1S03 
13è4 
ÎS05 
13C* 
iaoé 
i 8 oc

AFRI1 S APUFS 
Fil1 IH'

PPDGRhMME 
TRMN.LIABLE

wDÜ ÎX*DE 
nLL oïfe

après quorner la difficulté, nous provoquons une
msiruciion

INTERET D'UN PROGRAMME

pâment

&r l'adresse de référence est 
l'adresse ^début de table*1 
la valeur du déplacement d

A-nsi, 
XXO3 
XXOF

c or riennen" les deux octets du camp- 
teur ordinal PC La figure 3 exo! que 
Ie fonctionnemeni.
A /am de charger Ie regisire DE a par 
tir du content de la pie (instruction 
de dep-iiemenq. if faut djminuer te

La valeur du déplacement d est char 
gee dans le registre IX itd lx OC DD 
21 OC 00) el T addi t on des contenus 
de IX et de OE (ADD ix DE) penmet 
de reconstituer l'adresse absolue du 
debui de table
Puis la suite du programme 2 esï 
identique au premier

Le chargemeni du registre DE avec 
le contenu de PC ne peut pas seflec 
tuer immédiatement. En eilet bien 
que le jeu O'instructions du Z 80 sou 
'eiai.vement abonder i instruction

compteur SP de
Lad resse «Origine + 3» (adresse de 
l'instruction qui suit CALL} se trouve 
stockée dans le registre DE. et celle- 
ci constitué notre référencé Dans la 
Suite du programme, chaque fois 
qu'il sera nécessaire de se rendre â 
une adresse donnée, début drune 
table, par exemple, si faudra non plus 
utiliser son adresse absolue mais 
son adressa relative par rapport b 
le référence, c’est ce qu'cn désigne 
par le terme n déplace ment»

mémorise dans
mémoire vive H est uinsi très facile 
d y apporter des modifications, des 
insernons ou dus suppressions 
Ensuite, si I'utllisaieur souhaite le 
conserver dune manière perma 
nenie, il doit l'introduite dans une 
EPROM doni les adresses som dans 
la plupart des cas différentes de cel­
les de la mémoire vive (les emplace- 
menis RAM el EPROM ne som Pas 
les mêmes) Avant de mémoriser un

entraîne le transien du contenu dw 
PC (adresse de l'instruction suivante! 
dans la pile Le saut est effectué a 
redresse ÛQD3 H (dans ie Moniteur) 
dont le contenu est C9(RETour). Pen­
dent cet «aller-relour-* le pointeur de 
pile SP (Fig 3) est successivement 
décrémenté, puis mcremente de 2. 
Donc apparemment aucun change 
mem. si ce n'esi que les cases 
mémoires d'adresses SP i et SP-2

XXOF - XX03 = 000C

TRANSLATABLE___________
Un programme en cours de déveldp-



raconte-moi
LA MICRO-INFORMATIQUE

programme il faut effectuer un trans­
codage pour les adresses absolues 
avec le risque de ne constater une 
erreur ou un oubli que lorsque 
I EPROM sera écrite
Avec un programme lran$iataoteL 
plus aucun souci de calcul d âpres 
ses lè programme peut être chargé 
sans la moindre modification dans 
FEPROM De plus cette ci peut être 
placée Sur n importe que support 
disponible, comme nous l'avons lait 
pour ta programme ^machine à 
écrire11 qm suif En effet, celui-ci a été 
stocké dans une 2716. et rEPROM 
placée sur le support U/ à coté dé 
l’unité centrale Nous avons aussi 
chargé une EPROM 2732 avec les 
memes données, et ptacè celte Oer 
mère Sur la carte imprimante 
PRT/MPF. Cette deuxième solution 
est probablement la meilleure 
compie tenu de la finalité du pro­
gramme
Lorsque les sous-programmes sont 
translatables, chacun d eux peut être 
lesté indépendamment des autres 
pu.s iis peuvent être "assemblés“ ' un 
après i autre cour constituer l apon 
cation compiete sans avoir a ispren- 
dre les adresses II n'est pas ut le de 
■ réserver*  des zones libres enve les 

déférentes parties pouf d éventuels 
débordements En effet, en pareil 
cas, ii suffit de faire ngtisse^ (fonc­
tion MOVEi le progiamme pour y 
insérer les modifications nécessai­
res
Ainsi, utilisés conjointement avec la 
fonction MOVE, les programmes 
translatables sont plus aisés a mettre 
au bOini

EXEMPLE_____________________
Nous avons appliqué ce concept au 
programme -machine à écrire el 
tournai lumineux ■ dont ¡’édition com­
mentée esl présentée figure 4 «ver­
sion mnémonique Z 00) La ligure 5 
orésente ■ édmon rn codes hexadéci­
maux que nous avons fait volontaire 
ment débuter à partir de l adresse 
□ooo En réalité» le lecteur peut 
l'introduire à partir de n'importe 
quelle adresse dans la zone de 
mémoire vive
Ayant tancé i exécution Ou pro 
gramme, ta nouvelle affectation des 
touches est inscrite sur ta lace verso 
ou cache (cache Basic du MPF-1 B) 
comme le montre le figure 6 
L'emploi de lettres de transtan (type 
Lefraset) contare une bonne présen­
tation

En dehors des touches alpnabéîi 
ques. la ^onction ces autres touches 
est la suivante

IMP : Imprime ie taxie précédem­
ment inirodvil Le caractère tin de 
ligne est détecté automatiquement et 
provoque un retour à ta ligne sui­
vante
FIN : Fin du texte (fi Code FF) qui 
n apparaît que pendant I"introduction 
du texte.
DEF : Provoque le défilement de ta 
droite vers ta gauche La vitesse se 
détermine par le contenu du registre

EFF : Touche d effacement L action 
peut être répétée
ESP : Espace
+ 1 De'Hement du texte caractère 
par caractère

SUGGESTIONS
Nous ne disposons due des caractè­
res alphabétiques Pour introduire 
des chiffres et des symboles, r faut 
pouvoir affecter un deuxième carac­
tère aux louches, qui se distingue du 
premier pan la tducne -USER KEY*  
(fonction SHiFT)
Ainsi conçue la longueur des messa 
ges esl de Rois lignes (environ 60
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। j

OÛL-A 
cote

0O1E
0020 
0 022
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G 026
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FL

20 
3E
18 
FL 
28

JR Z-QÜ67 TPhMCCÎimGe POlip

F F 11 h E U FCP

JP 
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JR
CP
JP

1D

HZt 002 4
A »FF
Où 48
IE
Z ■ 0 û 4 F
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003B 
Ü03C 
ÜùJD 
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1 8
E5 
C 1 
21
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AbD HliDE 
PU1.H HL 
pop BC
LD HL « 0 CED

CD 
- h

CmLL G33D
DEC -P
DEC SP

O " i" ¿i LD HL t1E 00 PP 14 >1 FDP DE ou 2e PE CF LF 004 l i mDD hî_*DE
0 003 £ j RUSH HL Olj ¿K 20 JP N Z » û 0 3 0 Û04d ED CFD
0004 hF ; 0R h» 0Û2C Db i ne 114 0044 2 U JR HZ 1004 2
OÙ 05 tin lD B »06 . i r IChTIon uO2E LG JR 0G15 é04 6 U3 IHC BC
0007 77 LL - HL ■ * H DL lh - Gr^C T ï OH O «0 F L LF 12 0047 ÛH LD h ■. BC ■
0 008 7 3 P+C HL 0032 20 JR HZ ■ 0 03 8 0048 DD LD i *FF  ih
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19

H0+ 5

1 7
F

7 F

0Û67

C 0 t M
Î-06È
0061
ÙObE
0 0&F
0 071
0 07 3

li ï
। 1

2 P
SP

F E.
?E
-■L

DD
G B
3S
C'A
-. E

LD hl »ffee

PU.H HL
-ET

। । ï « r

ot)Hr
U I r,N

Ú IJ A II

üDhL
0 Û^F

H 0 5 1 3 B DEC

bLI 1 ML H 1
LE feu ïi de termine

RHF
Du.
DEC
PDF

DEC
DEC

LD HL * Û D C z

caractères) Celieci pourrait ene 
etendue à 100 lignes en mooifianl la 
mémorisation du texte 
Une toucne asponiDie peut taire 
office de retour de !m de ligne cour 
faciliter t'édition d'un texte
Voici quelques suggestions Vous en 
trouverez certainement d'autres 
n'hésitez pas â nous les communi­
quer pour que nous puissions en taire 
profiter tous nos lecteurs

Philippe Duquesne

C DLL hC . .h [il C t Mh1 । :

JC'JPNàL L UI1Í HELIX

BÙOÜ d 1 00 1 E E5
Ù Ü U 4 H F 06 Dé 77
0 0 09 23 10 FC DD
Où oc El 3B 3 B CD
001 0 3D 00 38 30
001 4 Dl CD FF ü*
0018 f f IC 28 4 i
OOIC FE 1 D 20 04
ü 02 0 3t FF 18 £ 4
ÙÛj4 F £ 1E £8 £7
0029 FE 1 F £0 04
002C vD ¿3 18 E3
Û03C F £ 12 20
Í 0 2 4 DD 2B 1 & DD
0 038 21 DS 00 : 9
003C E5 L 1 a i LI
ÜÚ4 ü 00 1 9 ED -H -*
00-14 20 FC 03 OH
0 040 DD 77 FF DD
004C £È 16 C6 DI
0 05 0 E 1 3B 3B DD
0 0 54 £B 06 £5 CD
0056 24 06 i 0 f e
ÛÜ5C DD j*  E FF p

Û 0 ó 0 FF' e o FO 18
0 0 F 4 EH FO or FD
ùoee El SB 3B DD
O06C E 1 30 3B 06
0 07 0 1 3 OE 5E 21
0 07 4 Dâ ÜÛ 1 9 DD

Mai, H î NE h ECRIRE

cors 7L FF FE FF
QÛ7C 26 1E FE 00
QQàO ¿U 04 3E 50
00 84 1 â 05 ED h9
00 88 5 0 FC 7 9 F P
003C 77 8 0 DD 2 B
0 090 FD 83 1 0 DD
Ù0?4 FD 36 80 UA
Ú09& F u ¿ 3 16 D3
809C rp 36 6 0 OD
Û0H0 DD El ot 80
ûOm-î FF DD 09 CD
00x6 HL ¿5 £1 EE
0 Ont FF 19 ES C9
oobo 6F ÛF FÛ FO
00B4 OF 16 15 18
OOBâ OC OD GE ÜF
QOBC : n 1 B 08
OOCfl or ÜH OÈ 1 3
Ü0C4 11 L 4 0 + 05
OGCÔ 06 07 1 0 L "?
&Û&C OÙ 01 05 03
0 0 HO 0 & 3F m 7 6D
00D4 Ef j er or MD
0 0 Dit 3 7 89 li 97
ÛODC 85 2B 23 A3
0 U E 0 1 F 3E 03 â6
0 GE 4 67 E5 B7 m9
OOEB ur B6 3m

LM VI 1 +. F

ÜÙ4F DD PDP

0052 3B DEC

1 M p u L - ¿ Gf

0053 DD DEC rx 0 09 0 FD IHC IY
0 055 06 LD B.55 0 09& L 0 DJNZ 0071
0057 CD CALL 0524 0 09 4 FD LD ' I Y + 80> » 04
005h 1 ù DJMZ 0Ó57 Ou 98 FD IMC IY
□ 0 5C DE LD Ai<IX*FF> 0 09M 18 JP 006F
0Ù5F F EL CP FF 009C FD LL < ÍY+80 « 01
0061 20 JR HZ«0ü53 00 80 DD POP IX
0063 18 JR O04F 00A2 01 LD BC.FF80

1 MPF IHhHTE
aDD j »EC

mDD HL * DE

Tmîll:
DE CQNYERSÎCh

LD L ,51

0077 ED LD a t 17 + FF/ 0uB5 lb 1S 18 OC
007A FE CP FF 0DB9 CD UE ÛF 1 7*
Û07C 23 JR Z TâÛ9C GOBD 1H 13 0& 09
O07E FE CP 00 OUC 1 OH QB L 3 1 L
0Q3Û 20 JR HZ.0086 oocs 14 04 05 Û6
0062 3E LD h t eo 00C9 07 1 0 19 00
0064 18 JR &08B 0 oc D 01 02 03 Où
TPaK^CODhGE EN 0 0 D 1 3F 47 au £3
CODE ASCII ÚÜD5 8F GF hD 37

QÛ&e ED CPD Û 0D9 89 B 1 97 85
0008 20 JR riz t 0 086 OODD 2B £3 A3 1F
Où8m 79 LD H j C OOEt 3E 03 A6 97
OU&B FD LD <IV+80) ÛÜE5 B5 87 H ? 07
OOSE DD DEC IX 0ÚE9 B6 8h
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TWAGAZINE ■

IL 
ETAIT 

UNE ras
L ELECTRONIQUESi ia décou­

verte des pro­
priétés élec­
trostatique s de J ' ambre remonte aux A n c i e n sx 
l'électronique, née â partir de Félectricité, a 
révolutionné en une centaine d'années tous les 
domaines de notre vie quotidienne : médecine, 

télécommuni- 
catlons, infor­
mation. amne- 

ment, automobile... Déjà rapides au début du 
siècle, les progrès se sont vus avancer à une 
vitesse vertigineuse au cours des vingt dernières 
années. Alors, offrons-nous un peu d'histoire...

T
rès sommairement, on attri­
bue les plus grandes décou­
vertes, les plus grandes 
inventions, les plus grands 
progrès de l'électronique à 
des noms illustres comme Edison 
(lampe incandescente, phono­
graphe), Lee de Forest (tube triode^ 

Nipkow, Braun. Belin (télévision), 
Pouisen (magnétophone!, Rôntgen 
(rayons XL Bardeen Brattein et 
Shockley (transistor). Marconi (radio) 
En fait, c'est par centaines pue se 
comptent les noms de tous ceux qui 
participèrent activement aux plus 
grands progrès de l'électronique.
En 1891. William Shockiey. des labo- 
raîoires Bell, proposait le nom « élec­
tron » à ce corpuscule, plus petit que 
l'atome et de charge négative, qui tut 
découvert le 30 avril 1897» dans le 
laboratoire Cavendish par John 
Joseph Thomson. Cependant, une 
multitude de travaux sur l'électricité, 
le magnétisme, le vide précédent ces 
recherches : on ne peut mer les tra­
vaux de Faraday, de Maxwell <Induc­
tion électrique, magnétisme), les 
effets des décharges électriques 
soUS vide étudiés par le physicien 
anglais William Grookes. Les rayons 
cathodiques, ses effets lumineux oer 
mirent plus tard à i allemand Rontgen 
de découvrir les rayons X fin 1895 
De là. on mettait en évidence la 
radioactivité (Henri Becquerel, 1896).

Le lube trio de rie Lee de Foresi, appelé ausai 
« io pòro dr lo radio ».

Grâce au français André Blondel 
(oscillographe, 1093) à l'Aliemand 
Ferdinand Braun» à un autre Alle­
mand, Jonathan Zenneck (déflecteur 
cathodique), à un troisième Alle­
mand, Arthur Wehnelt (canon à elee- 
irons), au russe Vladimir Zworykin, à 
quelques autres, on arrive à projeter 
un faisceau cathodique sur un écran 
fluorescent, grâce à un système 
d'analyse à lignes successives. Mais 
il faudra, malgré les recherches 
constituant les «ancêtres» de la télé­
vision (Kinescope, Téiégraphoscope, 
systèmes mécaniques à miroirs tour 
nanls, à disques perforés, à cellules 
photoélectriques) attendre près de 20 
ans pour la voir prendre une forme

vraiment pratique. Il faudra tout 
d'abord atteindre un nombre de 
lignes de balayage supérieur à celui 
de 30 lignes, ce que proposait Balrd, 
en 1925, cour les premières émis­
sions de la BBC. C’est encore grâce 
à John Logie Baird qu'eurent lieu, en 
1928. les premières transmissions 
longue distance entre la grande Bre- 
lagne el les U.S.A. La mise au point 
de f’iconoscope. par Vladimir Zwory­
kin, dont il a déjà été question plus 
haut, permettra à la télévision de 
dépasser définitivement le cap de 
l'expérimentation de laboratoire. La 
guerre, la concurrence, les hostilités 
entre oays ou inventeurs firent naître 
plusieurs procédés de transmission, 
comme par exemple le système PAL 
proposé par Walter Bruch. En 
France, entre la première démonstra­
tion publique faite à titre expérimen­
tai (avril 1931) et les premières émis­
sions régulières, il faudra attendre 
encore une vingtaine d'années 
Pour en revenir aux débuts de la télé­
vision. il est curieux de constater sa 
lègèàre antériorité par rapport à la 
radio, par rapport à l'amplificalion 
basse ou haute fréquence. Il fallait en 
effet inventer pour cela le tube triode 
qui ne vil le jour qu'en 1906. Bien sûr, 
pour que cette invention aboutisse il 
fallait connaître les travaux û'Edison 
(effet Edison), de Marconi, de Thé- 

I mistocle iMzecîchFOnesti, et Branly,
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da Tesla, d'Onver Lodge (inventeur 
de l'ancéire du haut-parleur à bobine 
mobile mis au pomi plus tard par Rice 
et Kehog). de Irving Langmuir de Phi 
lipp Lenard, de O.W Richardson 
(effet Thermoionique) ainsi que la 
triode, inventée par Lee de Forest, le 
•Père de la Radio», eî déposée le 31 

décembre 1906 En lait nombreux 
ont été les concurrents aui Ont con­
testé I invention Sans avoir jamais 
pu s'en servir pour l amplification, 
Thomas Alva Edison avait déjà réa 
Usé une lampe à incandescence 
munie d une et même de deux autres 
électrodes Celles-ci avaient pour but 
de réduire rettet de noircissement de 
l'inténeur de ¡ ampoule Après le 
COhéreur, redresseur solide., la diode 
à vidé de Fleming, on pouvait contes­
ter ¡'Invention de Fleming, considé­
rée d'ailleurs car la compagnie 
anglaise Marconi comme une amélio­
ration de la diode Fleming Grâce â 
Armstrong aux travaux dé la Wes­
tern Electric, de la General Electric, 
on voyait naître les premiers tubes 
1 node S les premiers amplificateurs 
basse et haute fréquence les pre­
miers circuits oscillateurs. Après les 
premier lubes militaires VT 1 et VT 
2/205 B de la Western Electric 
étaient proposés les tubes à vide 
poussé, appelés "plioirons*  dont le 
pouvoir émissif des filaments sera 
sans cesse amélioré (Langmuir. 
Rogers, de la firme General Electric) 
C'est en 1912 que le physicien W H 
Eccles baptise ce tube «triode», 
après avoir donné le nom d? «diode» 
au tube redresseur de Fleming 
Grâce â 1'ATT (American Telegraph & 
Telephone), â HD. Arnold, res pre­
mières baisons radio intercontinenta­
les eurent lieu
En France, c'est vers 1916 que ¡es 
premières lampes de télégraphie 
militaire (tubes appelés TM) commen 
cèrem â se fabriquer en grande série 
tubes diodes et Inodes de construc­
tion basée sur Telefuhken et De 
Forest. Avec ces tubes qui se perfec­
tionnèrent rapidement avec le temps,

Tuta ee WMlim O maker pour t^tude des 
effets de déchar^cü ilflçtrkqufis.

grâce aux nombreuses améliorations 
apportées à l'iconoscope. au supen- 
conoscope. la télévision en couleurs 
naissait prés de 50 ans p’us tard mal 
gré les premiers dépôts de brevets 
de 1902 (Von Bronk) ou de 1925 
(Zworykm, kmâscope couleurs) Ce 

n est qu'au cours des années 50 et 
60 que I on normalisai! trois procé­
dés d'émission en couleurs NTSC 
(RCA 1953} Sêcam (Henri de France 
1959). PAL (Bruch. 1962). Pour en 
revenir à la radio et aux tubes triodes, 
les progrès virent vue arriver les trio 
des d'émission de grosse puissance 
(General Electric Western Electric 
Philips. Teiefunken) Le Hollandais 
Baithazar Van der Poi conduisau des 
recherches qui. complétant celles 
des Américains Heavlside el Ken­
nely. celles des Anglais Sir Appieton. 
Ecoles Larmor. devaient aboutir à ’a 
mise au point du rada^ En France 
aux USA rinvention, ta vulgarisa 
tron du superhétérodyne par Lucien 
Levy et le fameux Major Edwin Arms­
trong qui proposa en <922 une autre 
dée le récepteur â su per-réaol ¡1 on 
En Allemagne Schottky proposait en 
1915. deux ans après Langmuir le 
tube tétrode, idée appliquée aussitôt 
auxUSA landis qu'en Hollande Ber­
nard Telleg&n proposait d'ajouter la 
grille «suppresseur cette troi­
sième grille, ce qui donnaii naissance 
à la grande épopée du tube pentode 
Dans le domaine de l'industrie élec- 
ironique, on voyait apparaître les 
magnéirons, kiystrons à usage haute 
fréquence, tubes spéciaux pour les­
quels General Electric et les ingé­
nieurs attachés à cette firme (Huit) 
soni des précurseur®, sans oublier 
toutefois les travaux de Yagi (Japon) 
et de Maurice Ponte (France, G.S F ), 
suivis par ceux de Varian (U.S.A.) 
Tous ces perfectionnements et non 
veües applications furent très Utiles 
pour améliorer es possibilités du 
radar des rayons X. des transmis 
sions On ne doit pas non plus négl 
ger les grands progrès du téléphone, 
deG liaisons intercontinentales par 
câbles sous-marins Depuis, 'es liai­
sons par faisceaux hertziens, par 
satellites artificiels se sont générali­
sées A celles-ci devaient bientôt 
s'ajouter les liaisons par fibres optr 
ques dont les applications seront très 
nombreuses (radio vidéo, téléphone 
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etc). Les calculateurs analogiques 
naissent sous forme expérimentale 
vers 1925 (Bush) tandis que le 
système binaire, proposé initialement 
par Bacon au 16e siècle repris par 
Gray aux U.S.A., permet la création 
de calculateurs mécaniques (1925- 
1930), de calculateurs binaires (Sti 
bitz. des laboratoires Bell), puis des 
ordinateurs de première génération 
(Electronic Numerical Intégrateur & 
Computer, par Mauchly et Eckert, 
1945) qui étaient de véritables mons­
tres de 18 000 tubes pesant prés de 
30 tonnes. D'autres chercheurs vont 
perfectionner rapidement l'ordina­
teur, le rendant capable de traiter des 
informations (Von Neumann). Vers 
1950. tes ordinateurs évoluent et on 
commence à comparer leur méca­
nisme â celui du cerveau humain 
(Wiener. 1948). Les méthodes de 
codage et de décodage proposées 
vont faire émerger l'une des plus 
importantes d'entre elles, le procédé 
MIC (modulation par impulsions 
codées) ou PGM (puise code modula­
tion) déposé par Alan Reeves en 
1938. Pour avancer à pas de géants 
comme cela l'a été à partir de 1950, 
toute l'électronique avait besoin 
d'une très grande invention, celle du 
transistor, Pour inventer celui-ci, il 
fallut attendre la création de semi- 
conducteurs introuvables à l’étal 
naturel La galène (sulfure de plomb) 
ne possédai! pas un effet redresseur 
stable et. à part le redresseur à vde 
on ne possédait, â la lin du siècle der­
nier, que des semiconducteurs soli­
des simples (germanium, sélénium, 
silicium, tellure) et composés (arsé- 
mure de gallium, ant moniure 
d'indium, phosphure de gallium et 
quelques autres). Après l’identifica­
tion du sélénium par le Suédois Ber- 
thésrus en 1917, la découverte des 
propriétés photo-électriques du sélé­
nium (Smith, 1873), le germanium est 
le premier semi-conducteur à avoir 
été utilisé dans les transistors. 
Impossible à trouver à l'état pur, Il a 
pu être assez facilement purifié et

Microscope électronique rëcenl (Hitachi 
1970). doni I "origine remqnie aux années 1900 
(Birkeland, Bush).

cristallisé Ce sont deux conditions 
fondamentales pour réaliser le semi- 
conducteur.
Le très grand degré de pureté, le plus 
pur obtenu artificiellement, soit 
99, 99999 % du silicium ou du ger­
manium (Teal, Pfannn. 1948, 1952, 
Laboratoires Bell) va permettre 
d'optimiser la technologie et la pro­
duction en grande série des semi­
conducteurs. On ne doit pas non plus 
oublier leurs aspects théoriques éta-

ManuSCnt extrait d un carnet de Lee de Forest 
(triode Audion).

□lis principalement par Félix Bloch. 
Léon Bdlloin el d'autres savants. Le 
premier transistor à poinle annoncé à 
la presse mondiale en 1948, mis au 
point par Bardeen, Bratlarn et Shock- 
ley (Bell Systems Laboratories) devait 
bouleverser le monde de l'électroni­
que. Malgré quelques antécédents 
dans ce domaine tels que les recher­
ches du russe Lossev (1923 ; circuit 
oscillant â cristal de zincite. 1928 : 
Lillienleld, théorie du transistor à 
effet de champ. 1930 : Weber, con­
trôle d émission d'électrons dans les 
semi-conducteurs, ainsi que les tra­
vaux de Hotst. Van Geei, Pohl, Hifsch, 
Voigt, Koch) ces trois savants établi­
rent les théories fondamentales du 
transistor à pointes. C'est entre 1949 
et 1950 que naissait le premier tran­
sistor à jonction (Teal, 1950). C'est 
plus tard que vont naître les transis­
tors à effet de champ (1957, 1958, 
Walmark de RCA aux U.S.A.. Tetzner 
de CGE en France), C’est en 1962 
que naissait le transistor à effet de 
champ à substrat silicium. De là, tou­
tes ces technologies rapidement mai 
irisées allaient vers le succès d'une 
autre révolution, celle du circuit inté­
gré où on retrouve toujours le nom
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I RAYONS X, RADIO, RADAR, TUBES, TRANSISTORS ...
des Laboratoires Bell, à qui iron doit 
une grande majorité des inventions, 
des mises au point des grands 
moments de l'électronique. Dans ce 
domaine devenu très vaste depuis, 
Faiçhild et Beh sont des précur ■ 
seurs. mais le vrai circuit intégré, fait 
de composants actifs et passifs 
naquis chez Texas instruments (K ilby 
1950) Cependant il existait des anté­
cédents des projets sur ce sujet dès 
1952 (Dummer, Grande Bretagne. 
1952, Piessey. 1957). A partir de là 
tout alla très vite Après avoir pro­
posé les circuits MOS en 1959. la 
microélectrcniqué. ia submimaiurisa 
tion. la compétitivité permirent à 
Texas Instruments de proposer en 
1971 un calculateur électronique sur 
un seul <rchipK (ou puce) Après les 
circuits intégrés venait l'ère des cir 
cuils LSI à large Intégration (2 000 à 
8 000 transistors) qui devrai! aboutir 
dans le futur à la structure VLSI 
(Irés large Loiegtahon) ce qui pour­
rait porter d ici dix ans au milliard le 
nombre de transistors par puce 
Dans cetie course à l'exlrême minia 
lurisation. pour lesquels les Japonais 
ont su prendre la meilleure place, ce 
pays a déjà investi 100 millions de 
dollars dans ce projet VLSI. Dans 
tous les domames rattachés à la via 
courante, à l'industrie, les progrès 
actuels continuent à une cadence 
Toile C'est malheureusement aussi 
le cas de l'élecfronique de pointe 
appliquée à l'armement. Par ailleurs, 
cela nous permettra de progresser 
en médecine, le microscope électro­
nique et le fameux scanner à 
balayage en étant deux exemples 
D ici I an 2000. dans un peu plus de 
10 ans. nous saurons à quel rythme 
aura progressé l'électronique 
rythme qui a oourtant été â une 
vitesse vertigineuse ces dix derniè*  
res années En 19B3, la montre télévi­
sion, la montre ordinateur ou diction 
naire trilingue, l'appareil photo à ordi­
nateur incorporé n'étonnent même 
plus. Que nous réserve donc l'an 

2000 ? Jean Hiraga

Un des premiers celculaleurs Éleclraniques dn puissance de Konrad Z use annidi 
40}

Lb promlcr iMdiistor à pointe (1 M7|P tnwenli par fifirrtewn Braltain j[ Shockley

Extrait du livre n La grande épopée de péied tarifai æ -, édifions Hologramme

38



un métier
dans l'électronique : 
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(suite du ir 1O)

DE FONCTIONS »Hz.50kHz
La première partie d□ générateur ae fonctions 10 Hz - 50 kHz vous proposait les trois cartes prin­
cipales : le générateur, ['amplificateur en tension et l'alimentation régulée, de quoi réaliser déjà 
un appareil de mesure intéressant. Nous allons voir avec ce numéro la partie fréquencemètre de 
rappareil qui permettra de connaître à tout moment et avecprécisîon la fréquence du signal de sortie.

otre fréquencemètre 
comprend un con­
vertisseur fré- 
quence/tension suivi 
d'un efflchage sur 
trote dsgils qui, lui, 
fait appel à un con­
vertisseur I L A/D

Lüthsahpn d un convertisseur 
fréquenctr/l^nsion a été rendue possible 
grâce au iGL 8Û38 qui délivre simultané­
ment irais formes de signaux, ce qui nous 
a permis dans le cas oréseni dé Prélever 
le striai.carré cour le piloter Un étage 
tampon est îouteiois récessive entre le 
fCL 8038 el le convertisseur comme 
nous le verrons plus loin (lig. 4 Lcd 
n*  lû).
Comme cti convertisseur Iransforme une 
fréquence en une tension, un deuxième 
converiisseur ■ L A/'D pour 3 digita permei 
ensuite p afficher la fréquence du signai

LE CONVERTISSEUR
FREQUENCE/TENSION
Ce convertisseur uiilise le circuit intégré 
LM 331 de National Semtconductor Ce 
chCuiI n'accepte à son enitee qu'un 
signai carré ou un [ra r d impulstons 
ayant une amplitude supérieure ou égale 
â 3 volts.
Quand le signai d'entrée présente un 
tront descendant la broche 6 du LM 331 
est portée momentané me ni à un niveau 
inférieur a la tension de seuil ce 13 V pré 
sente 3 ia proche 7 Ceci déclenche un 
cycle de comptage contrôfé par 98-C4 a 
ta broche 5 (voir figure 14) Pendani te 
cycte de comptage (t ■ 1,1 HB C4 - 
75 ^s dans notre cas), une source de cou­
rant de précision i = 1,9vrR4 + RV1
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GEOMETRIE VARIABLE

débile ■ la sortie du LM 331 broche i et 
chargi-! Vt jusqu'à une valeur légèrement 
supéileurs â la tension continue moyenne 
de V1 A hi fin du cycle de comptage« VT 
stoppe ta charge
Les seriaux obtenus en différents points 
du montage sont publiés a la figure 15 La 
tension de sortie ¡jux bornes de la résis- 
lance R9 suit lu relation
V. = ’ Rü +^vi 1 9 (1.1 R6.C4) 

f fréquence du signal d’entrée.
Le condensa leur C3 sert de filtrage Avec 
une valeur de 1 nF ’a tension continue 
présente a la broche î a une onaulatior 
de l'ordre de 13 mV c à c
Un filtre passif RtQ-CS permet de réduire 
l'ondulation j moins de i mV c.àc pour 
les fréquences composes entre 200 Hz ut 
10 kHz A tu kHz. on obtient une tension 
continue de sortie de 10 V (broche i du 
I M 331| avec une erreur de 0.06 %, ce 

qui est très satisfaisant pour noire appli­
cation
Lu LF 351 sert d'étage tampon, son gain 
est unitaire Le LM 334 est une sonde en 
température qui alimente en courant la 
broche ? du convertisseur Celui-ci 
décroît linéairpmenT avec la température 
et produit un bon coefficient de tempéra­
ture général L'implantation Ou circuit 
imprimé de ce convertisseur est donné à 
la figure ’6 et ie pian de câblage à la 
figure f 7
Le module câble et vénire, Je seul réglage 
â effectuer est celui de RV1 Pour cela, on 
Injecte un signai carré à rentrée d'une 
t'équenca de i kHz par exemple et avec 
RVl on Lut en sorte d'obtenir en sortie de 
1C3 une tension continue de 1 volt il suffit 
de vérifier ensulie que l'on a bien â 
10 kHz une tension de 10 V et à fûû Hz 
une tension de D, 1 V Ce convertisseur ne 
lohciionriR que pour des fréquences inte 
naine s ou égaies â 10 kHz

A la figure 16. un tableau donne un relevé 
des mesuras que nous avons effectuées 
sur le maquette, en injectant un signa 
carré de 2.8 V c â.o. Les résultats soni 
plus que sa iis Faisants.

Frequence 
du signai

Tension conbnue 
de sortie

10 H; 0,0106 V
20 Hz 0,0205 V
50 Hz 0.05D7 V
100 Hz 0,1009 V
500 Hz 0.5006 V

1 kHz 1,0006 V
5 kHî 4.999 V

7,5 kHz 7,431 V
to kHz 9,957 V
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ng. IS Hg. 16-17

NOMENCLATURE DES COMPOSANTS

MODULE CONVERTISSEUR FIV
* Résistances é couche
± 5 % 1/2 W
R1 68 1!
R2 ■ 1,8 kO
A3 - 30 kil
A4 - 12 kil
R5 - 10 kil
R6 - 68 kQ
R7 - 10 kil
R9 100 kQ
RIO ■ 200 ki!
• Résistance à couche 
métallique 1/2 W
R8 - 6.8 kO ± i %

• Potentiomètre ajustable 
muhilours
RVt 5 hit
* Condensateurs non polarisés 
C1 330 pF 
C2 - 10 nF

■ C3-i ^F 
C4 • 10 i»F 
C5 0.1 aF 
C6 • 0.1 ..F 
C7 1 g.F
• Semiconducteurs 
ICI ■ LM334 
ICS LM331 
103 ■ LF3S1

Fiq. U ; Le conworU-tfrur utilise le circuit inté- 
qré LM3J1 de Kahunal Semiconducttir.
Fig 15 ; Signaux obtenu» on différenls pomls du 
manlage.
Fig 14 Le circuit imprime du conv&riisseui est 
nlaiivemeni simple à reproduira.
Fig 37 : Apres cAbtage, un seul réglage est 
necessaire, Avec la ju stable RV1. en injectant 
un signai carré o l enirèe do î kHz. un fait on 
serre d obtenir en «dfiiu de ICJ une tension con­
tinue ne i V

L'AFFICHAGE
DE LA FREQUENCE_________
Nous vous avens tléja pr spose e schéma 
publié â ta hg ire 19 Iprs de la réalisation 
dp । a'jmenîaîion Lt?d n*  2-0 A quelques 
variaritw près Aappqionsen brièvement 
ie loncüonnefnent Le CA 3162 est un 
convertisseur monpiiihiqua PL AD pour 
3 digits H qonmnt un convertisseur 
(ension/courani avec un générateur de 
courant constant Le convertisseur con-
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fig, ZO : Un çirculi imprime délicat h reproduire, beaucoup de liaisons 
passant (¡rire les pâlies des circuits inléqrés.

veriit la tension d'entrée en un courant 
qui charge le condensateur G£ sur ia bro' 
che 12, ceci afin de dé'erm ner un inter­
va le de temps Un çonvartisseur Wl 
(interne au CA 3162) est commuté vers un 
générateur de courant constant de pbla 

» rite opposée, interviennent alors un com-
paraieur et un compteur Le CA 3151 est 
un classique décodeur/dnver sept seg 
menis Les afficheurs sont du type à 
apode commune, lé multiplexage permet 
l'ut Hsa^on d'un digit à la fois. La tension 
com nue maximale aomlss.bie à renirêe 

du circuit est de 999 mV En fonction dé la 
gamme util sêe. les résistances R2 et R3 
permettent d'allumer se point des affi­
cheurs Cl 3 ou CH Le circuit Imprimé de 
■a cane affichage est fourni à la figure 20 
C'esl le plus de cal a reproduire, les pis 
tes sont fines et passent a plusieurs repri­
ses entre Les panes des circuits intégrés, 
alors atiention aux court-ci remis
Le plan de câbtage de la ligure 21 permel 
de meure en p-ace tous les composants 
J faut câbler cette carte svec beaucoup 
de soin et avec un 1er à sàudéf dé 3C à 

40 w. muni d'une panne fine Le module 
câblé, la résine de la soudure est dissoute 
avec du rncNoréthyièn^ On regarde 
alors â te lumière le circuit imprimé pou1 
détecter un éventuel court-circuit, ce ou 
peut facilement se produire sur cette pla 
quetle. surtout si le cuivre n'est pas 
étamé.
Ce module nécessite deux réglages à la 
pæmiéré mise sous tension. On com 
■nence par mettre l'entrée a a masse 
Avec te potentiomètre muilitours PV1, on 
fait en sorte de meiire les trois affich surs
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GEOMETRIE VARIABLE
â 000 RV2 se régie fonction dune ten­
sion connue appliquée à PenHée Cepen­
dant cene entrée n’admet qu une ten­
sion maximale de 999 mV, faut donc 
prévoir un pont diviseur ce qu indique te 
figure 22

IQûVman 
istwT"

rucarte a'thc^*q*

ha. Ï2

NOMENCLATURE 
DES COMPOSANTS

MODULE AFFICHAGE
* Résistances a couche 
± S % 1/4 W
R1 - W kü
R2 - 15Ü U
R3 - 150 n

• Potentiomètres ajustables 
multltours
RV1 - 50 kil
RV2 - 10 kil

• Condensateurs non polarisés
Ci - W nF
C2 - 0.27

• Condensateur tantale goutte
C3 - T îiF/16 V

* Semiconducteurs
ICI < CA3162
IC2 ■ CA3181
IC3 ■ MAN666Ü (Ou équivalant FIL
701)
IC4 - MAN6660 (ou équivalent TIL 
701)
IC5 - MAN6660 (Ou équivalent TIL 
701 >
Tl - MPSA55
T2 - MPSA55
T3 - MPSA55

Fig. 2J : L'êtiçpi Limpon est inséré entre in carte ■ 
seur héqlltnce/innltän «.

gcnerntOLjr » ci fa carte ■■ cûnwiriis

Fig. 24 : Qüdlre commué lions a effectuer vimuita 
ncmeni. ce qui nécessite un cùmmui.urrur 2 
patettes/S circuite^ passions.

ETAGE TAMPON___________  
ET COMMUTATIONS_______
L stage tampon permet de prélever ie 
signal carré destiné à piloter le convertis 
seur sans que CeluK*  ne réagisse üur lé 
signal délivré par le ICI 0036.
Nous avons utilisé un LF 356 monté ei 
n verseur avec un gain unitaire । R3/R1J 
comme le monlrn la figure 23
En sortie de d, te signai esl disponible â 
basse impédance II est d une pan rippii 
que â un commutateur Si a oeuf 'es Vois 
premières pas tiens et à un diviseur de 
fréquence per 10 pour la quatrième 
Comme nous ■ avons mentionné précé­
demment, le convertisseur LM 331 
n'accepte à son entrée oué des signaux

Fig. ît : le ■< buffer h n? néces­
site que *cpi composants.

Fig. 25

carrés riyani un.. fiéquencH intérieure é 
10 kHz n est donc indispensable de divi­
ser le signal de commande pat TO doui Ja 
dermes gamme du cêne'iteur ce lonc 
lions. CeHe d sera donc lue comme la 
troisième 0 kHz- tû kHz) Cependani pour 
qu'aucune confusion ne son possibfe 
entre ces deux gemmes, te sélecteur Sia 
va déplacer la virgule sur Ir deuxième 
afficheur ce qu'indique la i gure 24
Les liguœs 23 el 24 permettent de voir les 
différentes commutations a ellecluer 
Simuhanemenf pour res quatre gammes, 
du générateur, a section Sic s'occupant 
du balayage en fréquence, Slb qe la sen 
sJbiliîé d entrée de la carte an chage. Sia 
de rallumage du point er SVa de rInser­
tion du diviseur par 10 pour la qualrième 
gamme
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ki

P3 
iDkn

Rï.ikO

s» T/10
7«LS^D

10

?N39O£
Fig. 27 : Le 3305 racole I 3l1cr- 
nartce négative el ICI divise te 
signal carré par IG,

DIVISEUR PAR 10
Le convertisseur (réquencB/tension ne 
pouvant donc fonctionner pour des fré­
quences supérieures â 10 kHz, il est 
nécessaire, afin de pouvoir lue la fré­
quence du ¿¿nel de sortie pouf la qua- 
thème gamme d'opérer une division par 
10 Le schéma ce principe de ce yiviseuî 
esi représente à la figure 27

Le signai carré délivré par le ICL8D38 
étant symétrique par rapport à. la masse, 
il faut tout b âbord supprimer ralternance 
négative afin de ne pas mettre en danger 
la vie de ICI Ctesl le râle du transistor n 
qun permet de récupérer su' son émetteur

NOMENCLATURE DES COMPOSANTS

ETAGE TAMPON
• Résistances à couche
± 5 % 112 W
Ri ■ 100 kil
R2 - 100 kSÎ
R3 - 100 kn
• Condensateurs non polarisés
O ■ 1 jiF
C2 ■ 0.1 //F
C3 0.1
• Semiconducteurs
ICI - LF 356

un signal carre debarrassé du créneau 
négatif Ge signai est alors appliqué à la 
broche i d un MLS9Û qui est ici monté an 
diviseur par 10. On le retrouve ensuite su: 
la broche 12 prêt â piloter ¡e convertis­
seur.
Ce diviseur par 10 est à insérer entre les 
pote 3 el 4 du commutateur Si a 'voir fig. 
23).
Le cucuii imprimé et te plan de câblage 
de cet étage font ro&iet des figuras 28 el 
29 Avec ce divrseur se termine P étude 
des différents circuits au générateur de 
fondions Reste à voir a mise en coffret 
el les interconnexions de ces sept modu- 
Fes.

ETAGE DIVISEUR PAR 10
* Résistances à couche
± 5 % 112 W
R1 ■ 100 kQ
R2 - 1 kit
R3 ■ 10 kîï

■ Condensa leur tantale goutte
Ç1 ■ 4.7 ^F/16 V

* Semiconducteurs
T1 ■ 2N39C6
ICI ■ 74LS90

LA MISE EN COFFRET
Comme les lecteurs oni pu le constater 
en voyant la phoio Çe l'appareil dans le 
nD 10 de Led, le col fret du générateur est 
de marque Retex et porte la référence 
7848 dans la série Octobox
De présentation uxueuse, d'un fini pro­
fessionnel et robuste sans vis apparente 
sur les faces avant et arrière, cette série 
de coffrets permet de réaliser des appa- 
relis esthétiques. Ce qui est êgatement 
appréciable, c'est la possibilité d'obten- 
tlon de panneaux, côtes ou couvercles 
séparés pour pallier un éventuel usinage 
défectueux
Le coffret se démonte en 6 panneaux 
maintenus entre eux par 9 vis taraudées, 
ce qui facilité grandement ('usinage
LA FACE AVANT
Le travail de la lace avant du générateur 
faif l’objet de la figuré 30. Le plus délicat 
reste la découpe de là ferteue de 56 x 
25 mm II suffit pour mener à bien ce tra­
vail déjà de le tracer et de percer ensuite 
une sérié de petits trous que l'on reliera 
entre eux avec une lamé de scie abraf i fl 
ne restera plus alors qu'à limer pour obte 
nir cette Ouverture de 56 x 25 mm Pour 
le reste des opérations, il s'agit de sim 
pies perçages
Cette (ace avant sera ensuite habillée 
avec des lettres et chiffres transferts en 
se référant à la photo de appareil
Las commutateurs serviront à repérer tes 
différentes positions ce l’index des bou­
tons quatre pour te sélecteur de gamme 
el tro>s poui te sélecteur du signa! de sor 
tie. La pulvérisation d’une couche de ver 
nié protégera ia fragilité des transferts 
contre les rayures. Un morceau dtenu- 
glass rouge sera enfin collé au niveau de 
la fenêtre de 56 x 25 mm
LA FACE ARRIERE
Un schéma n'est pas nécessaire car il 
Suffit simpiemen: de percer un Irou de 
# 10 mm pour y introduire ut: passe-fil el 
un deuxieme d un diamètre de 12 mm 
pour y f xer un porte-fusible pour châssis. 
Sur celte lace arrière seront fixés le 
transformateur d'aiimeniatton et le 
module * amphiicateur en tension ", te 
module est maintenu par de la vissene de 
3 mm. les trois points de fixa lion sont 
repérés à laide du circuit impr me 
EQUIPEMENT DE LA FACE AVANT 
Celle-ci reçoit deux poterhomélies deux 
cOrTT’iuteteurs. une prise HNC, deux 
mteirupteurs miniatures et une diode tea 
verte de 3 mm

Bernard Duval
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Fi«. 30 Le pius dehcat 
esi la disetiupe do in 
Tcnûtre de 5& * 25 mm 
qui demande beaucnuii 
de patience et de soin
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diffuse
• Led-Micro »’° 1 PA-u I Led Mc»o uhorxwvsbo 
revue pouf ceux aul vtuteM ¡fopi&tt la micn> 
Aloctmfvque de A A 7 ,wec wti. Led Micro vcut 

Mit a ia mc»o .•n'ofmapque prtsgrôssr.^ment n en 
douceur ®<4ce à un a^agc- à in perte# de tous 
Led MiCfO, c est aussi toute î actuahtê et tes r»ou 
vtautès 4« <a mcro'infowatrtwe. Led M cro 
fendet jüus passwnrè avec ryesnetau? et testach- 
njqvfls numériques. En vente partout 16 F .
Rèsuitet. Pim -,f so' Sage des v&r-tes au n :.i '■ el.

so-t ô peine un <to»5 «P^S plus de SO % œs e*em  
Maires vendus
Pa» *aieu»9.  avert ia fm de c*  mo*s  daoût t COC 
abonnés sont && A but rj'intomtaiion
& magazoa nouveau ptese^le un tesuitot om van 
tes du» sa situe nswiueiternent ton Ou prenwer son- 
d«ge Wt 15 •*  20 %

■ PLACER TOUJOURS LA CHARRUE DERRIERE LES BŒUFS!
voici l'argument que nous avions exposé dans 
ia notice de lancement et dont le numéro 1 a 
confirmé qu'il • tenait la ligne «.
Vous qui souhaitez aller au devant de la micro 
informatique, que vous proposâ t on pour ta 
découvrir ?
• Des revues par dizaines gênératement très 
spécialisées, ne traitant dans leur grande majo­
rité que des matériels, ou trop « calées •, desti­
nées à un public d'inlbés ou de professionnels
• Des conseils pas toujours compréhensibles 
prodigués par des spécialistes dont le seul désir 
est de bien faite et qui. en toute bonne fat. prê­
tent à leurs mtcilocuteurs néophytes leui propre 
niveau de connaissance
Pour répondre a fanante de miniers de gens 
désireux d entrer danb ce monde étonnant de 

l'informatique. il fallait une formule vivante, sim 
pie, progressive avec fe dosage nécessaire dans 
le temps. II fallait avoir le courage de partir à 
zéro (de A pour arriver à Zj sans brûler tes étapes 
afin de viser autre chose qu'un dilettantisme 
content de sol.
Qua vous apportera Led-Micro ?
• Deux cours parallèles .
- un cours de programmation en Basic mis au 
point avec J aide d‘un lecteur pilote n ayant, au 
départ aucune formation en informatique, testé 
dans tes cours de formation CABRI (Cours 
^'Automatique, de Bureautique et d'informati­
que}
- un cours d'électromque digitale permettant 

de comprendre te fonctionnement Interne d'un 
microprocesseur ou d'un ordinateur de conce 

voir et réaliser des circuits d’interface entre 
fOfdineieur et son environnement.
L'un comme t'aulre sont conçus d'une manière 
vivante des exemples concrets permettent une 
progression active
Led Micro tara complète par ;
* un magazine qui fera une large place au vécu 
de la micro-mformabque avec des interviews, 
des reportages ainsi quà l'actualité.
• un panorama des materiels dont (e but est 
d'apporter des informations pratiques : prix, 
utilisations,,.
Led-Micro fan la différence en se mettant 
ô la portée de tous ceux qui désirent 
apprendre sérieusement en meublant 
leurs loisirs électroniques d'aufOurd'hui.

■ EN AVOIR POUR SON ARGENT

<

• J étais conquis pa» LED depuis sa sortie mais 
LEO totem me semble Iwmowe
¿M un peu oe pratique en mtofwutKïue ¡mit.ro a 
litre personne'i mais U feciure compare a» votre 
premier numéro m a fappelé ei appris beaucoup 
üe choses Cours ûe Bas«; ei twtrpftique rugi 
taie soni Pés bien présente', ites ch"s et fac-'es 
A comprendre •
< Bief je souhaite beaucoup aa succt'i A vat/ü 
nouvelle revue qui n a pas a équivalence A pré 
oser, fai 56 ans el ne suis qu un amateur 
Un seul sounan une parution mensuelle •

Jean LAMW 
59620 Aulwy Aymenes

Le contenu du numéro 1 de Led-Micro a été d une densité reconnue et 
appréciée, le numéro 2 qui sortira te 10 septembre le confirmera, 
Cest donc 360 pages de lecture grand format que les six premiers 
numéros de Lad-Mîcro vous offrent pour 60 F, 
Ci-contre, un des nombreux témoignages reçus de nos premiers 
lecteurs. . >abonnez-vous !

f*  MW MM«« W W SM Wl W W MW SB •« •»«*•»«»  W VS MM ’•JS**  

[ BULLETIN D’ABONNEMENT
9 A adresser accompagné du réglement à l'pfdre des FOfTIONS FREQUENCES 
I service abonnements LEO-MICRO L bd Ney, 75018 Pans Renseignemi-nts
E tél J N 238.80.37

B Nom : . . . Prénom :
| N’ : Rue : .
■ Ville ; . Code postal
•
■ Mode de paiemenl CCP O chèque bancaire Q

$ Je désire ni abonner a

■ 10 numéros de Led Micro

Mandat O

Prix 135 F

%25c2%25a1mit.ro


Alors le jazz !
- Savez vous que le jazz esl plus 
populaire au Japon qu'aux 
USA ?
- Que le générique de la Pan­
thère Rose est interprété par un 
musicien anglais d’avant-garde ? 
- Que les sonorités de Sian Getz, 
Wayne Shorter ou John Surman 
accompagnent fréquemment les 
gestes d'Yves Montand, Romy 
Schneider ou Alain Delon ?
Le Jaz/ devenu pluriel interroge*  
En créant JAZZ ENSUITE, les 
Editions Fréquences veulent 
répondre. JAZZ ENSUITE, la 
revue bimestrielle qui filme, 
fouille el taquine ces musiques 
d'aujourd'hui, leurs coulisses« 
leurs dérapages, leurs épiphéno­
mènes. Plus qu'une revue de 
musique, JAZZ ENSUITE 
entend être une revue musicale 

?
d’égale que le talent de leur dif 
férence.
JAZZ ENSUITE paraîtra avec 
ponctualité chaque 15 tous les 
deux mois (15 octobre, 15 
décembre, 15 février***)*
El pour marquer la pérennité des 
musiques dont il nous entretient, 
aura le format et la présentation 
d’un ouvrage destiné aux biblio­
thèques*

Alors le Jazz ! A suivre avec
JAZZ ENSUITE*.

BULLETIN D’ABONNEMENT
A adressai accompagné du ipgtemeni à ro>dre dfi^ EDITIONS FREQUENCE S ser 
vice abwmomem JAZZ ENSUITE i ooutevard Ney Paris Aensoigne 
merits hj (1)238.00 3 f

qui parle et chante au travers 
d'une équipe composée de musi­
ciens, critiques, analystes, écri­
vains dont les compétences if ont

Nom

ND . . Rue

Vuie
Je Oesirc rr attìnnet a

Prénom

Code postal

• 6 nurrièi . le JAZZ ENSUITE Pr m ’60 F Etranger 2îÙF
Mode de paiement CCP chèque bancaire I I manda'50
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MICROKIT 09
Dans la première partie de cet article, nous avons découvert successivement la maquette 
Microkit -09, Tunité centrale 6809, les mémoires ROM 2716 et RAM 6116, le programme- 
mon11eur et ie système d'adressage Je coupleur d'entrée<sortre 6821 et la carte périphérique^ 
Nous allons maintenant passer à la construction de la maqueite ainsi qu'à son ut ¡lis ano r

। le câblage des deux 
canes du Microkit 09 
ne présente pas vrai 
ment de grosses ditti 
coïtés, il nen est pas 
de même pour la gra 
vure des deux circuits 
imprimés en double

lace Afin d'aider au maximum les 
lecteurs intéressés par cette réalisa­
tion, nous allons mettre à leuroispo- 
sillon le jeu de circuits, ceux-ci étant 
réalisés à ¡tous métallisés afin de 
simplifier les inierconnexions entre 
les deux faces

CONSTRUCTION
DE LA MAQUETTE
Voici quelques indications pour facili­
ter le montage de la maquette. Pour 
¡e montage des composants, s'aider 
des schémas des C I (fig nàî3).
1 Moniage de la carte centrale 
(petite carte) ■ Voir figure 11
— Repérer la face composants 
(comportant l'inscription MlCROKH 
09)
— Placer et souder les supports 40. 
24 et 16 broches pour les circuits 
intégrés Attention au sens (repère)

— Placer et souder les supports spé 
oaux d'interconnexion des cartes 
centrale et périphérique
— Placer et souder résistances et 
condensateurs Atiention à la polarité 
des condensateurs électrolytiques.

Place*  et souder le quartz. (Ne pas 
trop enfonce*  les pattes pour ne pas 
courtclrcuHer le boîtier avec une 
pis te).

— Placer et souder les picots el fils 
d alimenlation ou le régulateur de 
tension et son radiateur.
2 Montage de la carte périphérique 
(grande carte) * Voir figures 12 et 13



UN MONTAGE PLEIN DE PUCES

— Repérer ia face touches (el e com­
porte l'inscription MICROKIT 39.1 
— Placer et souder les bases des 
touches.

— Préparer éventuellement les six 
supports 14 proches des afficheurs 
en coupant les pattes Inutiles. Les 
placer et les souder.

— Couper et placer les bareites 
sécables à wrapper servant à hnter- 
connexioh des cartes (2 x 14 et 2 x 
16 broches}. Attention à ne pas faire 
couler de la soudure sur les pattes à 
wrapper.
— Placer et souder l'inverseur de 
l’interface cassette.
Retourner la carte et câbler le des­
sous :
— Placer el souder les résistances. 
— Placer et souder les supports 20, 
16 et B broches Respecter la posi­
tion des repères.
— Placer el souder les condensai*  
teurs.
3 Vérifier soigneusement la valeur et 
la position de chaque composai, la 
bonne orientation des supports, la 
qualité de chaque soudure, l’absence 
de court circuits dus à des gouttes de 
soudure.
4 Marquage des touches : après un 
léger vernissage éventuel des capu­
chons des touches, en réaliser le 
marquage avec des lettres transfert, 
que l'on protégera par un nouveau 
léger vernissage.
5 Placer el souder les fils d'alimenta­
tion si l'on dispose d une alimenta­
tion régulée l 5 V/500 mA. Sinon, 
placer et souder le régulateur intégré







KIT-10 PH( suite)

Circuits imprtrnns on 
dcubFe face de l*  cane 
ce ni raie (pniïln cari«} ai 
de la carte périphérique 
grande carte) du Micro- 

kil Cos deux pl a (futi­
les demandent beau­
coup de sein pour leur 
gravure. vu lu «iw&ra 
important de fines liai­
sons.
HappBÎûrt5 qü tkCEptlûn- 
nultemenl ces doux car­
ias pourront être Toun 
nips aux le c leurs dans 
une version à Irous 
métallisés en en faisant 
lu demanda a la rédac 
lien.

—
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UN MONTAGE PLEIN DE PUCES

de tension avec ses capacités 
d’entree-sortie eî te connecteur à 
l’adapiati ur secteur délivrant 9 12 V, 
En cas du panne secteur on peut 
sauvegarder tes données stockées 
en mémoire RAM dans le circuit 
6116 II suffit pour cela de couper fa 
piste de circuit imprimé qu’ relie te 
circuì! au + 5 V de I alimentation et 
de la connecter à une plie de 4,5 V de 
sauvegarde La piste est notée (x) 
sur le dessin du dessous du circuit 
imprimé de la carte centrate en der­
nière cage
6 insérer le? cireurs intégrés dans 
les supports Attention au sens 1 Voir 
repère 1 sur les figures æ à 13 et 
vérifier
7 interconnecter Jes deux cartes, en 
n oubiiani pas les deux coionneites 
intercartes avec ajustement éventuel 
par rondelles et en vérifiant le bon 
enfoncement des pattes à wrapper 
dans les supports DIL 16 broches de 
ia carie centrale.

6 Brancher f a h me mat te n Le 
symbole * -- 11 ao*i  apparaître sur le 
premier afficheur de gauche. Smon, 
débranche^ l'alimentation et 

vérifier...
Voire maquette semble fonctionner 
norniatemeni Nous allons dés main­
tenant apprendre â (utiliser avant 
d'aborder dans un prochain article la 
mise au point des programmes

UTILISATION
DE LA MAQUETTE 
Ce sont essentiel le ment te clavier el 
tes afficheurs de la cane périphéri­
que qui vont nous permettre d'utiliser 
la maquette Le programme-moniteur 
implanté aux adresses EOOD â E7FF 
gère les six afficheurs (tes quatre 
miers de gauche normalement réser­
ves â raffichage des quatre chiffres 
hexadécimaux des adresses, et tes 
deux autres de droite à celui des don­
nées) et le clavier oui comporte 16 

touches numériques (notées de ira F 
en hexadécimal) el 12 touches de? 
fonction ( + 4 en option). C est t'utiii 
saiion de ces 12 touches que nous 
allons décore.
Mem Mémoire
Inc incrémentation ( + 1)
Dec Décrémentation i — 11
Reg Registres
GO Lancement programme
cnt Commue
P * Punch i- (enregistrement sut cas­
sette)
L * Load * (lecture de cassette) 
ofs * Offset • (déplacement en 
adressage relatif)
Bp « Break Point » (point d arrêt}
X : Calcul d'offset t?n adressage 
indexé
el une louche de pas a pas. non ulih 
sée dans cette première version
Si ib Microkit 09 est sous contrôle du 
programme-moniteur (symbole « —■ * 
apparaissant sur is premier afficheur 
de gauche), certaines fonctions peu 
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(suite) KIT-io P
vent directement être réalisées à par­
tir des touches. C'est le cas de Mem, 
reg, GO, ont, P, L erbp. Les autres 
Fonctions sont réalisées selon une 
procédure découlant du programme­
moniteur. Celle procédure sera expli­
citée ci-dessous, Par exemple, pour 
Inc (incrémenter l'adresse d'une 
case-mémoire), il faut au préalable 
afficher l’adresse de te case- 
mémoire de déparl.

On rappelle qu'un appui sur RS T 
place le système sous contrôle du 
programme-moniteur,
Mem : touche < Memory w. Permet la 
visualisation du contenu des cases- 
mémoires. dès qu'une adresse est 
spécifiée par appuis successifs sur 
quatre louches hexadécimales xwg 
L'appui sur Mem provoque l’affi­
chage du symbole , I sur le sixième 
afficheur de droite. Ce symbole dis­
paraîtra au bénéfice d'une donnée 
visualisée sur les afficheurs 5 el 6 de 
droite, dès que l’utilisateur aura (Indi­
qué le numéro de la case-mémoire 
qu'il veut examiner. Ce numéro est 
alors visible sur les quatre premiers 
afficheurs de gauche Si la donnée 
affichée ne convient pas. l'utiNsateur 
peut la modifier oar appuis succes­
sifs sur deux touches hexadécimales 
Notons qu’un premier appui modifie 
le chiffre des poids laides. Lors d'un 
deuxième appui ce chiffre est trans­
féré à gauche sur l'afficheur des 
poids forts pour permettre d'entrer le 
chiffre des poids faibles. La nouvelle 
valeur ainsi entrée par clavier est 
mémorisée en RAM (sl bien entendu, 
l'adresse spécifiée se trouve en zone 
RAM.) En cas d'erreur de frappe, con­
tinuer à taper les bonnes valeurs sur 
les touches hexadécimales.
Inc : touche * Incrément » Permet 
d'Incrémenter (= augmenter de 1) 
l'adresse lors de la visualisation du 
contenu d'une case-mémoire. Cette 
touche est couramment utilisée lors 
de la rentrée d'un programme utilisa­
teur en mémoire RAM. Cette louche 
oermet aussi la visualisation des 
registres l'un après l'autre. Ce mode 
visualisation des registres peut soit 
être consécutif à une instruction 
d'interruption logicielle (SWI code 
3 F) rencontrée lors du déroulement

d'un programme utilisateur sort être 
appelé par l'introduction d un point 
d'arrêt dans te programme utii sa- 

teur.
Dec : touche «Décrément». Cette 
touche a le même rôle que la précé­
dente mais au lieu d'mcrémenter 
l'adresse d'un pas, elle la décré­
mente ( = diminuer) dfun pas.
reg : touche « Regisire». Permet de 
visualiser le contenu des registres 
CCRr A, 0, DP. X, Y, U, PC de l'unité 
centrale 6809 (voir fig. 4) Un appui 
sur la touche « reg n provoque l'atfi- 
chage du symbole m sur ie cin­
quième afficheur. La sélection du 
registre s'effectue alors grâce aux 
touches hexadécimales
& pour le registre CC

Procédure à suivre :
RST■*■  & — ■> sur le premier afficheur 
Marnai | | ».

Entrer l adresse 0W0, n*  de la case- 
mémoire de départ ou programme 
^-une donnée s'affiche.
Entrer 1 puis 2.
Inc-*  l'adresse passe à 0101
Entrer 12
Inc
Entrer 3F,
etc., jusqu'à l'adresse Q105. Lancer 
le programme par RST, GO 0100 ou 
par GO. GO 0100 si on elfecluail 
auparavant l'examen d'une case- 
mémoire
Résultat sur l'affichage
Le programme a été exécuté jusqu'à 
i instruction d'interruption logicielle

Adresse
Code instruction 

hexadécimal

Langage 
symbolique 

(mnémonique)
Commentaire

0100

01Ö1
0102

0103
0104
0105

12

12 
3F

12
12
3F

NOP ’

NOP 
SWI

NOP 
NOP 
SWI

Pas d’opération 
effectuée

Interruption du 
programme. Rappel 
du moniteur

1 pour le registre A
2 pour le registre 8
3 pour le registre DP
4 pour le registre X
& pour le registre Y
6 pour ¡e registre U
7 pour le registre PC
Le symbole du registre apparaît sur 
le sixième afficheur, alors que son 
contenu est affiché sur deux ou qua­
tre premiers afficheurs selon la confi­
guration 8 ou 16 bits du registre exa­
miné.
GO : louche de lancement d’un pro­
gramme Le programme se déroulera 
dés que I adresse de depart aura été 
spécifiée à i aide de i appui sur qua­
tre touches hexadécimales Pour 
expliciter le rôle des différentes :ou 
ches dont te ionciionnemont a déjà 
été présenté, nous conseillons te 
coud programme en encadré ci- 
dessus.

SWI, ce qui provoque fa visualisation 
des registres de runité centrale Le 
premier visualisé est te registre 
d'état CC, symbolisé par . En 
appuyant sur Inc on visualisele con­
tenu de A, de nouveau sur Inc celui 
de B, puis DP, puis X. symbolisé par 
|-| (quatre afficheurs de gauche pour 
le contenu 16 bits de X). puis Y, puis 
U et enfin le compteur programme 
PC qui contient 0103, valeur de 
¡ adresse pointée afin de poursuivre 
te déroulement du programme.
Appui sur Dec-*-  on repasse au 
registre U
Inc -*-PC
Inc le symbole m apparaît. II est 
dès lors oossibte soit de visualiser le 
contenu d'un registre particulier 
(revoir ta touche régi, soit de revenir 
sous programme moniteur pai appui 
sur Inc.
On peut s'entraîner à ces manipula-
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UN MONTAGE PLEIN DE PUCES
lions en recommençant l'opération â 
partir de GO 0100.

Cnt : louche * Continue ■■ Elle permet 
de poursuivre le deroulement d un 
programme, après que celui-ci eut 
été arrêté par une Instruction SWi ou 
par un point d’arrêt Relançons notre 
programme par RST GO 0!00 Le 
compteur programme pointe 0103. 
Un premier appui sur cnt fait apparaî­
tre 'C symbole < — •» Un deuxième 
appui sur cnt provoque la poursuite 
du programme jusqu'à la deuxième 
instruction d'interruption codée 3F 
On vérifie en effet que e compteur- 
programme pointe alors H’adresse 
0106.
bp ; touche « Break Point » (Pornt 
d'arrêîi Elle permet de placer un 
pomî d'arrêt dans un programme à 
t'adresse spécifiée par l'utiiisaieur. 
Un premier appui_sur bp orovoque 
P affichage de Entrer ensuite, 
par exemple ^adresse 0102. Dès 

rentrée du dernier chiffre d'adresse, 
le système passe sous contrôle moni­
teur (symbole ■ -- •). Relançons 
notre programme GO 0100 Après 
exécution le programme s'est arrêté 
en 0102 que pointe te PC. La pour 
suite s effectue par cnL L utilisation 
du ooint d'arret permet la mise au 
point d'un programme (« duhug^ 
glng m) en vérifiant fus registres de 
runité centrale.
ofs : louche « Offset • Elle permet e 
calcul automatique de la valeur du 
déplacement lors de sauts ou de 

branchements relatifs dans un pro­
gramme Elle place la valeur hexadé­
cimale de ce déplacement dans le 
programme utilisateur. situé en RAM. 
Ecrivons le petit programme, en 
encadré ci-dessous, afin de s exer­
cer à l'utilisation de cette touche

On écrit ce programme à partir de 
l'adresse 0200. On y entre 06, puis 
00. encore 00 et enfin 27 à t'adresse 
0203, l instruction de branchement 
8EQ (ii branch if equal ») comprend 
le code opération 27 qui doit élre 
suivi de ta valeur du déplacement 
exprimé en hexa (en code complé­
ment à 21) Le calcul ce cette valeur 
est sur le Microkit 09 automatique 
Sans hcrémenter (on est loueurs à 
l'adresse 0203, donnée 27), appuyer 
sur cls * donnera le symbole 
’Rp *.  Entrer par le clavier 

i adresse de destination du branche­
ment 0220 puis GO*  Le système 
place alors la valeur 1B (valeur en 
code complément à 3 du déplace­
ment! à l'adresse 0204. Appuyer sur 
Jnc, et entrer 3F Puis entrer 3F â 
redresse 0220. Lancer le programme 
GO 0200. Après exécution du pro­
gramme le FC pointe l'adresse 0206 
ou 0221 seion le contenu de ta case- 
mémoire 0000 contenu que i on 
retrouve d'ailleurs dans A.

P : touche « Punch * = enregistre­
ment. Celle touche permet de trans­
férer une ¿One RAM vers un magné­
tophone a cassette cour y stocker 
programmes et données Un appui 

sur P entraîne l'apparition du 
symbole {Slart} Entrer l'adresse 
de début de la zone à transférer Dès 
rentrée du quatrième chiffre de 
i adresse te symbole p (fin) apparaît. 
Il faut entrer l'adresse de fin de la 
zone mémoire à transférer Dés 
l'entrée du quatrième chiffre de 
l'adresse de fin la transmission vers 
la cassette s'effectue. Le temps de 
transmission sera fonction ae ¡a lon­
gueur du bloc à transmettre En fin de 
transmission, le symbole [- apparaît 
sur le premier afficheur.
Exercice calculer ia vitesse approxi­
mative de transmission .. sec/ 
2 koctets.
L : louche u Lûad * = lecture. Elle 
permet de charger en mémoire RAM 
un programme provenant d'un 
magnétophone à cassette
X : cette touche combinée avec ofs 
permet le calcul automatique de 
déplacement en adressage indexé. 
L utilisation de cette touche sera 
explicitée (ors de la mise au point de 
programmes simples dans de oro- 
chaîna articles.
! ■ Cette touche d'exécution d'un 
programme instruction par instruc­
tion ou en pas â pas n'est pas utilisée 
sur la version actuelle de tè
maquette.
Après avoir ainsi * pianoté " vous 
êtes prêt à lire le troisième épisode 
de la série Microkite9 A bien toi pour 
. entrainemen! à la programmation
du 6003 JrC. Duvigo

PrP0r*rrmfl p*rmgiiani de u'mrtif t 1 uUIKdtion de la Toucha 01s

Ordinogramme

Charger i iccu A le 
contenu de la case-Tnémoire

J—

B-aoctieH-iflr.T a Lioressi
OOgD



(suite) KIT- io P ■
NOMENCLATURE DES COMPOSANTS—

DEVENEZ 
UN TECHNICIEN 

DE POINTE
Composants

Résistances

Position et désignation 
C = carie Centrale 
P = car'e Périphérique

C

P Anode afficheurs 
Colonnes clavier 
Inierface K7

Q'é Caractê risi, que s

P

Capacités C Circuli horloge

(si régulateur)

3 
1
e 
S 
1 
2 
3 
1 
1
2 
3

Circuils C Unité Centrale
Intégrés Êprom

Coupleur
RAM
Décodeur
(régulateur + radiateur)

P Afficheurs
Buffer
Décodeur
Ampli op

Dive rs C Quartz 4 MHz

P louches
pour touches hexa
Pour touches fonciion 
Pour louche interruption 
Interface K7

C Supports DIL 40 broches 
Supports DIL 24 broches 
Supports DiL 16 broches 
Supports DIL 20 broches

P Supports DIL 16 broches 
Supports DEL 14 broches 
Supports DIL 8 broches

Jonction C/P
Barelies sécables à wrapper
C

P

C Si alim. régulée dispo­
nible

ou adaptateur secteur

4
2
1
1
1
1
1 

(D
6
1
1
1
1

34
16
16 
2
1
2
2 
3
1
1
6
1

1

2
2
2

2
6
4
2
6

3,3 k 1/4 W
5,6 k 1/4 W
68 Q 1/4 W
220 Q 1/4 W
470 Q 1/4 W
4.7 kQ 1/4 W
10 kQ 1/4 W
27 kQ 1/4 W
1 MQ 1/4 W
22 pF
22 fiF/10 V
(10 pF/ID V)
(500 pF/12 V}
0.1 MF
1 mF
EF6&09P ou équivalent
UPD2716D ou équlveleni
EF6821P ou écuivaieni
HM36115-5 ou équivalent 
74LS13S
(MC7S05 ou équivalent)
MAN 74 A
SN74LS240
SN7442
CA3140AE
CFŒOA/U en HC1B/U 
eu équivalent
Boulons MPD
Capuchons gris clair
Capuchons bleus
Capuchons rouges
Interrupteur TS2
CIS 40 PSN ’
CIS 24 PSN *
CIS Î6 PSN *
CIS 20 PSN -
CES 16 PSN '
CIS 14 PSN *
CES 06 PSN *

CIS 32 WW SNË
Circuils imprimes double face 
à trous métallisés
Circuit imprimé double face 
à trous métallisés
Picots à souder
FHb souples
Fiches bananes 
220 V/9-12 V, 500 mA
Colonnettes 20 mm
Colonnettes 10 mm
Vis M3x W
Vis M3x2Û
Rondelles W3

Préparation aux diplômes d’Etat 
Formation assurée 

par des professeurs hautement 
qualifiés.

* Informatique
• Electronique
* Radio - Hifi
• TV - Magnétoscope
* Chimie
* Froid .
« Electricité
* Automation
• Aviation

Veuillez m adresser gratuitement 
(pour l'étranger joindre 25 FF)

la ctocumenlfilion 
cnncemani les format ons suivantes

Nom :________________________________
Prénom: .
Adresse :___________

Code Postal :____

Moyenne et Supérieure de Paris

Enseignement privé à distance :
3. rue Thénard - 75240 Paris Cedex 05

Tel 634.21 99

* On peut é vi oe-mment faire économie des supDorts Di . oour es circuits intégrés el eaaffh 
cheura, cela peu! éviter pien des ennuis en cas d'acndeni ■



VOLT.METRENUMERIQUE ±20000POINTS

LA HAUTE PRECISION
Pour clore la description de notre voltmètre ± 20 OOP points

(voir numéros 8 et 9 de la revue), nous vous p ¿sentons tous les rensejgnennents utiles 
pour la réaiis£tiûr" ixieme et dernière carte de cet appareil :

la carte convertisseur afternalif/conttnu.

C
ens carie vous permettra de 
taire des mesures de tensions 
et de courants alternatifs sur 
une plage de tréauences étendue 

avec une précision acceptable, en 
valeur moyenne.

MESURES EN ALTERNATIF ‘
Une tension continue reste, comme 
son nom l'indique, constante dans le 

temp^ Une tension alternative, par 
contre varie continuellement suivant 
une fonction périodique au temps fai­
sant intervenir une période (ou une 
fréquence, ce qui revient au même), 
une amplitude ei une forme détermi 
nées
La plus simple de ces fonctions est la 
sinusoïde Une tension sinusoïdale 
pure peut s écrire :

vin — vw^, sin (2tFî +
OÙ VWAJ( est l'amplitude maximale 
(amplitude crête) en volls. F la fré­
quence en hertz et la phase à l’ins­
tant t - 0 en radians : voir figure i 
Pour mesurer l'amplitude d'une telle 
tension avec un voltmètre continu 
(notre convertisseur analogique/ 
dtgttalh il faut la transformer en une 
tension continue qui sera proportion, 
celle soit à lu valeur moyenne, soit à 
la valeur efficace. Le moyen le plus 
simple pour effectuer cette transfor­
mation esi la détection de la valeur 
moyenne il suffit de ■ redresser * la 
tensron ei de la livrer. Infortunémeni, 
la valeur moyenne ne correspond pas 
â grand chose physiquement, notam 
meni sur le pian énergétique, et on lui 
préfère souvent la valeur efficace qui 
apporte toujours une indication vala­
ble sur l'amplitude quelle que soit la 
forme d'onde (triangulaire, rectangu­
laire, impulsion, bruil blanc, etc.).
On peut cependant calibrer un drspo 
sHrl qui détecte la valeur moyenne de 
telle manière quil indique la valeur 
n efficace*  pour un signai sinusoïdal 
sans distorsion seulement. C'est ce 
que nous allons faite
La valeur moyenne d'un signai quel­
conque v . est :

v-=£

et sa valeur efficace :

Dans le cas d'un signal sinusoïdal 
sans composante continue redressé, 
la valeur moyenne vaut .
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KIT. 8M (suite et fin)
V™ = ~ V„„ # 0,63? . VMAX 

alors que la valeur efficace vaut :
1

Veff = -{7 * 0.707 , Vmax

ORGANISATION DE LA CARTE
Le schéma-bloc de notre carte con 
verlisseur esl visible en figure 2 la 
tension alternative à mesurer ou une 
fraction de celte tension (sur les 
gammes 20 V et 200 V) entre sur un 
ampli dont on peut * programmer » le 
gain par une entrée logique : c'est 
grâce à ce choix du gain que f'appa- 
reil sera capable de faire la diffé­
rence entre la gamme 200 mVrxAet la 
gamme 2V-^car. rappefonsde, la 
résistance Ri du pont diviseur de la 
carte COM GC est court-circuitée en 
alternatif
La tension de sortie de cet ampli, tou­
jours égale à 2 Veff à pleine échelle, 

attaque le montage convertisseur 
alternatlf/continu qui délivre à sa sor 
tie une tension continue de 2 V ten­
sion ramenée à 200 mV par un allé- 
nuateur.
La sortie étant reliée, par la carte 
CCM GC, à rentrée du convertisseur 
A/D. on n'aura plus qu'à lire le résufr 
tal de mesure sur les afficheurs, le 
point décimal étant fixé par la carte 
GERAFF.

SCHEMA ELECTRIQUE
DE LA CARTE_________________
Le schéma électrique compiei se 
trouve en figure 3.
L'ampli à gain programmable est 
construit autour du premier ampli op 
IC1 : un CA 3140 de RCA La pro­
grammation du gain s'elfectue au 
moyen du relais K i : lorsque ce relais 
est au repos, la résistance A3 es! en 
l'air et le gain de JCi vaut > (montagé 

suiveur) Lorsque le relais est au tra 
valu, ¡e contact travail-commun üran- 
che la résistance R3 à la masse ana­
logique et le gain vaut 10 (montage 

non inverseur, gain da
HJ

La conversion alternatif/conlinu. 
fonction principale de la carte, est 
confiée â IC2 et aux composants 
associés. Sans aller trop dans le 
détail de ce montage (inspiré d'une 
doc. INTERSiL). disons seulement 
que le gain de FampH-Dp IC2 vaut
R6 i Ry+ Pi
' PPür l'alternance posi­

tiva et 1 pour l'alternance négative 
On n'a pas. à proprement pa^er un 
redressement mais on fai; simple­
ment grossir l'alternance positive par 
rapport à l'alternance négative ce 
qui a pour effet, sur une sinusoïde, de 
créer artificiellement une compo­
sante continue qu'on atténue par id 
au moyen des résistances R9 et R10

Una tension alternative 
TDTiv con Itnu elle ment suivent 
une functlDn périodique du 
lamps.

RI ZÏDfcn
lFÌ56

dàOi. iNirta

Fig. z : Schéma qIqc de la 
caríe conv e rii 5$ sur,

R2 IShD

ïktl C 3 -ww
Fig. 3 ! Schéma da principe 
compiei du convertisseur 
alternati V continu.
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L'ensemble Ri1 <6 constitue un filtre 
de sortie (filtre passe bas) Le con­
densateur C5 sert à opl ¡miser ia 
bande passante.
Le gros avantage de ce montage est 
qu'il ne nécessite pas de réglage 
d'offset (de zéro) car les condnnsa- 
teure C1 et C2 bloquent, comme cha­
cun s en doute, toute composante 
continue Tant mieux ¡Un seiÿ poten­

tiomètre (pour le réglage du gain) 
Enfin, la commande de ia bobine du 
relais K i s effectue par un transistor 
PNP Tl commandé par le signal logi­
que PG (programmaiIon du gain) Cet 
étage interface constitue une garan­
tie de bon fonctionnement du teiais 
Kl (la tension c enclenchement 
devant valoir 4 v minimum). Une 
commande directe pat le signal PG 
aurait été un peu risquée (dans te cas 
Où le retour à la masse logique se fait 
par 024 el Tl T de ta carte GERAFF). 
La diode 05 protège le transistor Tl 
lors des actions sur la bobine du 
relais

REALISATION DE LA CARIE
La carte, que nous avons baptisée 
VAMOY parce qu elle ■ détecte r» des 
VOUS alternatifs moyens, sera facile­
ment réalisée d'après les figures 4 
(plan du cuivre) et 5 (plan d'implanta­
tion)
Tous tes composants nécessaires 
devraient Se trouver facilement chez 
les revendeurs, sauf peut-être le 
relais K1 qui est cependant un com­
posant standard relais REED à un 
contaci commundravaiL bobine de 
500 H sans diode de protection 
interne Pour éviter au lecteur une 
perte de temps inutile, un tel relais 
figure au catalogue ■ RADIO 
RELAIS 1 sous la référence GEN 
TECH 831 A3
Les résistances seront de prèteronce 
à couche métallique Nous avons 
employé îroas types de condensa­
teurs chimique non polarisé pour 
C1. céramique pour C7 eî CS el film 
plastique métallisé (MKH Siemens) 
pour les autres, à cause de leur faible 
encombrement
Pour la réalisation, aucune difficulté

Flç. I et i : ClrcuH 
imprimé el plan de 
câblage 4e ia cirit corb 
vertisïcuR Pour la 
réglage, II CM «îcbS- 
stiiMi de disposer dwno 
source ellernativc si 
d'un deuxième voltmè­
tre

ne devrait apparailre Après tes ooé- La fixation mécanique d«? la carte
rations classiques de gravure ei de 
perçage du circuit impnmê on passe 
aux opérations non moins classiques 
de mise en place, nuis de soudure 
des éléments, an commençant si 
possible par les picote d'entrées et 
de sorties, insérés à la pince 

dans le boîtier sera assurée par deux 
pertes éauerres

CABLAGE DE LA CARTE
Vu la simplicité du câblage, nous 
n jvons pas jugé ui¡le de faire un des­
sin
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-8M (suite et fin)
L entrés est reliée par un fri blindé en 
4 de S3 de la carte COM GC : seule 
râme de ce fil sera soudée en 4 de 
83 du côté de la carte COM GC. De 
Paulre côté (carte VAMQY), on sou­
dera râme et la tresse sur les picots 
d'entrée. La sortie de la carie 
VAMOY ss relie en 7 de 83 de la 
carte COM GC.
Les trois fils qu avaient été laissés 
en attente (voir numéro 9) : + 12 V, 
—12 V et masse analogique son! 
soudés sur les picots correspon­
dants.
On effectue enfin les trois baisons 
suçantes : + 5 V, masse logique et 
signai PG : ces trois liaisons peuvent 
se faire directement entre la carie 
GERAFF et la carte VAMOY

REGLAGE ET PERFORMANCES
r

Pouf le réglage de cette carte, il est 
nécessaire de disposer d'une source 
alternative (géné BF de préférence} 
et d'un deuxième voltmètre dont on 
copiera la précision par le réglage du 
potentiomètre Pi.
Si Je lecteur ne possède pas de géné 
B F, H peut faire usage d'un transfor­
mateur secteur délivrant une tension 
faible (par exemple 6.3 V). divisible à 
volonté avec un montage potentro- 
métrique.
Cependant, Il serait idéal de faire le 
réglage de P1 en envoyant à l enlFée 
du multimètre une tension smusoL 
date pure de fréquence 1 kHz et 
d'amplitude i ,00 Veff environ (valeur 
connue avec une précision au moins 
égale â celle que l'on désire obtenir) 
Avant de parler performances, nous 
devons préciser que l'appareil doit 
être utilisé sur une seule décade de 
tension par gamme de 10 % de la 
pleine échelle à 100 % de ta pleine 
échelle. Faute de quoi ia non-linéarité 
de la carte VAMQY fausserait les 
résultats de mesure. Expliquons-nous 
au moyen d'un exemple : soit â mesu­
rer une tension alternative de a veff 
on obtiendra la pleine précision en se 
méfiant sur la gamme 20 V-^parce 
que B V-4^ représentent 40 % de la 
gamme 20 WMet que 40 % est bien 
compris entre 10 % et 100 % On 

pourrait être tenté de faire la mesure 
sur la gamme 200 V/^det escompter 
obtenir une lecture de B,00 mais il 
n'en serait rien à cause de la non 
linéarité en dessous de 10 % de la 
gamme : B représentent seule­
ment 4 % de la pleine échelle sur la 
gamme 200 vA^Comme quoi la 

mesure est un art dont II faut connaî­
tre les règles si l en recherche la pré­
cision. Sur notre maquette, nous 
avons relevé une précision meilleure 
que ± 1 % en gamme 2 Wvavec 
des stimuhs compris entre 200 mVeff 
et 2 VeH à la fréquence de 1 kHz 
L’erreur sur le gain (de l'étage IC1 de 
fa carte VAMOY) et l'atténuation (de 
i atténuateur de la carte COM GC) 
reste pratiquement négifgeabfe à 
1 kHz (intérieure à 0,1 % dans tous 
les cas).

Enfin, la bande passante nentramant 
pas une erreur supplémentaire de 
± 1 % s’étend approximativement 
de 50 Hz à 25 kHz Sur la gamme 
2 Vr-t/.de 50 Hz à 64 kHz sur la 
gamme 200 mV^-de 50 Hz â 7 kHz 
sur la gamme 20 V^et de 50 Hz à 
4 kHz sur la gamme 200 V*M  II serait 
possible d'améliorer ces résultats (en 
gamme 20 Vz^ei 200 VK?) en c com­
pensant » les résistances du pont 
atténuateur d'entrée de la carte COM 
GC par l'emploi de petits condensa­
teurs.
En évitant détre trop perfectionniste, 
¡] faut bien avouer que faute de 
mieux, ces performances sorti déjà 
bien suffisantes pour effectuer des 
mesures oui se tiennent en alternatif. 
D'ailleurs, même sur des appareils 
très performants, la grande précision 
ne se rencontre que sur les mesures 
en continu. Il suffit de consulter les 
caractéristiques techniques des 
appareils vendus dans le commerce 
pour s’en convaincre
Nous n avons pas relevé tes perfor­
mances en mesure de courants alter­
natifs ; elles doivent vraisemblable­
ment faire ia synthèse des perfor­
mances énoncées ci-dessus et des 
performances en ampèremètre figu­
rant à la page 76 du numéro 9 de la 
revue.

Nous voici arrivés à la fin de cette 
série de trois articles sur ce multimè­
tre. 2Û OOO points. Cela n'a pas été 
une mince affaire (remarque de 
l'auteur). Nous espérons que les lec- 
leurs qui désirent entreprendre la 
construction ce cet appareil le réus’ 
Siront et nous restons à votre disposi­
tion, dans la mesure de notre disponi­
bilité. pour tout renseignement éven­
tuel.

Christian Eckenspieller

NOMENCLATURE 
DES COMPOSANTS

• Résistances â couche
± 5 % 1M W
Ri - 220 kQ
R2 - 18 KQ
R3 - 2 kfi
R4 - W kfi
R5 - 2,2 Mfi
R6 - W kfi
A? - 10 kQ
R8 - 3,9 kfi
R9 - 470 kfi
RIO - 51 kfi
R11 - 220 kfi
R12 ■ 1 kQ
R13 2,2 kQ

• Condensateurs non polarisés
C1 ■ 10 jjF/25 V (chimique)
C2 - 220 nF
C3 - 1 mF
C4 - 1 hF
C5 - 100 pF céramique
C6 - 1 pF
C7 - 100 nF
CB - 100 nF

• Semiconducteurs
ICI - CA3140
IC2 ■ LF356
T1 - 2N2907
DI a D4 1N4148
D5 ■ 1N4001

• Divers
Kl - relais REED 1 T/5 V
P1 ■ Muditours 1 kfi
9 picots pour C. I

t/.de
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ANTIVOL 12 VOLTS AUTO N" 1031 (suite)

SOUS 
SURVEILLANCE

Si te circuit de base anVvof volts auto permet 
une protection efficace contre les effractions, il ne peut surveiller 

sous cette forme, les accessoires d'une voiture. La carte d'extension,
"[.jet ce.cesjiçnes. est destinera combler lacune^

L
j adjonction de ce circuil équipé 

notre montage de huit entrées
I Instantanées contre une seule 

sur la version Initiale
Les deux entrées temponsées «PA 
et P B- ressent inchangées Les hun 
entrées modihees se composent de 
six bornes de déclenchement par 
rupture de masse R M . et de deux 
bornes de déclenchement par mise à 
la masse -M M-
Ces deux dernières uidiseni les 
mêmes contacte que la version d’ori­
gine : contacte raccordés en paraL 
tete. normalement ouverte Seule 
variante, te retour ne se fait plus sur 
une borne du coffret, mais par la 
masse.

ETUDE DU SCHEMA
Le schéma de celte carte est très 
simple Un seul circuit, C MOS 4001. 
esl employé i1 contieni quatre portes 
NOR ¡NON OU en français)

Son brochage est identique aux crn 
cuits déjà utilisés sur le montage de 
base mais les fondions diffèrent 
Pour chaque porte, une seule, ou les 
deux entrées positives font apperai- 
Ire un 0 en sortie

Trois portes reçoivent tes Informa- 
tlons de ruptuie de masse sou six 
pointe de contrôle (trots fois deux 
entrées) La quatrième poni- assure 

a liaison entre dune paît, les trois 
portes rupture de masse et les deux 
entrées de mise à la masse d autre 
pari l'entrée instantanée 0 de l'antr 
VOL
Les entrées rupture de masse, lors*  
que les bonnes R M sont effective­
ment reines ù celle dernière à rra 
vers les diodes Dt à D6. mamien- 
neni les entrées de ICI, IC2, IC3 auO, 
d'où sortie au i
Qu'une liaison soii rompue, la résis­
tance (R1 à RÊ) affectée à celte 
entrée lail apparaître un i sur ta bro­
che du CL un 0 en sonie
A travers la d-ode (09 à Dii), les

entrées de 104, jusque là niai menues 
au 1 par R7, sont reliées au 0. Sa sor 
ne, à Travers Rfi. envote une tension 
posdive â ¡’entrée instantanée B de 
l aniivc! En même temps à Ifavers 
Di2, l'état 0 est appliqué à 1 entrée 

instantanée A Circuit mémoire ; 
I information est prise en compte par 
ce circuit. {Voir texte antivot)
La diode 012 a pour fonction de 
séparer l'origine des informations 
instantanée ou relardée. Les diodes 

D9< D10, D11 isoleni chaque porte 
des polarités inverses
Si un 0 appaiaîl sur une (ou les) 
bornetsl M M (mise à ia masse), ce 0 
est appliqué, à travers ia diode D? ou 
DB aux enirées de iC*  et a de anti­
vol tes phénomènes décrits ci*  
dessus se reproduisent
Les diodes D1 à Dâ affranchissent 
les entrées Correspondantes d'une 
tension positive i + 12 volts) venant 
de l-exlérieur Seul le ï: (masse) est 
pris en compte 
Construction
Les plans sont donnés â ' échelle i ; 
mêmes reira rques que pou r le circuit 
imprimé de base Aiteniion au sens 
des composants, ne pas oublier le 
strap
Montage
La plaquette est fixée à l'a de 
d'écious et rondelles sur tes deux' vis 
opposées au relais vis prévues

W



CABLAGE

assez longues. 3X30 t 3x35. 
L'espace entre les deux plaquettes, 
est déterminé par la hauteur du Con­
densateur C5
La sortie du cotiret doit également 
pire modiiiee Les huit bornes dote 
gine se transfomneni en quatorze il 
n est plus possible d utillser une bar­
rette de dominos composée de douze 
éléments Seules les bornes pour cir- 
cud imprimé oflrent une solution élé­
gante Il Suffit d'agrandir la fenêtre 
aménagée pour le passage des bro- 
ciies et qe percer deux nouveaux 
trous de fixation

L affectation ces six premières bor­
nes est inchangée Les deux bornes 
instantanées UNS deviennent M M 
(mise à la masse). .^dépendantes 
i une oe l'autre Les six bornes R M 
(rupture de masse), sont ajoutées

Bornes Mise â la Masse

Les conlact; mis en place pour le 
première version sont utilisables tels 
quels
Mais ne relier qu un seul coté des (ou 

du) contacts sur une borne M M 
L'autre côté est à reitef directement 
à la masse moins batterie. (Voir 
fig i) Disposant de deux entrées 
M M vous pouvez en relier une à- 
réctaitage du cotire, entre lampe el 
interrupteur. si ce dernier, bien a la 
masse est commandé par r cuver- 
turc ou coffre Vous économisez ainsi 
un contact et, surtout, le problème de 
son installation L enirée utilisée doit 
être réservée à ce seul point de com 
trèle. La raison en est très simple. Si 
cette borne était commune à 
d'autres contacts, chacun de ces 



ANTIVOL 12VOLTS AUTO N” 1031 (suite)
contacts allumerait réclairage du 
coffre.
Parfois le même éclairage est com­
mandé par les pertes avant et coffre 
(Porsche par exempte). Ce cas fait 
l'objei de la figure 2 H faut ajouter 
une droce dans la ûircuil éclairage 
pour séparer tes fonctions instanta­
nées el retardées Cette diode doit 
être prévue pour pouvoir supporte' 
l'intensité passant par le iou tes) pfa- 
fonnier(s) En principe une 0Y251. ou 
équivalent, esi suffisante. Son cou­
rant nommai de 3 ampères autorise 
jusqu'à 30 W d'éclairage Pour éviter 
une rupture mécanique éventuelle 
conserver de 10 à 15 cm de fil mulli' 
bons entre les sorties rigides de la 
diode ei l'interrupteur Bien isoler le 
tout
Bornes Rupture de Masse
R M 1 à RM 8

Ces six entrées doivent être ladies 
reliées à la masse, y compris tes 
entrées non utilisées Elles sont desti­
nées à la protection des accessoires 
Pour les phares, par exemple, le rao 
cordemeni est très simple. II suffit dn 
relier une borne R Mau fil alimentant 
les lampes. La mise à la masse, pha­
res éteints, ofil assurée par les hla*  

ment s

En équipements normal celte ai>rnen 
tation passe par un relais (iig 3) Pour 
protéger individue Hem en! tes deux 
phares, prévoir un relais par lampe, 
raccordar tes deux bobinas en paral­
lèle, Avec ce montage, si la convoi­

tise du pelli voyou du coin s’est por­
tée sur vos * Longue-porié^lout- 
neufs * que vous venez d acquérir, il 
risque d'êlre déçu Rien d apparent 
sur le montage.
Mais qu'il commence par couper un 
f)E, ou démonter un phare, le lésultai 
est le même Une rupture de masse, 
même fugitive, déclenche l'alarme. 
Pour le montage précédem (hg 3} 
l'alarme n'est déclenchée qu'en tou­
chant au deuxième phare
Très souvent pour vider une voiture, 
les cambrioleurs s'atiaquem au pare 
bnse ou â ia lunette arrière. Un anh 
vol à ultra -gong détecte ce genre 
d'effraction Moire montage peut an 
faire autant, en réalisant le schéma 
ligure 5
Les lus. dénudés sur environ 1 cm. 
sont cottes â même le verra, à 1 cm 
l’un de F autre â i aide d'un.? coite 
conductrice Un trait de cette même 
colle assure ta liaison électrique 
entre ces deux Hls
De Paul re còlè du joint, ces fils bien

■ solés celte lots, sent rendus solidai­
res de ta carrosserie De cette façon, 
le démontage de ia vrire ne peut se 
faire sans rompre ce Circuit, el 
déclencher l'alarme par ta même 
occasion La lunette arriéra peut 
recevoir le même montage, OU être 
protégée par te circuit de dégivrage

। Dans les deux cas. l'exlrémite de ta 
chaîne aDOutil à la masse Un ou 
deux détecteurs de choc ceux 
employés pour appartement couvent 
être insérés dans le circuit Coites à 
ta vitre, Ils déclencheront peut-être, 
avec un peu de chance, l'alarme 
avant que ta glace ne soil enlevée 
Auhe exemple, une des entrées R M 
peut surveiller le volet du réservoir 
d essence
Une plaquette drépoxy de quelques 
cm*\  i ad d'utiliser les chutes, préaîa- 
btemenl étamée et ayant reçu un f|i 
de liaison, est collée à l'intérieur du 
volet, en face d'une butée caout­
chouc Le 111 de liaison, équipé d'une 
cosse, esi relié à ta masse, côté car*  
rosserie
La butée est traversée car un fit 
venant d'une borne R M Son extré­
mité est équipée d'une languette de 
cosse à souder gui prend appui sur te 
sommet de ta butée Volet fermé 
cette languette esï en cornact avec ta 
masse via ta ■ pastille * d époxy. sœ 
lée par ta butée volet ouvert Ce mon­
tage est entre autres, réalisé sur une 
Datsun Le volet du réservoir peut 
s'ouvrir avec un canif Quand on sait 
â quel prix est et sera, te 
carburant !...
Autre montage possible, en padanl 
d une borne R M plusieurs contacte*  
normalement fermés, peuven! être 
installés en série L'extrémité est tou­
jours reliée à ta masse Une rupture 
dans cette continuité déclenche 
l'alarme Jean Doumlnge

 NOMENCLATURE
RI à R7 2 2 Mil V4 W
R8 - 4 7 kil 1/4 W
Di è D12 IN 4148
ICI à tC4 C MOS 4001

6 bornes pour circuit imprimé
1 plaquette époxy 62 X 54 mm
1 plaquette époxy 90 x 15 ou
20 mm (sup bornes)
Fil de câblage
Support 14 broches (facultatif)
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TRANSISTOR-METRE KIT N’1132

Cesi lapparci I ie plus simpl e de notre trilogie et pour tant, 
ce n'est pas le moins utile Une diode bicolore indiquepar son changement de couleur 

la pente du transistor à tester, et ce d’une façon précise

E
xaminons le schéma, nous y 
voyons le transistor à lester, 
monté de façon classique avec 
l'émetteur à la masse, une résistance 

en séné dans le collecteur pour l'ail*  
mentation et une lension variable 
pour polariser la base
Une inversion de lalimentation va 
permettre le contrôle des PNP el des 
NPN

PRINCIPE 
Une bascule de deux transistors va 
alimenter une led bicolore, le point de 
bascule étant la réunion des deux 
émetteurs, en série avec la résis­
tance R4h branchée sur le plus de 
l'alimentation avant inversion, et qui 
seri à commander la bascule et à ali­
menter la led.
La commande de l'ensemble se fait 
par l'intermédiaire de la résistance 

R3 en série avec la base de Tt et 
branchée sur le collecteur du transis 
tor à contrôler
On comprend tout de suite que tant 
que le seuil de polarisation du transIS' 
tor à tester n’est pas atteint, celui-ci 
n'est pas conducteur, et la bascule 
est alimentée positivement (pour ¡es 
NPNh Ti n esi pas conducteur et T2 
est conducteur ce qui éclaire une 
couleur de la lad
Inversement, si la polarisation rend tè 
transistor à tester conducteur, T1 
devient conducteur tandis que T2 ne 
l'est pas et c esi l'autre couleur de la 
led qui s'éclaire.
Le phénomène s inverse pour les 
PNP
C'est donc le point précis du change 
ment de couleur de la led qui sera lu 
sur le cadran du potentiomètre pour 
indiquer la pente du transistor à les­
ter.

MONTAGE
A cause de la simplicité du schéma, 
nous n avons pas réalisé de circuit 
imprimé (cela ne simplifierait pas le 
câblage) mais nous avons lait un 
câblage * en Pair » comme le montre 
ie dessin.
La pile sera montée de la même 
façon que sur notre pont de mesure

ETALONNAGE
Un cercle sera fait au stylo marqueur 
à pointe fine autour du boulon 
comme le mqnire la photo
Si l'on ne disoose pas d'une séné de 
transistors déjà testés par un appa­
reil étalon, ce qui est le cas de la 
majorité, nous pouvons graduer notre 
cadran de la façon suivante

On trace en passant par le centre du 
bouton une ligne horizontale et une 
ligne verticale, â gauche nous allons 
marquer le chiffre 100, au centre 400 
et à droite 700. tes autres gradua 
lions seront réparties a égale dis­
tance
Bien entendu, cette méthode n'est 
valable que pour un potemiomèlre de 
1 mégohm linéaire.

UTILISATION
Notre appareil sera muni de trots cor 
dons de raccordement munis de peti­
tes pinces croco isolées ou de kleps 
grip-fU de couleurs différentes.

Pour les transistors connus, on 
reliera respectivement les fiches aux 
collecteurs, base, émetteur, puis on 
mettra f inverseur NPN ou PNP sur la 
position correspondante
En tournant ie bouton, on pourra lire 
la pente directement sur le cadran à 
l'endroit précis du changement de 
couleur de la led
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pourra taire clignoter la led plus ou 
moins Vie en tournant le boulon 
Le test Oes diodes se fera suf tes sor 
lies C el E, si 'a diode est bonne 
aucun changement de couleur ne se 
produira en manœuvrant l inverseur 
PNP NPN quel que soit son sens de 
branchement
Si par contre la diode est coupée ou 
en couri circur:. un changement de

NPM

RJ.Ihfl ' 
-WW

• Résistances 
± 5 % 1/2 W
R1 I.SkQ
R2 * 1 kQ
R3- 1 kQ 
R4 430 Q
• Semiconducteurs
Î1 ■ 2N2907 ou équivalent

Pour repérer l'anode et la cathode 
d une diode, il tant mettre Imverseur 
en position NPN, en branchant la 
cathode du côté émetteur, la led 
changera de couleur
Certains transistors de puissance onl 
un courant de fuite inverse important 
que । on pourra lire en fin d éçheile 
en manœuvrant l'inverseur

Jacques Ôouriter

T? - 2N2907
L1 Led bicolore p &

• Potentiomètre
P1 i MQ linéaire

• Divers
ïNl inverseur double 2 positions 
IN2 ■ inverseur simple 2 positions 
Fiche banane socle rouge 
Fiche banane socle bleue 
Fiche banane socle verte 
Coffret MMP 20 M 
Bouton flèche 
Pile date 4.5 V

Püui les transistors inconnus, on 
cherchera les différentes combinai­
sons de raccordement, aucune dété­
rioration n'étant â craindre
Les transistors unijonction seront 
testés sur te position NPN en reliant
B1 â l'émetteur, B2 au collecteur et E 
à la base de noire appareil

couleur se fera 
l'inverseur.

;.Nr   
fPA -,



CONVERTISSEUR ANALOGIQUE /NUMERIC

L ADC 808
Une application typique d'un minbordinateur 

concerng les systèmes d'acquisition de données où le calculateur 
traite et mémorise différentes grandeurs physiques extérieures. Cet article décrit une 

carie d'acquisition permettant de convertir huit entr analogiques différentes 
en moins de WQ ps. Précisons que cette carte est entièrement 

compatible avec un microprocesseur Z8Ü

G
énéralement les données pour­
ront être divisées en deux 
groupes La plus simple el la 
plus facile â in 1er facer avec un 

mlcrpprqbessèur esl ù donnée 

binaire (t 1» ou «CM représentative 
d un étal citons par exemple la posi­
tion d'un interrupteur ouvert Pu 
lermé Avec ce type d<r données. 
I acquisition se fera â ■ 'aide d'un port 

d entrée s*  sorties parallèles commi? 
le 5255 de chez Intel déjà étudié dans 
cette revue L'autre groupe de gran*  
deurs concerne les données onaloqi 
que s pour lesquelles on désire une 
Information quantitative sur la valeur 
mesurée Dans ce cas, un interi ace 
spécial sé osi nécessaire entre le 
microprocesseur et le capteur afin de 
convertir l'intormahon analogique en 

un mot binaire compatible avec un 
bus de microprocesseur. C'est le rôle 
du convertisseur analogique numéri­
que ou CAN

CON VERTI5SEU R
ANALOGIQUE NUMERIQUE 
APC 808. NATIONAL
SEMICONDUCTOR l
La CAN ADC 805 est un convertis­
seur analogique numérique 8 bits 
réalisé en technologie CMOS (faible 
consommalionI mA} Ce conver­
tisseur présente la particularité 
d'intégrer dans un même bottier le 
convertisseur analogique numérique 
proprement dit mais aussi un multi­
plexeur 8 canaux permeitani de 
mesurer 8 grandeurs analogiques dit 
lerentes. Enfin les sorties numéri­
ques et íes commandes de ce con 
vertisseur sont entièrement compati­
bles avec les bus 3 états d'un micro*  
processeur La figuré 1 présente un 
schéma simplifié de ce circuit, trois 
parties se dégagent de ce dia­
gramme En entrée pn trouve le mut- 
liplexeur 8 entrées commandé par 
3 bJls d'adresse permettant de sélec 
tionner 1 canal parmi 8 Les trois bits 
d adresse sont validés el mémorisés 
dans une mémoire interne à l'aide du 
signal ALE A f autre extrémité de la 
ligure, on trouve l'interface trois 
états (amplificateurs + basculesjqui 
rend ce convertisseur compatible 
avec un bus de données d'un micro 
processeur Enfin, au centre, on
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trouve le convertisseur analogique 
numérique qui utilise une technique 
par conversions successives. La ten­
sion à convertir est comparée à une 
tension de référence pouvant pren­
dre 2P = 256 états différents (N existe 
à l'intérieur du convertisseur un 
réseau de 256 résistances) Lorsque 
les deux tensions sont égales, le con­
vertisseur bascule el indique (ËOC) 
que ta conversion est terminée
La ligure 2 présente un chrono­
gramme du déroulement d une con­
version. Au niveau utilisateur, celui c> 
doit, après avoir choisi fe canal qu'il 
désire convertir, inilialiser la conver 
sion (Start) et transférer ie mol 
binaire résultant au microprocesseur 
lorsque la conversion est terminée 
(EOC)

CARACTERISTIQUES
Les deux principales caractéristiques 
d un convertisseur analogique numé 
rique sont la précision et le temps de 
conversion La précision est fonction 
du nombre de brts qui résulte de la 
conversion. Dans ie cas d'un conver­
tisseur 8 bits, le nombre d'états que 
peut prendre le convertisseur est de 
2K = 256, ce qui correspond, avec 
□ne tension de référence de 5 V. à 
une précision de l'ordre de 20 mV. Le 
même calcul pour un convertisseur 
15 biis attrait donne une précision de 
75 pV II est bien évident qu un autre 
facteur de la précision est donné par 
la tension de référence, comme nous
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CONVERTISSEUR ANALOGIQUE/NUMERIC
le vérins ctana Ja suite de cet exposé 
¡1 est préférable d'utihser un circuit 
de règulaiion très stable afin de 
s'affranchir de ce problème
La rapidité d un converiisseur est 
toncuon du mode de conversion 
choisi el du type do technologie 
employé (bipolaire, MOS) Sachez 
qu'ci existe des convertisseurs irès 
rapides avec un temps de conversion 
de Tordre de W ns (utilisés en vidéo 
par exemple). dans notre cas IADC 
80B présente un temps de conversion 
de 100 jts, c« qui est bien suffisant 
dans de nombreuses applications 
Nous allons pouvoir maintenant ran 
fret dans ta vif du sujet et décrire le 
décodage d adresses

DECODAGE D1 ADRESSE
Lors de la conception de cette carie, 
deux contraintes se sont imposées 
La première était l'entière compatit)! 
Nié de ce système avec un micropro­
cesseur Z80 Les lecteurs de LEO ei 
de la rubrique * Raconte-moi la 
micro-informatique * ne seront pas 
étonnés de ce choix En effet, Fe 
microprocesseur ZBO présente de 
nombreux avantages, tant du point 
de vue matériel que logiciel, par rap­
port à ses principaux rivaux (6600, 

6500. 0060) Enfin, if équipe de nom­
breux mini-ordinateurs du commerce 
dont la réputation n'est plus à faire 
(ZX61, TRS0O. MPF1...). La seconde 
contrainte découle du choix du Z80 
et concerne I implantation de ce 
système d'acquisition de données 
dans la zone d entrées-sorties spé- 
coalisée du 290 (Led n*  7) Ce choix 
au niveau materiel nous permet de 
simplifier le décodage d adresse (une 
entrée-sortie utilise 6 bits d'adresse 
au lieu de 18) mais aussi de ne pas 
venu encombrer T espace mémoire 
Rappelons que la différenciation 
entre une entrée-sortie et un accès 
mémoire se Fan au niveau du 780 
grâce aux deux signaux IORQ 
(entrée-sortie) e1 MEM (mémoire)

La ligure 3 présente te Circuit 74LS65 
retenu pour effectuer le décodage 
d'adresse Ce circuit est un comoara- 
teur 4 bits qui effectue une comparai 
son antre tes deux groupes de bits Ai 

et 8’ Suivant Je résultat de l'opéra­
tion, la sortie correspondante (A <0. 
A - 0, A<S) passera à Pétai haut. 
Utilisé en décodage d'adresse, il sut 
lira d'imposer aux entrées B une cer­
taine configuration (à l’aide d inter 
rupteurs par exemple) et de relier les 
entrées Ai au bus d'adresses. Lors­
que । adresse Al correspondra aux 
entrées Bi, la sortie A = B passera à 
l étal haul et pourra donc, via un 
Inverseur, être reliée à l'entrée chip 
select (CS) du boîtier à décoder. 

Autre avantage de ce circuit il oeui 
être cascadé en série afin d'effectuer 
une comparaison sur un plus grand 
nombre de bits Pour ce faire, il suf­
fira de relier tes sorties A^> B, A - B. 
A C B d un circuit 74LS85 aux 
mêmes entrées de n'étage suivant. 

Pour faire un décodage sur t6 bits 
□ adresse 4 boîtiers 74LSB5 seront 
donc nécessaires

CARTE D1 ACQUISÎÏÏÔN _ _ 
8 ENTREES_______ _ _______ _  
La figure 4 présente te schéma com­
plet du convertisseur analogique 
numérique. Du côté microproces­
seur, on retrouve les liaisons classi­
ques aux différents bus

Le bus de données permet de trans­
mettre au microprocesseur tes don­
nées digitalisées Cette liaison peur 
être directe du tait de la compatibilité 
de l'ADCâO8 avec un bus de micro­
processeur (sonies 3 étais) Le bus 
□ adresse est relié au décodeur 
d'adresse étudié précédemment 
(74LS8S) Les interrupteurs placés 
sur es entrées Br du comparateur 
permettent à l'utilisateur de situer 
son interface dans une zone 
d'entrées-sorties disponible de son 
mini-ordinateur Dans ta schéma pro­
posé lous tes interrupteurs étant 
ouverts, fa zone d adresse pointée va 
de FF â FO (hexadécimal). Les trois 
bits d'adresse (AO, A1 A2) sont reliés1 
directement au convertisseur, iis per­
mettent au microprocesseur de 
sélectionner une entrée analogique 
parmi les 0 disponibles (figure 1). Les 
gens .■ avares * de zone d’adresses 
pourraient taire remarquer que le

Cnirm

1 f y

Fig. 3 : 74 ISIS cCmpariteur 4 hilj

décodage utilisé n est pas optimum 
el qu'il réserve une zone de 16 adres­
ses pour seulement en utiliser 6. ll 
est bien évident que ce «mauvais 
rendement » a été dicté par une plus 
grande simplicité. Pour tes gens scru­
puleux des portes (NOR) sont disponi­
bles sur ce circuit, permettant de 
décoder le bit A: et ainsi d optimiser 
te décodage
Le bus de contrôle constitue le troi­
sième bus relié à notre interface. 
Rappelons qu un bus de contrôle per­
met de gérer eî de synchroniser les 
différents échanges enire un micro­
processeur et son environnement. 
Dans notre exemple, tes trois signaux 
issus du bus de contrûte sont lORQ 
qui spécifie une entrée-sortie et 
(WR, RD) qui précisent le .sens du 
Iranslert.

TENSION DE REFERENCE■ ■ « ! ■
La tension de référence d'un conver- 
iisseur analogique numérique esi ta 
tension qui. après divisions successi­
ves sera comparée â la grandeur 
analogique â analyser. On comprend 
donc que la forme et la valeur de 
celte tension seront déterminantes 
quant à la précision de notre système
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d’acquisition. Dans le cas où la préci­
sion demandée est faible, une solu­
tion simple consiste à relier cette ten­
sion de référence au + 5 V de l'ali­
mentation générale. Si, par contre, 
on désire obtenir une grande préci­
sion et surtout un Isolement devant 
les fluctuations possibles de l'aiimen- 
tatlon (parasites de la logique TTL, 
dérive en température) un circuit de 
régulation doit être mis en oeuvre. La 
solution retenue dans notre montage 
utilise un amplificateur opérationnel 
LM 301 monté en suiveur (gain unité), 
la tension de sortie de cet amplifica­
teur étant déterminée par le point 
milieu du potentiomètre. L'inconvé­
nient majeur de ce montage est qu'il 
nécessite une seconde alimentation 
+ 12 V. Dans notre réalisation, ali­
mentation de référence régulée ou 
non sont possibles.

HORLOGE
L'horloge utilisée est très simple, elle 
comprend trois portes NAND mon­
tées en Inverseur et un réseau RC 
Avec les composante choisis, la fré­
quence oe sortie est de l'ordre de 
500 kHz. La précision de cette hor­
loge n'est pas déterminante, c'est 
pourquoi un quartz n'est pas néces­
saire.

REALISATION
Les figures 5 et 6 présentent te des­
sin du circuit imprimé et le schéma 
d'implantation du montage. Ils pré 
sentent peu de difficultés el pourront 
être réalisés facilement. Quelques 
conseils simplement :
— Le circuit ADC 808 doit être monté 
Sur Support.
— Pour les personnes ne désirant 

pas utiliser une alimentation spéciali­
sée pour la tension de référence (voir 
paragraphe précédent), il suffit 
d'omettre le circuit intégré LM301 el 
de relier les entrées V„ et Vre- de 
i'ADC 008 à l'alimentation 4- S V 
générale. La consommation d'un tel 
montage esl très faible (quelques 
mA) el II peut donc être alimente par 
le +5V el + 12 V disponibles sur 
votre mini-ordinateur. Si ces alimen­
tations ne sont pas accessibles, vous 
pouvez utiliser deux régulateurs, 
7805 et 7812, et reprendre les nom­
breux schémas déjà parus dans Led. 
— Au niveau liaison avec te mini­
ordinateur, chaque réalisateur, sui­
vant son systeme. devra concevoir 
un câble et un connecteur adaptés. 
Dans l'exemple donné en photogra­
phie, l'auteur a réalisé un câble en 
wrapping.
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Fig S ! Un circuit Imprimé qui tiemende ùbbucoup do soin paur sa rupruducllan.

« AO 
o Al 
*AÎ

Fig. G : le teui réglage i plUcruer concerna I* tens ion de réléranca.

— Le seid réglage à effectuer con­
cerne la tension de référence qui doil 
être, à l'aide de Pi, ajustée à + 5 V 
(pour une meilleure précision, utiliser 
un voltmètre digital).

UTILISATION ~
La commande de cet interface peut 
être aussi bien réalisée à partir d'un 
programme écrit en Basic ou en 
Assembleur, Dans les deux cash la 
séquence doit être ia même et suivre 
T organigramme de la figure 7. Après 
avoir choisi le canal que l'on désire 
acquérir, on initialise fa conversion 
en effectuant une sortie sur l'adresse 
correspondante Cette initialisation 
permet au convertisseur de mémori­
ser l'adresse envoyée et de démarrer 
le processus de conversion. Après 
100 fis, temps mis par I ADC 808 pour 
effectuer la conversion, la valeur 
numérique du signal analogique peut 
être Iransférée sur te bus de données 
du microprocesseur â l'aide d'une 
instruction 1N La figure 8 présente 
un listing écrit en Basic (TRS8ÛJ per­
mettant d acquérir des grandeurs 
analogiques comprises entre 0 el 
5 V Quelques remarques sur ce pro­
gramme les B entrées sont placées 
au*  adresses 240 à 247 (FO à F 7 
en hexadécimal), le programme vous 
interroge donc pour connarire 
l'entrée que vous désirez convertir 
(ligne 20). L'adresse du canal choisi 
étant pointée par i. le début de la 
conversion peut démarrer ligne 40 
La lenteur du Basic fait qu'un pro 
gramme de retard (100 >iS) œut être 
évité, l'acquisition par te micropro' 
cesseur peut donc être effectuée 
ligne 50 Le résulta! de votre acquisi­
tion est un mot de 8 bits compris 
entre 0 et 2S5. conna.asant la tension 
de référence (5 V) en peut en déduire 
la valeur finale acquise par le micro­
processeur (ligne 60).
Les applications d'une telle carie 
sont nombreuses Citons par exem 
pie la réalisaiion d un voltmètre 
• Intelligent » ou encore une centrale 
météorologique,.. Dans un prochain 
article, nous donnerons des exenri­
pies de réalisations directemem 
interfaçabies avec celte carte,

P h h Ipp» Fsuyœt
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iOCLS

20 INPUT I

30 K = 240 + I— 1
40 OUT K,0
50 B= INP(K)

Ne du canal 
(1/8)

60 B = Î5/255) X B

Initialisation 
Acquisition

70 PRINT B
BO END

Affichage résultat

ng. & : Pro g ram me Basic.

* ACR Adirée du tuhül tfiMii
« A Yü eL-r nunpriqup foCci' mit fi bis

le rèfliay« de la curie s'erfectue avec un 
peler li orné ire mu IM ours pour plus de lackiilA.

NOMENCLATURE 
DES COMPOSANTS

-è Fij. 7 : Organigramme d'une procédure de 
GDnvnrsiun.

• Semiconducteurs
IC T ■ 74LS32
IC2 ■ 74LS02
IC3 ■ 74L&05
3C4 - ADCSOS (National
Sem ¡conduct ar)
ICS LM301
IC6 ■ 74LSOO
01 ■ Zener 6,2 V
• Résistances
Ri à R4 47 kfl
R5, R6. R8, R9 ■ 1 kfl
R7 - 3,3 kfl

• Condensateurs
Cl - 680 pF
C2 ■ 33 pF
C3 ■ 10 MF ( 12 V}
C4 - 47 wF{12 V)
• Divers
Boîtier 4 Interrupteurs Dual n
Line
Potentiomètre multifours 1 kfl
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LES MOTS CROISES DE E ELECTRONICIEN
par Guy Chorein

Horizontalement :
1 On peul parler de celle o une oscillation -2 Trèslaibte Poids 
lourd sui une route Ibsen l'eu 1 doue devise 3 Interférence nui­
sible de signaux provenant de deux émetteurs. de deux circuits 
ou de deu» zones d un même enregistrement 4 Romains 
Orner par exempte 5 Va dans le même sens Que son vis-à-vis

6 Un peu de répit Différence de Dotent tel électrique 7 Rage 
non vaincue par Pasteur Pesé brui - 8 Fut un libérateur Dans 
une Asie déchirée Possessif 9. Court m Antipodes Un spé 
cialistedes armes à feu 10. En électricité, quotient d'une diffé­
rence de potentiel appliquée aux extrémités d un conducteur 
par l'intensité du courant qu'elle produit lorsque le conducteur 
n'esl pas le siège d une lurce électromoli icv

Verticalement :
I Sur les voitures d un pays voisin Célébré inventeur o'un 
compteur de particules - II Grosse pièce Un supplément 
agréablp â percevoi Hl Façon de meme Suite de dessins. - 
IV initiales d'un diplôme d enseignement technique A fart de la 
lumière V Vu d'un mauvais œil (inversé) Voilà où aboutit le 
port d'un vêtement trop chaud. - Vl Son! propriétaires (de bas 
en haut) P.-rr»• Courant - Vil Leur chaleur esi .ippréciëe Bai­
gne les blanches laiaises de Dover. - VIII Suite d'ondoiements 
Animal (inversé) Fait te bien si on lui prend le cœur IX. Que de 
lustres! H Plan déclenché en cas de coup dur X Est peu fusi­
ble

(La sfllijiiûn de cette gmie sera cubi»fre dans notre prochain numéro)

Solution de la grille 
parue dans le numéro 1Q de Led

Un espace 
unique 
en France .^¡¡L - 

entièrement j-------------------
consacre J__________
à la hi fi. la vidéo, l'électronique.
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PETITES ANNONCES
--------------------------------------------------------------------------------------------- 1

INDEX DÉS ANNONCEURS

Sigma toujours n*  1 1 Le spécialistes des composants par correspondance. Des 
prix encore plus bas sur des kilos de pièces. Rem bourse me ni de la différence si 
vous trouvez moins cher que nos super-lois. Extrait de la liste "InfoNouveautés 
spéciale rentrée" ; lot de condensateurs céramiques les 25 panachés : 2,30 F. 
Résistances valeurs panachées 3,90 F les 100 g (bon poids) soit moins de 
3 centimes la pièce ' Résistances de puissance de 1 W â 5 W 5 % valeurs 
panachées . 4.90 F les 50, soit 0.10 F unitaire. BC 170B 3 F les 10. Fusible : 
0,60 F, etc.P etc... Composants neufs jusqu'à épuisement du stock: 741 : 
1,90 F. 656 : 2,10 F 2N3055 3,00 F. 1N4007 : D.35 F Led rouge ; 0,70 F, etc... 
Liste complète ctre 2 limb à Srgma Division composants 1S. rue de Montjuzet, 
63100 Clermont-Ferrand. Catalogue remboursable 40' F. Des milliers de bon- 
nés affaires !

ORTOFQN, leader mondial de la cellule de lecture, 
recrute un responsable national de haut niveau pour le développement 

de ses produits (cellules magnétiques, bobines mobiles)
Vous avez une expérience de vente dans le réseau traditionnel 

et dans les G.M.S.,.,
Vous êtes jeunes, plein d'enthousiasme, mobile, de rascendani

Nous vous proposons de nous rencontrer.
Merci d'adresser * une fettre de candidature - C V • photo

• rémunération aciuelie
à : LL.M. - A rattention de Monsieur DE VERG1E

10, rue des Minimes ■ 92270 Bors Colombes

Acer . . . . p 30 à A3
Bloudex p. 34
Blue Sound p 69
CUT . p 29
Cibot p 75-W
Composants 95 p 29
Corama p. 29
Dtslronic p 3
Editions
Fréquences p. 49-50
EcJucalel p. 39
Etsctrpme p 51-65
Electro Style p 4
Hameg p 3
Handle p 24
HBN p 4041
Hilj Diffusion p. 29
JBC p. 89
Kttato p 15
L'EcqEb chez soi p. 59
Mabel p 8
Maison de la Déleciion p- 6
Métrix p. 48
MMP p 23
Rérrfèlec p 2
Rétex p 24
Skjra . . . p. 29
Tout pour la radie p 24

Je désire recevoir le catalogue CIBOT de 200 pages sur :
• COMPOSANTS. Tous les circuits intégrés, tubes électroniques et 

cathodiques, semi-conducteurs, opto-électronique, Leds, 
afficheurs.

• Spécialité en semi-conducteurs et C.l.
• Jeux de lumière sonorisation, kits 

(plus de 300 modèles en stock}.
• Appareils de mesure.
• Pièces détachées : plus de 20 000 articles en stock.

Veuillez me l'adresser à mon nom et mon adresse ci-dessous indiqués :

Nom
Adresse :

Code postal ;

Prénom :

I . |. b.ri ■ I ’

Ville

Joindre 20 F en chèque bancaire, chèque postal ou mandat-lettre adressé à Société C180T, 3 rue de 
Reuilly. 755&Q Parts Cédex XM
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ACER : Mesure
MULTIMETRES

FluKE » 
Préciiuon 0,7 in
FLUKE n
I m ^|K. q -, ■
FLUKÍ n
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«»■àLOÚBJUEB JÏW PT 5
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Airii hiQ*- Orn 'nnction^. 
Au(. ik| in m si'c. mar­
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945 F
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139S F

GENERATEUR BF
ELC 791 , de 1 Hz a 1 M Hz

945r
MULTIMETRES
BECKMAN

T 90
499r
T1D0

790r

OSCILLOSCOPE
HM 203 4, 2 x 20 MHz

OSCILLOSCOPE
HM 605. 2 x GO MHZ

OSCILLOSCOPE
METRIX 0X710

PROMOTION

Avec so ndes r*  » n r
com bi nées w O w U Avec sondes C >> A 0F

combinées O r tO
CAPACIMETRES

PANTEC
CP 570 
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analogique 490r

15 MHz 
SmV

Avne mondes HCHA
corn bi nées 4 U □ U

22 C
3 en SIAUX 
liquides
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MULTIMETRE

788r
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Í fwiït CONTRE-fíc vaoufí 
SfMfJVT U Muffito - 
port 4 frai» ci» CR.
Pur poste ■ ï5,5d F 
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